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Cahier LE SOLEIL

« La Passion de Narcisse Mondou:X »

L’hommage de Gratien Gélinas 
à la comédienne Huguette Oligny
Préfisorui-le do suite, il n'y a pas l'oinhre d une similitude de 
ton entre Tit-Coq et La Passion de \arcisse Mondoux qu Hu^^ette 
Ohgny et Gratien Gélmits, leur auteur, donneront au PalaLs 
Montealm, les (i, 7 et 8 (H-tobre. Creée en 1918, avec les 
matériaux sociologiques du temps, la première pièce est un 
drame. La Passion..., elle, s’apparente plutôt à la comédie 
romantique.

par JEAN ST-HIUAIRE 
LE SOLEIL

Pourtant, on croirait déceler en 
Narcisse un Tit-Coq libère de la 
lourde chape de la morale d'an- 
tan, un Tit-Coq toujours en quête 
d’un amour pur, mais d’une pu­
reté qui relèverait plus de la légiti­
mité d’intention que de l’obliga­
tion d’obéir aux conventions 
sociales ou religieuses. Bref, on 
croit voir un Tit-Coq qui sublime 
pas mal moins qu’il y a quarante 
ans, un Tit-Coq qui a vieilli avec 
son temps.

« Oui. convient l’auteur, et pour 
une fois, il part avec la fille! »

Sur la banquette d’un restau­
rant de Sainte-Foy, Narcisse et sa 
Laurencienne parlent de ce des­

sert de leurs longues agapes de 
comédiens. Lui, avec économie de 
mots et un sens toujours aussi 
pointu de la blague qui tombe à 
point; elle, avec la voix aussi ex­
pressive que ses brillants yeux 
bleus. Deux caractères, deax re­
flets nuancés d'une même 
passion.

Près de la piscine, sous le soleil 
de Cancun, en 1985, Huguette Oli­
gny repète Je t’embrasse, Syhia. 
Gratien Gelinas, son mari, lui don­
ne la réplique. Le doux plaisir. 
« Que dirais-tu si j’écrivais un 
theatre pour nous deux ? »

Un an durant, sans qu’on lui 
regarde par-dessus l’épaule, M. 
Gelinas réveille en lui un métier 
en dormance depuis vingt ans. Le 
premier jet donne, il le soumet à 
la future Laurencienne et prend 
fait de ses « excellentes sugges­

tions ». Le produit fini respecte le 
but rise Gratien Gelinas voulait 
un spectacle à la logi.stique sceni- 
que simple, légère et propice a la 

• tournée, tout le contraire de celle 
de Tit-Coq qui reposait sur huit 
decors differents qu’il fallait chan­
ger douze fois 11 voulait aussi un 
theatre qui ne s’éternise pas « On 
se plaint plus de ce qu’une pièce 
soit trop longue que trop courte! ». 
Et il desirait surtout « procurer un 
plaisir au public », un plaisir qui 
lui apporte en plus « ce petit quel­
que chose qui fait réfléchir » 
Passion et féminisme

La Passion de \arcisse Mon­
doux raconte le denouement « au­
tomnal » d’une attirance de jeu­
nesse. Tous deux veufs, Narcisse 
et Laurencienne sont « recycla­
bles», mais la Laurencienne que 
Narcisse convoite dans un pre­
mier temps est-elle bien celle qu’il 
etreindra plus tard ? Dans la cin­
quantaine, la belle n’a pas le veu­
vage très souffrant, elle a des pro­
jets. De liberation et surtout, de 
conquête. Se remariera-t-elle que 
ce ne sera certes pas pour devenir 
le faire-valoir de son homme. .

Gratien Gelinas aborde ici un 
thème cher comme tout à l'àme 
militante de Mme Oligny. formée 
des le ber, pourrait-on dire, aux 
subtilités de la pensee féministe
Auteure et journaliste, sa mère, 
Odette Oligny, rêvait d’en faire 
une ecrivaine. Laurencienne, 
« c’est le personnage qui force 
l'action », explique l’auteur. Elle 
qui poussait hier un mari recalci­
trant sur les bancs de la politique, 
revendique désormais le droit de 
se joindre à la mélee. Une femme 
de tête Plus cultivée que son sou­
pirant Mais une femme de coeur 
aussi: elle sait deceler le bon bois 
sous le pauNTe vernis.

Plus ou moins consciemment, 
M Gelinas prend les jeunes gene­
rations à témoins de ce que l’a­
mour et la passion peuvent traver­
ser comme si de rien n'etait le 
mince écran des rides. Plus ou 
moins délibérément car il s'inter- 
dit de moraliser ou convertir Ce 
qu’il a voulu servir avant tout, 
c’est le thefitre, qui demeure pour 
lui « un combat continuel entre

(Suite et autre texte, page 2)

1
Gratien Gélinas et Huguette Oligny, q'ui forment un couple dans la 
« vraie >• vie. jouent aussi uii couple d'amoureux dans •> La passion 
de Narcisse Mondoux >■

Jacques Savoie, auteur des « Portes tournantes » et d'un nouveau roman, « Une histoire de coeur »

Un écrivain acadien... qui n’écrit pas sur l’Acadie

S
A è

Jacques Savoie, photographié 
cette semaine à Québec.

Si vous allez au cinéma voir « Les portos tournantes », ce film 
applaudi à Cannes avant de défiler sur nos écrans, peut-être 
distinguerez-vous dans le générique, loin derrière le nom du 
réalisateur FnuicLs Miuikiewicz, celui de Jacques Savoie. Plus que 
le scénario et les dialogues, dont il est l’auteur, c’e.st toute 
l’histoire pourUmt qu’on lui doit. Sans lui, ce film ne serait jamais 
né.

Grand Théâtre de Québec où avait 
lieu la « première », dans le cadre 
du festival international du film 

Mais Jacques Savoie est un in­
terlocuteur tellement disponible, 
doté en outre (ce qui n’est pas le 
cas de tous) d’une simplicité im­
perméable au succès, qu’il répond 
de bonne grâce, en entrevue, à 
toutes les questions. Sur l’Acadie 
noteimment, qui n’est guère pré­
sente dans ses bvres, même s’il y a 
grandi.
L’orchestre universel

Jacques Savoie reconnaît que 
son approche littéraire n’est pas 
du tout régionaliste. Une histoire 
de coeur, qui nous fait voyager 
jusqu’à une ile perdue, très loin au 
large des côtes de l’Islande, est là 
pour en témoigner. « On est assez 
peu de francophones en Amérique 
du Nord, dit-il. Je ne veux pas ta­
bler sur les differences ». Le voilà 
donc a cent lieues de sa compa­
triote Antonine Maillet qui, elle, a 
remporté le Goncourt avec sa 
saga folklorique Pëlagie-la<har-

par ANNE-MARIE VOISARD 
LE SOLEIL

Les artisans de la plume travail­
lent dans l’ombre, fondus dans l’é­
quipe de production, et Jacques 
Savoie, loin de chercher à s’en 
plaindre, trouve que « c’est bien 
comme ça ». Mieux que la gloire, 
c’est le résultat qui compte. Or, il 
considère ce film comme « de la 
belle ouvrage », confie-t-il en en­
trevue au SOLEIL.

Sauf qu’il aimerait bien parler 
d’autre chose, de son dernier 
roman par exemple. Une histoire 
de coeur, qui rient tout juste de 
paraître chez Boréal. Car Les 
portes tournantes, bien qu’encore 
neuves dans l’oeil du public, ap­
partiennent désormais pour lui au 
passé. Il y a déjà six ans qu’il a 
quitté sa retraite de Saint-Jean Ile 
d’Orléans, là où il a écrit ce 
roman, devenu film, qui devait 
nous conduire de Campbelton à 
New-York, en passant par le

rette. Mais ça ne l’empêche pas 
d’aimer l'auteure de l a .Sagouine. 
voire d’« admirer ce qu’elle fait ». 
Reste que Jacques Savoie se sent 
davantage l’àme d’« un musicien 
qui joue dans l'orchestre 
universel »

Faut dire aussi qu'en musique 
il s’y connaît, bien qu’il s’avoue 
candidement « un illettré », en ce 
.sens qu’il est incapable, dit-il. de 
lire les notes sur une portée. 
Est-ce possible? C’est quand 
même lui qui a fonde le groupe 
Beausoleil-Broussard, dont les 
airs, juste a y penser, continuent 
de trotter dans l’oreille de plu­
sieurs. Oui, mais la musique, de­
puis ses études au collège de Ba­
thurst, a toujours été pour lui, 
dit-il, un hobby. Jusqu’à ce que 
cela devienne « de la grosse job » 
(160 spectacles par année à tra­
vers la France et les Etats-Unis). 
Et là, il s’est « tanné ».
Des lettres

C’était en 1980, juste après la 
défaite du référendum. Jacques 
Savoie croit que, de toute façon, 
venait de .sonner le glas de la mu­
sique traditionnelle. Il aurait fallu 
se réorienter. Beausoleil-Brous­
sard a décidé plutôt de se sabor­
der. Et Jacques Savoie, qui avait le 
goût d’écrire, s’est souvenu qu’en 
littérature, il n’était pas du tout

« un illettré ».
D’abord il avait déjà publie un 

premier roman. Raconte-moi 
Massabielle (Editions d’Acadie), 
qu'il a ensuite adapte au cinema 
pour l’ONF. Mais aussi il posse- 
d.ait une maîtrise en lettres mo­
dernes de l’université d’Aix-en- 
Provence, sans compter la 
scolarité de doctorat. Que de che­
min parcouru pour un petit gars 
d'F.dmunston qui n’est même pas 
encore a la veille de ses quarante 
ans.

Jacques .Savoie admet d’em- 
blee qu’il a ete eleve dans un mi­
lieu privilégié. Son pere Alexan­
dre, l’historien nationali.ste, a lutté 
toute sa vie pour faire accepter le 
principe des écoles françaises en 
Acadie Bénéficiaire de ces gains, 
le fils a trouvé ensuite tout naturel 
d’aller poursuivre sa formation de 
l’autre côté de l’Atlantique, grâce 
a une bourse France-Acadie. Mais 
pas jusqu’au doctorat tout de 
même, parce qu’il n’avait pas en­
vie de se diriger vers la voie toute 
tracée de l’enseignement II a pré­
féré jouer de la cuiller dans un 
orchestre avec des Suisses.

Mais ça, c’est une blague ou 
presque. Son instrument, c’est la 
clannette. Encore est-il est vrai 
qu’il peut sortir des sons d'a peu 
près n’importe quoi, moyennant

une joumee de pratique. Ft tout 
porte a croire que ses doigts 
conservent la même agilité lors­
qu’ils courent sur le clavier de 
l'ordinateur, pour balir le texte 
d'un scenario ou d’un roman

Les projets
Jacques .Savoie est l’un des 

rares auteurs qui gagnent leur 
pain en écrivant II faut donc qu’il 
soit fertile, surtout (ju'il y a main­
tenant dans sa vie une petite fille 
de vingt mois qui dejiend de cette 
même production C’est ainsi 
qu’apres Une histoire de ctwur 
suivra, l’hiver prochain à Kadio- 
-Quebec, Bonjour Monsieur (îau- 
fptin. un film de Jean-Claude La- 
brecque dont il a écrit le scenario.

Un cinquième roman (Le Récif 
du prince, publié chez Boréal en 
1986, a précédé Les portes tour­
nante^ mijote actuellement dans 
sa tête. Même qu’il pense avoir 
trouvé le premier chapitre. Quand 
viendra le temps de tout mettre en 
forme, Jacques Savoie quittera 
Montreal pour retrouver le calme 
de son Acadie 11 y a construit sa 
maison, au bord de la mer. De 
quoi faire mentir tous ceux qui .se­
raient tentés de croire qu’il né­
glige ses racines.

(('ritique, pag^eH)
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Quebec, Le Soleil, samedi 24 septembre 1968

De « Tit-Coq » à « La passion de Narcisse Mondoux »

Le gjand bonheur de la création
Il S est écoulé vingt-et-un ans entre la création à'Hier, les enfants 
dansaient, en 1966, et celle de La Passion de Narcisse Mondoux.
\ ingt-et-un ans sans écrire pour le théâtre: Gratien Gélinas 
craignait d’avou- désappns
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par JEAN ST-HIUURE 
L£ SOLBIL

Rue Adelaide, à Toronto, le 9 jan­
vier 1987. Ce soir-là. il créera 
Passion..., aux cotés d'Huguette 
Oligny. Sur le trottoir, devant l’af­
fiche du Theàtre du P’tit EJonheur, 
un trac de recrue lui chatouille 
l'âme Tout arrive en même 
temps: dans cinq jours, Denyse Fi- 
liatrault fera revivre Fridolin, au 
CNA, à Ottawa. Et si le temps 
avait tout effacé des émotions et 
rires d’hier’ . A 78 ans, le père de 
Tit-Coq redécouvre le goût pi­
quant du risque; « Dans trois 
heures, je saurai si je viens de per­
dre une heure ou non de ma 
vie... »

Le trac de la modestie. Oui, car 
Narcisse et son retour de flamme 
passent comme une gorgée de 
champagne Le 8 octobre, au Pa­
lais Montcalm, on en sera à 200 
représentations, dont une trentai­
ne données en anglais. Les temps 
ont bien changé. La centième de 
Tit-Coq. en 1949, avait suscité 
l’organisation d’un gala. Il s’agis­
sait d’un sommet au Canada, ja­
mais une pièce n’avait autant sub­
jugué son public Le grand 
apparat Duplessis était là. Mgr 
Charbonneau aussi.

Vingt-et-un ans, pourquoi une 
aussi longue éclipse ? «Toutes 
sortes de distractions ». La prési­
dence de la Société de développe­
ment de l’industrie cinématogra­

phique canadienne notamment. Et 
puis la vision théâtrale ne se com­
mande pas: « Pour moi, écrire 
pour le théâtre, il faut que ce soit 
impéneux. C’est une grande res­
ponsabilité que d’attirer le public 
et de ne pas le faire s’ennuyer ».
Le bonheur de créer

Fridolin. La Passion..., « deux 
grandes inquiétudes, mais deux 
grands bonheurs aussi », dira 
Mme Oligny.

Le bonheur d’un accueil senti â 
une nouvelle oeuvre, bonheur 
doublé par celui, presque indisci­
ble, de la création d’un rôle. Un an 
plus tôt. déjà, Huguette Oligny 
avait reçu un grand hommage, ce­
lui de créer l’Albertine à 70 ans 
d'Alberti ne en cinq temps, de 
Tremblay. Un hommage qui lui 
inspirera toujours une reconnais­
sance émue. Et la, tout conjointe 
qu’elle soit de l’auteur, elle a eu la 
grâce de prêter souffle au person­
nage moteur de son dernier théâ­
tre. Ce théâtre-là, faut-il le souli­
gner, est le fait d'un grand 
pionnier de notre dramaturgie.

« II me connaît, il sait se servir 
de mes qualités et de mes défauts, 
quelle joie quand un auteur écrit 
avec vous en tête! » La comé­
dienne exulte ici tout autant que 
l’épouse.

Et puis, jouer avec son mari a- 
joute une petite touche de naturel 
à la vision commune de la matière 
dramatique, surtout quand le pro-

>
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Gratien Gélinas

pos de l’oeuvre s’enroule aussi in­
timement aux préoccupations du 
groupe d’âge auquel appartien­
nent les interprètes.

Il y a belle lurette qu’Huguette 
Oligny et Gratien Gélinas n’a­
vaient partagé une même scène. 
Vers la fin des années soixante, 
Mme Oligny faisait partie de la 
distribution dirigée par M Gélinas 
dans Hier, les enfants dansaient 
Mais déjà, en 1945, bien avant 
leur mariage, ils avaient joue à 
Montréal et Chicago dans St. La- 
zare’s Pharmacy, de Mikios 
Laszlo.

C’était à l’époque héroïque d’a-

I.^ Soleil, Gilk* L«fond

vant les écoles de théâtre et de 
l’Union des Artistes. A l’époque 
où « on donnait quatorze repré­
sentations par semaine pour 30$. 
rappelle Mme Oligny, la voix par­
tagée entre l’amusement et l’indi­
gnation. Et comme il fallait qu’on 
s’habille pour le theàtre, on cou­
rait les émissions de radio à $5. 
On travaillait comme des 
forçats ».

On apprenait à la dure. Pas si 
mauvais comme école, à tout 
prendre. « Si on n’apprenait pas 
quoi faire, on apprenmt très bien 
quoi ne pas faire! » tranche M. Gé­
linas avec un sourire philosophe.

m
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L^hommage de Gratien Gélinas à...

LE CLUB MUSICAL DE QUÉBEC
Saison 1988-1989

BAKKV DOUGLAS, pianiste YO-YO MA, violoncelliste ANNE 
Le lundi U octobre 1988 Le jeudi l" décembre 1488

-SOPHIE MUTTER, violoniste 
le mercredi 7 décembre 1988

/■

Ü'

RADU lUPU, pianiste 
l e lundi 6 février 1989

THE ACADEMY OF ANCIENT MUSIC, sous la direc­
tion de( HRISTOPHER HOCWOOÜ, présente l'opéra 
ORLANDO de Haendel avec EMMA KIRKBY, soprano; 
LYNNE DAWSON, soprano; CATHERINE ROBBIN, 
mezzo-soprano; )AMES BOWMAN, contre- ténor et 
DAVID THOMAS, basse 
LE SAMEDI 11 MARS 1989

«ai
lEAN-PIERRE RAMPAL, flûtiste 

le lundi 27 mars 1989
BOSTON SYMPHONY 
CHAMBER PLAYERS

Le vendredi 12 mai 1989

’ / P
ABONNEMENTS

Economisez plus de 35<'id en vous abonnant à l'une ou I autre de nos senes 
et assurez-vous d’une place pour chacun des concerts.

Série régulière (6 concerts)

79 S à 109 S
Étudiants et Âge d’or 59 S à 99 S
(Des frais de service de 3. $ par abonnement 
sont perçus par le Grand Théâtre de Quebec)

Série 6 + 1 (sene régulière + le concert 
Jean-Pierre Rampai)

92 S à 127 S
Etudiants et Âge d'or 69 $ à 116 $
(Des frais de service de 3.50 $ par abonnement 
sont perçus par le Grand Théâtre de Québec).

Les concerts commencent i 20 heures.

S’adresser aux guichets du Grand Théâtre 
OU ABONNEZ-VOUS PAR TÉLÉPHONÉ AVEC VOTRE CARTE DE CRÉDIT

643-6976
Le Club musicêl de Quebec est subventionne per le ministère des Affeires culturelles du Quebec

Une gracieuseté LE SOLEIL

(suite de la page I)

deux forces, l’une demandant à 
détruire l’autre ».

Ceci dit, il souhaite attendrir 
les jeunes. Il formule aussi l’es­
poir, comblé jusqu’ici, que « ça 
dise aux vieux qu’ils sont dans 
une galère où il n’y a pas rien que 
des rameurs! »

Plaisir renouvelé
Aux portes des 200 representa­

tions. Huguette Oligny et Gratien 
Gélinas éprouvent chaque soir un 
plaisir renouvelé à partager leurs 
personnages avec le public. Celui- 
ci « a droit à la même émotion 
qu’à la première représentation, 
fait la première, le deux centième 
baiser doit être aussi passionné 
que le premier». Conscience de 
vieux comédiens que plus rien ne 
saurait blaser

L’aventure se poursuivra bien 
au-delà de la présente tournée

québécoise. Elle entraînera le cou­
ple à Vancouver, du 8 au 24 dé­
cembre, et après des vacances flo- 
ridiennes, elle reprendra à 
Montréal.

La Passion de Narcisse Mon­
doux est mise en scène par Yvette 
Brind’Amour, dans un décor d’An­
dré Hénault, des costumes de 
François Barbeau et des éclai­
rages de Pierre-René Goupil. Bil­
lets en vente sur le réseau 
Billetech.

C3 SD NS Cote anglophone

.NSWaS-d

a.™ •"f

1 1 10
2 4 11
3 5 8
4 2 13
5 10 6
6 6 9
7 6 11
8 12 7
9 9 9

10 16 6
14 7
3 12

Pll3 13 8
Hl’* 7 12
Mis 18 5
* 16 11 8

17 17 7
' 18 20 6
< 19 21 3
' 20 24 6

21 15 14j
^ 22 25 5 1

23 28 3
r- 24 35 2

25 26 5
26 29 4
27 30 4
28 31 3
29 37 3

K. 30 23 16
31 0 1
32 19 13
33 22 13
34 0 1
3S 39 2

. 36 0 1
37 40 2
38 27 17
39 0 1
40 33 14

Fast Car 
When It’s Love 
Monkey
Simply Irresistible 
Love Bites
Hold on to the Nights 
Perfect World 
I Call Your Name

Tracy Chapman 
Van Halen 

George Michael 
Robert Palmer 

Def Leppard 
Richard Marx 

Huey Lewis & The News
------------------------ Johnny Clegg & Savuka

It Would Take a Strong Man Rick Astley 
Never Tear Us Apart inxs
Don’t Be Cruel Cheap Trick
Hands to Heaven Breathe
1 G. Estefan/Miami Sound
Foolish Beat 
Superstitious 
Love Will Save the Day 
Another Part of Me 
One Good Woman 
Staying Together 
Nobody’s Fool

Debbie Gibson 
Europe 

Whitney Houston 
Michael Jackson 

Peter Cetera 
Debbie Gibson 
Kenny Loggins_ . ^ _______ , ,py

I Don’t Want to Go on With You Elton John 
Round and Round Frozen Ghost
What’s on your Mind Information Society
Groovy Kind of Love Phil Collins
Forever Young Rod Stewart
True Love Glen Frey
I Don’t Want to be a Hero Johnny Hates Jazz 
I Hate Myself for Loving You Joan Jett 
Sweet Child O’MIne Guns N'Roses
Sign Your Narne Terence Trent D Arby
Spot You in a Coalmine 
All Fired Up 
Diamond Sun 
Don’t Worry Be Happy 
Heart
True Devotion 
Ibu
Roll With It
Voodoo Thing
I don't Wanna Live Without

Corey Hart 
Pat Benatar 
Glass Tiger 

Bobby McFerrin 
Pet Shop Boys 
Samantha Fox 

Roman Grey 
Steve Winwood 

Colin James 
Chicago
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el soyez à récoute 
du 93 dlmâneho 
de midi à 13h^ 
carlûfsdé — 
la compilalion I
week-end, nous <
ferons des <
gagnants! 1

gy MH

1 3 15 i Chinatown Blues Luc de la Rochelière 1
2 2 13 Assez Niagara i
3 4 13 Ti-Loup Claude Dubois
4 1 15 L'école des trois boutons Paul Piché
S 6 12 Journal intime Nuance
6 7 14 Des gens stricts Animo
7 8 15 De l’autre côté du miroir Tess
8 9 11 J’pense é toi comme Je t’aime Diane Tell
9 13 10 Journée d’Amérique Richard Séguin

10 5 17 Rêve Bogart 1
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Pour sa saison 1988-1989

Programmation moins 
ambitieuse de TOSQ
La saLson 1988-1989 de l'Orchestre s>Tnphomque de Québec 
est maintenant amorcée et sans doute plusieurs mélomanes, aussi 
bien ceux qui fréquentent ses concerts que ceux qui s'en 
abstiennent, se demandent-ils sur quels critères se base sa 
programmation.

par kMRC SAMSON 
L£ SOL£IL

Précisons tout de suite que la se­
lection du repertoire relève du di­
recteur musical de l’orchestre, 
c’est-à-dire Simon Streatfeild. Un 
comité de la musique l'aide en cet­
te tâche mais les décisions à cet 
effet relèvent de sa responsabilité.

Comme par les années passées, 
la saison 1988-1989 se subdivise 
en quatre séries de concerts. Trois 
de ces séries explorent le grand

répertoire symphonique en y 
ajoutant des oeuvres canadiennes 
(celles<i atteignent plus de 10 
pour cent en nombre mais, rassu­
rez-vous réfractaires à cette musi­
que, bien moins en temps 
d’ecoute), la quatrième fait partie 
des «concerts-populaires» et re­
groupe des pièces aisément 
accessibles.
Plus modestes

«L’an dernier, à l’occasion du 
85e anniversaire de l’OSQ, nous 
avions mis au programme des

imm

Peter Oundjian, le violoniste canadien réinvité à l'orchestre

partitions ambitieuses: la Turan- 
fCalHa-Symphonie de Messiaen, 
La Damnation de Faust de Ber­
lioz, la Symphonie Alpestre de 
Richard Strauss. Cette année, 
nous nous montrons plus mo­
destes», déclarait cette semaine 
Simon Streatfeild au cours d’un 
entretien entre une répétition et 
une reunion

«Quand même, notre program­
mation comprend le Sacre du 
printemps de Stravinsky -que tout 
orchestre se doit de jouer de 
temps à autre- et le Chant de la 
terre de Mahler qui n’a pas ete 
donne à Quebec depuis près de 
dix ans.

«En outre, l’OSQ assurera la 
création du Concerto pour per­
cussion de Clermont Pepin, pré­
sentera la Musique pour cordes, 
percusssion et celesta de Bartok, 
une rareté: la Symphonie op. 20 
de Chausson, et la 5e Symphonie 
de Sibelius. Contrairement à la 
Grande-Bretagne et aux États- 
Unis. et bien sùr aux pays Scandi­
naves, où l’on interprète souvent 
Sibelius, la France et aussi l’Au­
triche s’en désintéressent presque 
totalement A tort, à mon avis, car 
il s’agit d'un compositeur très 
important.»

Quant aux solistes - chez qui 
M. Streatfeild souhaite voir figu­
rer plus de grands noms au cours 
des saisons à venir- leurs engage­
ments se font parfois en fonction 
d'une oeuvre determinee, qui ne 
figure pas au répertoire de tous 
les instrumentistes ou qui a été 
écartée momentanément par cer­
tains d’entre eux

Ainsi en va-t-il des Variations 
sur une chanson enfantine de 
Von Dohnanyi qui aura pour 
interprète le pianiste Arthur Ozo-

1 * S«4ril. I Afifwl

Simon Streatfeild, chef d'orchestre, directeur musical, responsable de la programmation Autant de fonctions que 
suppose son poste à l'OSQ

lins, et le Concerto pour \iolon- 
celle d’Elgar avec Sophie Rolland

F’eter Oudjian figure parmi les 
artistes que Simon Streatfeild a 
tenu à reinviter. l>e violoniste ca­
nadien (originaire de Toronto 
maigre la consonance étrange de 
.son nom) reprendra le Concerto 
en ne majeur de Beethoven, dont 
il donna une très belle exécution 
lors du Festival Beethoven de 
l’OSQ rattache au fameux Quebec 
84. «Éestival qui se solda par un 
désastre financier mais un reel 
succès artistique pour l’orches­
tre», se souvient-il.
Optimisme

À la suite d’une saison d’été qui 
le laisse quelque peu perplexe («Il

est bien diffiale de jouer en plein 
ain>), M. .Streatfeild affiche un re­
gain d’optimisme face à l’OSQ 

La mauvaise .surprise de la re­
duction de huit à quatre des con 
cert retransmis sur les ondes de 
Radio-Canada («Tous les orches 
très canadiens, sauf celui de 
Montreal, ont connu cette annee 
de telles coupures de .50 pour cent 
de la part de la radio d’Ftat») a ete 
contrée par l’arrivee prcKhaine de 
l>oui.se Laplante au poste de direc- 
trice-genérale de l’OSQ Ft aussi 
par un e.sprit et une discipline 
chez les musiciens que leur chef 
voit s’améliorer, et par une bro­
chette de solides candidats pour 
combler le poste de hautbois-solo, 
lai.s.se vacant par le depart de .Jac­

ques Simard, pendant longtemps 
l’un des piliers de l’orchestre

Côte disque, un projet consacre 
à des (H'uvres de Vincent d’Indy 
pour le compte des l ntrepnses 
Radio-Canada devrait se reali.ser 
sous peu

Quant au maestro, il doit re­
tourner à V'ancouver (ville où Si­
mon Streatfeild exerça son metier 
pendant plusieurs années avant 
de venir à (.jiiebec) pour dinger 
des concerts de l’orchestre ressus­
cite de ses cendres, continuer ses 
activités avec le \K'innipeg Cham­
ber Orchestra, retrouver le pupi­
tre de l’Orchestre de Toronto, et 
se rendre le pnniemps priKhain à 
Seoul et a laiwan

t I rince 
L lie /ainiinil.i 

elicrchc
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,,5401 boul desGALERlES 628 24 55^

iFAMOUS PÙVYERS
EDO! E M i: R P H V J

•■ltUIV PR1I¥CE A-»-
JYew yorK

(COMING TO AMERICA)
Sam. Dim.; 13h30,16h, 
18h30.21h

UN NOUVEAU JGENRE DE THRILLER VENANT 
DU MEME REALISATEUR QUE: “THE PLY”.

DEUX ETRES, DEUX ESPRITS, UNE ÂME.

m

"Il fut prédit, il y a 
quelques siècles, qu’il y 
aurait 7 prophéties La 
septième prophétie sera 
une femme, 
elle est notre 
seul espoir

DEMI MOORE

Sep^ème
Rwhétie

V K THE SKVKN'ni KKiN

TRI-ST,\R l'KHl RÉMWMM'S.VN I.Vn:KS(X)l*l.(X)\1Ml NK’.VIIONS l'KODK.'IlO.N

”THESB1{NTHSKA"* mT.K mi.I)\t.VN aini |l K(iEN l'RfXJINOU’ W
|.\Œ MTZSfJŒ P\l 1K ( il KLVN ‘""'k, U U U K .H.T X ( .IX )K( iH K\J‘LV\ A 

■"•'STU) RLLDand KOBIJ^'rW (X)RI "“T'XAKI. S(Jll IJ/ ^

Sam. Dim.: 13h, 15h05,
A. ^^5401 bout QesGALERIES 628 24S6, 17h10,19h15,21h25' À

jAiifs G ROBiisoi « m fnnH i*»* jmiiiy irons • ginivkhi bujoio « david croniibukts diao ringiis *71101/00 sanoik 
^ TjtCAROi spim '^HOWARD stofli :s:p(i[R mm ^oinsi croninbirg ssjohn board z;cai)oi baum
■ w ÏÏIVH) lABlI ”7DAVID CRONINBIRG « NORMAN SNIOIR mamm'IWINS-f BARI WOOD « M GIASIANO [6^ 
M *“;0AÏI0 CRONINBIRG «MARC BOYMAN "^DAVlO CRONINBIRG li«l

ASTRAL FILMS

V.O. anglaise 6. STE-FOY
2500 boiA LAURIER

Sam. Dim.: 13h30, 
16h15.18h45,21h15

Pour voler 20 mllllon.5 de dollar» en diamants, its avaient tx-soln l’un de l'autre. 
Mais maintenant, c’est chacun pour sol.
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JOHN
CLEESE

JA.MIF liJ KF7/IN MKTfAH. 
WANDA a;RTlS KLINE F^AIJN
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t vt NOfSHLt COMEDIF A PROPOS DE SEJtE. DE MFt RTRF ET DF ERI ITS DF MER.
METUn OOl.rUTN MAYER—- MICHAEL SHAMBf RC,/pRriMINEVT FEATI RE.S

"LNANCF rifsOMMÉTASDA —jnHV CLFCSE JAMIE LEE CI RTIS KEMSKIISE 
MIf.HAEL PALIN JfiHN CLEF.sF ‘'ZjOHS CLEF.SE. CHARLES CRICHTON 

’^STEYF ABBOTT ”7: MICHAEL SHAMBF.RG “7: CHARLES CRICHTON,^*
CR Aanrurr* '-»* nrRru en »ijr 0r^ w ••

PLACE QUÉBEC
,.5 PLACE QULBEC 525 4524

Sam. Dim.: 12h45.14h55, 
17h05,19h15,21h25
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« A Vanglaise »: les notables 
chez la péripatéticienne
Un vent irrévérencieux continue à souffler sous les jupes de la 
blanche Albion. Cette fois-ci, l’oeuvre décapante a pour titre « À 
l'anglaise », film de Terry Jones qu’on avait pu voir en version 
anglaise au festival de Toronto soas la «raison sociale» plus 
appropriée de « Personal Services ».

Avant de tourner ce film dans la 
foulée du renouveau du cinéma 
anglais des dernières années. 
Jones s’etait fait la main devant 
et derrière la caméra dans les 
mémorables Monty Python. Cet­
te fois-ci, il s’est associé à un au­
tre enfant terrible des lies britan­
niques, David Leland, a qui on 
doit le dévastateur Wish You 
Were Here (Too Much) racon­
tant l’histoire d’une adolescente 
dont la révolte s’exprime dans 
une sexualité débordante.

C’est Leland qui signe le scé­
nario de À l’anglaise, inspiré en 
droite ligne de la vie de Cynthia 
Payne, la notoire tenancière d'un 
bordel qui. après une vingtaine 
d’années de loyaux .services ren­
dus à la puritaine société de Lon­
dres, a été cadenassé au moment 
où s’y déroulait une indécente 
sauterie de Noel. Lorsque l’he- 
roine comparait au banc des ac­
cusés, elle croit reconnaître sous

les traits de son juge un client de 
ses services très personnalisés.

Une mine d'or

Dix ans plus tard, c’est sous 
les traits de Christine (Julie Wal­
ters) que la célèbre péripatéti­
cienne anglaise apparait dans 
cette comédie de moeurs trucu­
lente. Waitresse, cette mère céli­
bataire d’un fils de 14 ans dé­
couvre soudainement avec son 
propriétaire à qui elle doit plu­
sieurs mois de loyer, monsieur 
Popozogolou, qu’elle est assise 
sur une mine d’or.

C’est l’occasion pour le spec­
tateur de voir défiler tous les 
meilleurs éléments d’âge mûr de 
la société britannique, avocat.

banquier, politicien, dans le plus 
simple appareil. On vient chez 
Christine non seulement pour sa­
tisfaire quelques persistants fan­
tasmes mais aussi pour la qualité 
de l’après-service. Madame offre 
toujours le thé à sa distinguée 
clientèle et même l’oeuf poché 
sur toast à ceux qui en 
redemandent.

Derrière la truculence du 
verbe, le réalisateur et son scéna­
riste ont surtout voulu démas­
quer l’hypocrisie d’une certaine 
société, comme s’y emploie de­
puis quelques années un certain 
cinéma anglais, particulièrement 
autour de «Channel Four». C’est 
fait avec créativité et entrain. Le 
Jeu des comédiens convient bien 
au style de la comédie. Bref, c’est 
d’un plaisir assuré. Il nous reste 
maintenant à vérifier la qualité 
du doublage en français.
LÉONCE GAUDREAULT 
L£ SOLEIL

.1 I. IPentinal Serrtren), comfdie de moeum réalittée par
Tl rry Jnnen. Sn n: tkind tAland. Phut.. Iloqer Deakinn. Mun.: John Duprrz. 
Mont.: lieorge .Xkt-n. InU Julie dallent Khnsline), ,Mer MrCoiren (Mor­
ton), Shirley Stelfaz (Shirley), Danny Srhiller (Dolly). Angleterre, 19X7, lOS 
min., en renion françaite. ,4u Clap, Jungu’au 29 norembre.

Christine, interprétée par Julie Walters, au banc des accusés dans le film de Terry Jones «À l’anglaise».
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PRESENTE , OCTOBRE 
' 20h

BASILIQUE DE QUEBEC

Pets:18$et15S

7^NN6/^ÜX
OEJR R TOLKIEN '

En cottatx>rauon avec

JaL Radio-Canada ..^oSa
Télévition LE SOLEIL y

V Al RFIALBERT-ROUSSEAU
2410, chemin Ste-Foy. Sie-Foy. Renseignemenis; 659-6710

LES AMIS DE L’ORGUE
MIREILLE 
LAGACE

Dimanche 25 septembre 20h30
BACH:

Les chorals “Schûbler"

SCHUMANN 
3 fugues sur “B.A.C.H."

FRANCK:
Fantaisie en la Choral en 
si mineur Pièce héroïque

LE SOLEIL
BASIUQUE DE QUEBEC
ObtedclaFabnoue C^ieOeC CONCERTS ASSOCIÉS

BILLETS EN • DEUX MAGASINS LA BAie BieLlOTMCOUÉ CABRlELLE ROV COiiSFE
VENTE nAMQV nlIlofOr-Vs .SSa grand THEATRE IMRiANTHEATRC PALAIS MONTCALM SALLE 
I W l/UJCLCUl ^9 ROUSSEAU SEPT SUPERMARChFS PARTICIPANTS

PERCEPTION DF FRAIS DE SERVICE EN SUS DU PRIX OU BILLET
EN COLLABORATION AVEC U 

NOUVELLE COMPAGNIE 
THEATRALE ET LE CENTRE 

NATIONAL DES ARTS

LE RESEAU

-ludue Rein hold

1 on««it Arit Canada 
INTk » lowrner^

BILLETS EN VENTE DANS U RESEAU
VERSION

oupnNifTBoui CHABfsi FRANÇAISE
è, PUCECHAREST5illetech*ë»

CtNinix O»ON

MEURTRE
AU

BONAPARTE
Souper-théâtre 
tous les jeudis

de18h30à23h.
29®**Incluant

table d’hôte et 
mystères.

Réservez au:
647-4747.

NYMPHEHES 
DE '}
L'AMOUl .

MOüR

253.
St>iOBBphBSt 

I • 522-2828 ARüTii
iDi-MiNuiTL:;;;;^

VIDEO-CASSETTE a partir oe 9’®*

DANS LE CADRE DES “SOUPERS-VOYAGES”

J®.
LE d'orsay
restaurant ♦ PUB

65, rue Buade (Place de l’Hôtel de Ville), Vieux-Québec

CUBA
TIRAGE D UN VOYAGE 
POUR 2 PERSONNES

JEUDI 29 SEPTEMBRE

PETIT BON...0

ibm HOMME
Honks

VERSION 

FRANÇAISE OE

h, PLACE CHAHEST
OU PONT FT BOm CHARtST S?9^9f45

mg

PAPIER FAIT MAIN 30 heures
Prof. Denise Blackburn et Florent Cousineau 
Début: 19 octobre et 18 novembre, 135*

TISSAGE initiation 45 heures
Prof.: Noella Deblois 
Début: 11 octobre, 135*

TISSAGE tartans du Canada 30 heures
Prof.; Monique Hovington 
Début: 10 octobre, 100*

MODELES VIVANTS 30 heures
(atelier libre), 50*

PEINTURE SUR SOIE 18 heures
Prof.: MoniqueQuine 
Début: 4 novembre, 90*

Pour information

647-3030
\m DE LEST DU QUEBEC

Ou dimanche 25 au jeudi 29 septembre, 
dès 17h, Le O'Orsay vous invite è venir 

découvrir les charmes de Cuba.

• Menu cubain complet à la table d'hôte
• Groupe de 9 musiciens et 4 danseuses du

lundi au jeudi — Projection vidéo sur la destination
• Stand d'information de "Voyages Paradis"
• Mercredi 28 septembre à 20h: defile de mode, 

la collection "Mondi”

GAGNEZ UN VOYAGE À CUBA
N B Votre facture de repas (table d'hôte) sera créditée sur le pm d'un eventuet depart 
avec Voyages Paradis

DEUX FAÇONS DE PARTICIPER:
1. Ou 25 au 29 SBOtofTYtxe a compter 1 ^ ^euro». un coupon De parttetpafon sera rerrys pour 

chaque harrefte De 5$ d achat
2. Découpe/ te coupon c* doMous dépovf te au restaurant Le D Osay 65. rue Boade Vieui 

OuOPocot écoute/te 96 du dMTvr^he au jeudi entre 16h30 et 16h
3. les réqienvints sont aftchès au Mastautart Le D orsay

VOYEZ PAR VOUS-MÊME! |

STALLONE
RAMBOf
@ ISI VERSION aaa française

DOUBLE
DÉTENTE

LE PAMS
PLACE nvftUVlUE 694 AMI

«MARTIN SCORSESE, LE PLUS TALENTUEUX 
ET LE PLUS AUDACIEUX DES 

CINÉASTES AMÉRICAINS,
NOUS DEERE UN VÉRITABLE 

CHEE-D'OEUVRE.»
— Richard Corliss, TIME MAGAZINE

LA aRENOUIÜrE

-------------------------LE PARIS

' adrksse:-------

I vtule: -_______

I PROVTNCK-----

I CODE POSTAL

NO TÉL : -

CBOi
I

AMLMUMS

mr “rrrii ^ ^ cubfen09

LE SOLEIL RÉSERVEZ TÔT:
694-1582

Un film de
JEAN-CLAUDE LORD w- Pi»ci oyoïiviiu SMoei'

K I) I) I F M 1 \{ F M Y —-

★★★★

«UN EIIM DE PREMIER CHOIX
— Mikc Clark, USA TODAY

^yi \ pkimj:
JAEW YORli
V.F. de-
COMING TO 
AMERICA

fW-X'a 7itme FILM AU CINE PARC'

CINÉMA ST-6E0RGES ICIMÉ-PARC if AUPORT
ST r,f ‘O'.FS 01 BFâüCF ?rs?î>40 boute 40

UN FILM DE
Imartin scorseseI

'LAST TEMPTATION' 
ÉCLAIRE LES 
CONSCIENCES 
TOURMENTÉES... 
un film courageux que 
tous, croyants ou 
non-croyants, 
devraient voir.»

— |av Scott,

La dernière
THE GLOBE AND MAIL

Tentation

GASPARD
ET nL$ ©.

ÔMILLIONSI (A CHANGI PAS II MONM. 
MAIS PERD» LE BILLH..

LE PAMS
PlAft DYOirVUlF FA4.1FNI

DU Christ EN VERSION FRANÇAISE
IMVIASAl PICnWS«,CINH>lUO«ONf1lMS«—-THI lAST TlMTIATIOSOf '■HABT

WILLEM DèfOE «HARVEY KEITEL-BARBARA HERSHEY- HARRY DEAN STANTON.DAVIOBO»1E 
—5i>mscHKAa»-ji-.siikOsiw/ssrz»ms-inu»c>BAitiirj:KAsr«it»i otiinit-f.'sioMNitAiiDlOMNBtAAO

-yTHUMAu-HnoNMAAl» .3.i;MlCMA£l A SC «..-KAHinr UTISNO — tMUMIWMflNA
««w-T" "-tMaiisscoiwsr

I cBtinix On»nN DES VENDREDI 30 SEPT.»
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Le Ç inema

Le Festival international 
du nouveau cinéma et de la 
vidéo renaît de ses cendres
MpNTREL\L (PC) — Avec de l’aide venue d'un peu panout, le 
1 ( e Festival international du nouveau cinéma et de la \idéo aura 
lieu comme prévu, du 20 au 30 octobre, malgré l'incendie de 
son centre de coordmation et ses archives, en août.

Claude Chamberlan, direaeur du 
festival, a precise que la banque 
Laurentienne, proprietaire de 
l'immeuble sinistre, mettra gra­
cieusement a sa disposition des lo­
caux temporaires a quelques pas 
de là. boulevard Saint-Laurent

Cette aide est evaluee à S5,000. 
a signale Richard Desroches, 
porte-parole de la banque La res­
tauration de l'immeuble incendie

a déjà commence la succursale 
bancaire rouvrirait d'ici deux se­
maines tandis que le festival 
compte s'installer fin novembre 
dans des locaax remis a neuf

Selon le direaeur du festival, le 
plus ancien a Montreal, une cen­
taine d'organismes et individus 
ont donne un coup de main

La Cinémathèque québécoise, 
le Festival of Festivals (de Toron­
to), les fesnvals de jazz et Juste

pour nre. l'.-Vssociation des reali- 
satnees et réalisateurs de film du 
Quebec et l'.^ssociation des cnti- 
ques de cmema du Quebec ont 
egalement apporte leur concours 
Copies rescapees

Certaines pièces d'archives ont 
ete détruites, allant du pionnier 
Georges Meliès à Marguente Du­
ras. Godard. Wenders. Robert 
Frank. Raoul Ruiz, en passant par 
des métrages de Bunuel. Coaeau. 
Germaine Dulac, Welles et Genet

Par contre, les copies de films 
et videos soumis en vue du pro­
chain festival n'ont pas ete af­
fectes • Ils étaient dans la pièce à 
cote, sur une etagere qui a moins 
souffert du feu et de l'eau ». si­
gnale M Chamberlan

Celle-ci accueillera dans sa 
salle de 2iK) sièges le 17e Festival 
du nouveau cinéma, en meme 
temps que le Parallèle rénové 
sièges), le Ouimetoscope et l'Insti­
tut Goethe

Pour voirrjn million* •.urni linvon I un dr I aulrr
Mais mainirnani c cm ihitun pimr «h

!

I Vf >01 » lut ( OMFDIf V ppnpov Df Vf VI 
Df Hfum ri 1)1 FllITV 1)1 Mil

ême FILM 
CINE-PARC

tMOIES FARSt pidwni»

I GlAW MARIA VOLONTE |

LŒUVRE 
, AU M«C

NOIR

Un film de
ANDRÉ DELVAUX

d'après le roman de
»«A*CÜERITE rOURCENAR

lA MAGIE DU D£SERT.
DVNE GfiOSSE ALLEMANDE 

ET D'UN THERMOS*.

BAGDAD CAFE
OtA Ol ROMnheim unfknAsNKTAMON

EN VERSION FRANÇAISE

MARIANNE SAGEBRECHT. 
JACK PALANCE 
CCH POUNDER

distribution action F'iM

6- PIACE CNAREST

TOM 
CRUISE

'•>VV - "P-\
nuMA nu« oonuBunoN

EN VERSION 
FRANÇAISE

CMCMimM '

"UNE CASCADE DE RIRES !
DeNiro et Grodin sont sensationnels !'
- Jeffrey Lyons, Sneak Preview / CBS Radio

I A mcilU'urt' rijuipe 
Jrpiiis I \rnj4jut 
OvNiro (I (.rudifi
•voni

l'ai ( oIImim m V\()M i \

"Deux fois bra\ O ! 
.Merveilleux, chaleureux 
et drôle !"

• Siskel lV ï bert

"! n film \O. I ■*' î 
( Vst palpiljnt .. 
paxMiinnjni el drôle * 
DeNiro tl (frodin 
xoni superbes * ‘

«iinr s.vkil 
«voktl .S i hrri

M I D N I G H.T

ROBERT CHARLES
DE NIRO grodin

EN VERSION FRANÇAISE

Dü RÉALISATEUR DE “BEVTRLY HILLS COP."
(IT)' LIGHT FILM.S iwini cnos .\I.\Rn\ BRE.ST film 

VAI’HFT KOTTO .lOIlN .-KSIITON DENNIS EVKINA im'FRsm.Î’Icttkf
_ e ••• *••»» BSA. c STvocb

év nUECMIIEST
Q JS (,At EfliES «'■N'’'Pt S’ I f w S O.’W
' " iiiiy

«nOU-MtOU... U BOUE.»
— Serge Dusuult — LA PRESSE

«Une succession ininterrompue de vrais délices.»
-LE NOUVEL OBSERVATEUR

«MioU'Miou habite le fihn et lui donne sa respiration intime, 
avec une grâce et une sensibilité rayonnantes.»

-PREMIERE)
irQuê dindecv Bhn, sinon quVêst brillcmt dilidêux •/ intvUigvnt quV 
met en vedette des comédiens remarquables et une Miou-Miou en pleine 

posseesion de ses moyens, en foutante, séduisante...

m mUTABLEPEmOiOU»
- Frenco Nuovo - lOURNAL DE MONTREAL

«On rit c'est un délice, un enchantement.»
— Léonct Gaudrtêult — LE SOLEIL

«

«Ce übtt est ausâ agréable qu'me glace à la 
baise ea pleine canicule.»

-FRANCE JOUR

«Fabuleusement joué par Miou-Miou. Michel Deville a réussi

OSfOBBBEFOBeE
Robert Léve^iu* - LE DEVOIR

\ Wf GRAND
DES AMERIQUES^/J

'^^MONTREAL^.^.j 
^=^4 ’88MIOU-MIOU .U....

qui après m avoir baisé et caressé le 
pendant plus d'T eure. enfonça
sa langue au tro 1 ^ *rer, l'y darda,

‘/LECTRICE::
entrailles. Cachan ^n d une main.

cwCmâ um

\-|- —t' T t - , -I » -i'_iu.5:(
• RENE MAID ptÉSENTE

UNE SèfCnON DES AGENTS DU PERMANENT

LE SUCCÈS DE CANNES 88!
“Un des plus grands films „ 

. que le Québec ait produit.” ^
- PAUL TOUTANT, RAOIO-CANAOA

Un beau film... sensible et nuancé...'
- RKHAM) CUAY, ION DNMNCHe

“Un film parfaitement réussi 
- j'en suis sortie émue!”

, - FRANCINE CRIMALOIC SÉLECTION OFRCiaLE.- CANNES 1988 |

CINEMAS
i CiNFintJc Odion

dudley
moore

il se tiêoMaiM t
rautre et il dé ch 

avec tan 
lant si lubriqu 
extase. Quand 
un instant mon^ 
d'élargir, ne p 
4(t^M^une fois 
m'assurant qu i 
souvent et qu 'il

Hieusement de 
irant a lui mon 
en le chatouil- 

é partageai son 
exa m in a 
fou qu 'il venait 
ÿier d'y coller 
et décampa, en 

t me demander 
rés content de moi

I EN VERSION 
_ FRANÇAISE

2ieme FILM
l'vT^iîj

et de la façon don^e lui avais permis de 
répandre son f0MJ^.. ''

unjun. rie MICHEL DEVILLE
irf-PA'^RiCk Ci^ESNA'S • B® J HE CATiLLO’i • VAPACASAPES • V “Ei paE»* ’jE • ANDPf wilMS • PfGiSP0V[o 
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COUPONS ET LAISSEZ-PASSER 
REFUSÉS

Un groupe lUNI
de terroristes I IT*
s'est emporé du dernier '
étoge d'un gratte-ciel 
de Les AngeWs, a capturé 
des otages et dédoré 
la guerre.

Un seul konNiie a réussi à s'enfuir.. 
Un Hic en congé se ccKhe 
quelque port dcNis la tour.

H est seul, épuisé...
et le seul espoir des etoges.

UNE AVENTURE 
I i-tTÉRALEMENT a TR

’ -P •

_ mBmmm nMNpNsmKiRi
miMn_MAU)FllN PKOOUCTKM n UCC 

RARCB MAMUEWia m».. (ENË MAU) » RtANCYNE MORW 
«MOMOUESPMIAM CAMEIARCAND MIOUMIOU MCOUESPENOT lÉMTCMAn RtARÇORERUiCHER 
AAN^OURROUX'RmlAFOmRME HMEtTIOREUE MARCHSAMURINnRtANÇORMÉT^ 
insu JACQUES SAMOC RIAMX MANKCWia THOMAS «MOS SSS* ANNE PRITCHARO

> PRANÇOR MRKAU m.» ANDRÉ CORRIVEAU l'SrrS». RtANÇOIS OOMFIERRE .M « MAIQRIM nSTMunON 
BANDE SONOK ORKMALE OISPOMetE SUR ÉTIQUETTE COSIAR

6. PIACE CMEMA ST-CEMWSS

DIE HARD
EN VERSION FRANÇAISE
PIÈGE DE CRISTAL
6 PLACE CNANEBT ewi-PANc acAUPoar 2i*m* FILM AU CiNÉ-PARC
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Salvino Armati, 

gentilhoinine Horentin, 
invente les LL'NLTILS 

(petites lunes).

Paule Letourneau, 
opticienne d'ordonnances, 

,^ràce au soutien de sa bienveillante 
clientele, célèbre ses DIX ANS

_ MKRCI!
rk^udv

pimWaii
Nw?
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D’ORDONNANCES

915 txxji Sr-CyTilie O » 200 527-3459

La J,,literature

« Une histoire de coeur » de Jacques Savoie

Un roman original, rafraîchissant, bien tourné
Entre le cinéma, la musique, la lecture et les voyages, votre 
coeur balance? Imaguiez un uistant que tous vos voeux se trouvent 
comblés d'un .seul coup avec, en prime, une escapade sur l’île 
Hope, située à quatre heures d'avion de la capitale islandaise 
Keykjavik. .Mais [leut-être, si voas n'avez pas l'aventure dans 
l'âme, vous lai.s,serez-v(<u.s davantage tenter par un concert à 
Salzbüurg?

C’est au chobc, car tout cela est 
possible en compagnie de Jacques 
Savoie. Il n’y a qu’à suivre le 
guide, c’est-à-dire se laisser en­
traîner au plaisir de lire son der­
nier roman. Une histoire de 
coeur C’est gai, rafraîchissant, 
original et fort bien tourné, de- 
vrait-t-on ajouter, si ce n’était des 
fautes trop nombreuses qui, mani­
festement, sont à mettre au 
compte de l’édition.

Mais arrêtons-nous d’abord au 
récit, qui débute dans un aéroport 
par quelques ennuis aux douanes.

Est-ce travailler que d’« écrire des 
films » et de voler vers un rendez- 
vous inespéré avec un producteur 
new-yorkais? Pas toujours facile 
de s’expliquer là-dessus quand 
vient le temps de franchir les 
postes de contrôle. Quoi qu’il en 
soit, notre jeune scénariste, en qui 
on reconnaît l’auteur du roman 
Les portes tournantes et du scé­
nario dont on a tiré le film, par­
viendra à atteindre son siège juste 
à temps pour le décollage. Et c’est 
ici précisément que s’engage Une 
histoire de cœur, faisant de ce 
livre, d’à peine 240 pages, deux 
romans dans un.

ffifSêNTC U
Festival Mondial tN cotL*eoa*TiON Avtc

DUO/NgetDong

SUPPÛMENTAIRli
fXeffTIONNB^-
28 SEPTEMBRE 
au 2 OCTOBRE

4l %

PALAIS MONTCALM
,ri’,nr*B'Uetech<s

Samedi 1er octobre: 
Dimanche 2 octobre: 
Mardi 4 octobre: 
Jeudi 6 octobre: 
Vendredi 7 octobre: 
Samedi 8 octobre: 
Dimanche 9 octobre: 
Mercredi 12 octobre: 
Jeudi 13 octobre: 
Vendredi 14 octobre: 
Samedi 15 octobre: 
Dimanche 16 octobre 
Lundi 17 octobre: 
Mardi 18 octobre; 
Mercredi 19 octobre: 
Jeudi 20 octobre: 
Vendredi 21 octobre: 
Samedi 22 octobre:

EN TOURNÉE
VAL D'OR 
AMOS 
ROUYM 
MORTH BAY 
OTTAWA 
HAWKESBURY 
MONT-LAURIER 
ST-HYACINTHE 
SAINTE-THERESE 
SAINT-JEAN SUR RICHEUEU
SHAWINIGAN
ROBERVAL
CHIBOUGAMAU
ALMA
CHICOUTIMI
QUÉBEC,
QUÉBEC,
QUÉBEC,

Dimanche 23 octobre: 
Mardi 25 octobre: 
Mercredi 26 octobre: 
Jeudi 27 octobre: 
Vendredi 28 octobre: 
Samedi 29 octobre: 
Dimanche 30 octobre: 
Mercredi 2 novembre: 
Jeudi 3 novembre; 
Vendredi 4 novembre; 
Samedi 5 novembre: 
Mardi 8 novembre:
Jeudi 10 novembre: 
Mercredi 16 novembre: 
Jeudi 17 novembre: 
Vendredi 18 novembre: 
Samedi 19 novembre: 
Dimanche 20 novembre;

QUÉBEC,
TERREBONNE
SHERBROOKE
VICTORIAVILLE
VALLEYFIELD
SOREL
GRANBY
RIMOUSKI
MATANE
AMQUI
CARLETON
SAINTE-MARIE DE BEAUCE 
LAC MÉGANTIC 
MONTRÉAL, ARLEQUIN 
MONTRÉAL, ARLEQUIN 
MONTRÉAL, ARLEQUIN 
MONTREAL, ARLEQUIN 
MONTRÉAL, ARLEQUIN

AVEC LA PARTICIPATION DU MINISTERE DES AFFAIRES CULTURELLES

Des allures de thriller
Pendant tout le temps que dure 

le trajet, défilent sur l’écran, plu­
tôt que le Paris Texas habituelle­
ment au programme, les person­
nages imagines par le scénariste. 
Mc arice Renard, un chercheur 
dans la cinquantaine, à qui il sera 
donné d’entreprendre une 
deuxième vie, grâce à un nouveau 
coeur, trop jeune pour lui cepen­
dant. Elizabeth sa femme, de trei­
ze ans sa cadette, qui joue du vio­
loncelle dans un quatuor, lequel 
est doté d’un répertoire incluant 
entre autres Chrysanthème de 
Puccini. Les connaisseurs s’y re­
trouveront puisque l’auteur, fidèle 
a ses amours, prend soin de dres­
ser la liste des pièces qui agré­
menteront la lecture.

Parallèlement à cette histoire 
de coeur, qui se donne des allures 
de thriller (d’où vient qu’on puisse 
trouver si facilement un donneur 
avec du sang A B négatif?), le scé­
nariste poursuit son incroyable 
périple. Après New-York et ses 
hôtels de luxe, ce sera l’Islande et 
cette fameuse île Hope:« un cail­
lou chauve au nord du soixante- 
quinzième parallèle ». Mais aupa­
ravant, il aura rencontré le 
producteur Idalgo King et surtout

1
Avec Jacques Savoie, il n'y a qu’à suivre le guide.

U Soleil, Glllnuraml

le comédien John Bernstein, un 
excentrique qui se prépare à dé­
fendre le rôle de Maurice Renard, 
à condition toutefois que la con­
clusion soit la sienne.
Une prochaine réimpression 

Comment tout cela finira-t-il? 
Au lecteur de le découvrir. Rappe­
lons seulement qu’on prend beau­
coup de plaisir à lire ce livre, en se 
promenant d’un récit à l’autre, et 
que, si ce n’était des erreurs d’or­
thographe et de grammaire, com­
me au raz (sic) du sol, page 75;

recélant (que vient ftiire cet ac­
cent?), page 121; ces journée, 
page 187; ces mot, page 191... no­
tre bonheur aurait pu être presque 
parfait.

Espérons qu’une prochaine 
réimpression, sans bavure cette 
fois, viendra remplacer ce brouil­
lon. Cela étonne tout de même 
d’un éditeur comme Boréal, qui 
nous avait habitué jusqu’à mainte­
nant à beaucoup plus de rigueur.
ANNE-MARIE VOISARD 
LE SOLEIL

L'ne hiêtoire de coeur, Jacque» Savoie, Boréal, 240 page», $16.95.
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l’ablo Picasso, Autoportrait, 
1907 (Détail)

Cet homme
a ete vu
à Prague
Il a fait son propre portrait. 
Il s'appelle Fabio Picasso.
Cette toile, ainsi que celles de Cézanne, Gauguin, 
Seurat, Toulouse-Lautrec, Matisse, Derain, 
Braque, Chagall, Uofer, Munch, Zrzavy 
et Capek fon^artie de la prestigieuse col­
lection de la Cjalerie nationale de Prague.Prague
Pour la première fois au Canada!

Une présentation de

V
Au Musée du Québec
Du 30 septembre au 20 novembre 1988

.Ultramar'
Billets en vente dans le réseau Billetech 
et au Musée du Québec (643-2619)

PRIX D'ENTRÉE:
Adultes; 5,00 S*
65 ans et plus,
personnes handicapées, étudiants(es) 3,75 S* 
Entrée libre pour les 14 ans et moins.
Prix spéciaux pour les groupes 
de 20 personnes et plus.
•(frais de service de 1 $)

Cette etpmttinn a été réalttiée
jcrit e à U crHiperatK>n de U Galerte 

■ ^ l'reirxnatKinale de Prague et du Musée 
R Guggenheim de 

New >v>rk Le* a«surarKe9 on* 
été assumée* en partie par te 
ministère de* Communications du 
Canada

HORAIRE:
Dimanche, lundi, mardi, jeudi de 10 h à 17 h. 
Mercredi de 10 h à 21 h.
Vendredi et samedi de 10 h à 20 h.
Service d'audioguidc disponible.

Musée du Québec
! e Musée du Québec e*t comman­
dité par te leurentienne. «luhieite 
d'A«siiranre et tuhvrnHonné par 
te ministère de* Affaire* culturelle* 
du Queher

MLLCTS EN «^.«1 . « «ai OCUV «aCAtW* Là MiOTNtOUt ommuli «or colimi
VENTr RAkK KlIlof’Or'Vl «Stfé oeaMOTMtarec MteianTMiAree eaLAi* «owrt*i« **ilI
VtWTEDANS\||^ ülllWPC’lT «»»*«*^"****^*«**«Cwr^e*eT.r»*«T*
LE RESEAU etecienoe of aeat» O* *anvc€ in *w«ou ewi oueniiT
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La Jj^tterature

Pierre Turgeon, écrivain 
et... grand causeur
L art de I interview n'est pas donne à tous Pierre Turgeon est 
I un de ceux qui en maîtrisent les ficelles et. pierformiince plus nire 
a double titre. D'abord comme joumalrste Certaines entrevues 
publiées dans I.'.Actualite, avec Margaret .VtwiMHl. par exemple, en 
témoi^ient. Mai.s au.ssi quand I ix’casion se pre.s«*nte de jouer le 
rôle de la v edette.

par ANNE-MARIE VOISARD 
L£ SOLEIL

Son passage la semaine demiere 
dans notre ville, ou il faisait la pro­
motion de son cinquième roman. 
/ e bateau d'Hitler, nous a permis 
d’en juger D'abord, question de 
s’adapter au public, nous avons 
parlé de Quebec, avant de bifur­
quer du côte de l'Allemagne et de 
la guerre, celle de 19.39-45 évi­
demment, puis, mine de nen, vers 
« le réalisme magique ».

Pierre Turgeon est ne, rue 
Manrèse a Quebec, en 1947. Il a 
aussi habité sur Joffre. A dix ans, 
il était déjà Montréalais. Mais il 
soutient que ses racines demeu­
rent ici. Son accent, dont il a réus­
si à .se débarrasser, lui a même 
valu, dit-il, les moqueries de ses 
camarades d'ecole

Qu'en est-il maintenant de la 
guerre pour un homme qui, com­
me lui, prend soin d'affirmer que, 
bien sûr, il a « la violence en hor­
reur »? Il estime que « pour un 
ecrivain-romancier. le sujet est ex­
traordinaire », C'est celui de son 
roman qui, fidele aux autres qui 
l'ont précédé, garde neanmoins 
un oeil rivé sur la Capitale. « C'est 
toujours Québec, dira-t-il, mais 
dans le monde, face à l'histoire ». 
Les Forces armées

I.a guerre, il est trop jeune pour 
l'avoir vecue. Il la connaît par son 
pere Leandre. originaire lui aussi 
de Québec, un vétéran de la RCAF 
(Royal Canadian Air Force). « Mi­
trailleur de queue dans un bom­
bardier, c’est le poste le plus péril­
leux », explique le fils qui, de 
toute façon, était destine, semble- 
t-il, à entretenir des liens avec 
l'aviation. « Ma mere m'a raconté 
qu elle avait été fiancee a un pilote 
de chasse qui a été tue par les 
Allemands en Afrique du Nord ».

Davantage toutefois, il parait 
enclin a justifier par ses vues phi­

losophiques. son engouement 
pour la terre du Führer. Pierre 
Turgeon rêvait en effet de devenir 
philosophe et c'est pourquoi, com­
me la plupart des grands noms 
sont allemands, on le retrouve, a 
seize ans. chez Berlitz en tram de 
s'initier à la langue Les circons­
tances n'ont pas voulu qu’il pour­
suive ses etudes au-dela du col­
lège Sainte-Mane. C'est quand 
même là qu’il a rencontre sa 
femme, « dans un cours sur Mon­
taigne ». glisse-t-il dans la 
conversation

Plutôt qu’à l'universite, c’est 
donc a Berlin, en visite avec les 
Forces armées canadiennes, que 
Pierre Turgeon, désormais 
reporter, continue de se familiari­
ser avec le troisième Reich Et les 
événements s’enchaînent, de 
voyage en voyage, jusqu’à ce Ba­
teau d'Hitler bapti.se le Helgo­
land. et qui, dans l’attente d’un 
acheteur, est présentement garde 
en cale sèche a Paspebiac.
Grand causeur

Contrairement a la plupart des 
auteurs, qui travaillent dans la .so­
litude et le silence, Pierre Tur­
geon. quand il écrit, parle beau­
coup et a tout le monde. II 
remarque que pour qui se préoc­
cupe des faits du passe, particuliè­
rement au Quebec ou les docu­
ments manquent, de tels contacts 
sont précieux. C’est d'ailleurs ce 
qui lui a permis, au cours d’un été 
en Gaspesie, d'apprendre l’exis­
tence du fameux voilier.

Les romans de Pierre Turgeon 
progressent ainsi au rythme des 
decouvertes, dans un mélange 
d hrstoire et de fiction. Voilà ce 
qu'il entend par « le realisme ma­
gique » qu'il définit aussi comme 
« une dialectique entre l'imagi­
naire et la realite ». Par exemple, 
il travaille actuellement au scena­
rio d’un film de fiction sur les F.ve- 
nements d’octobre 1970 (il s’é­
tonne que personne n’ait encore

ose ecnre un roman la-dessus) 
Quand viendra le temps de racon­
ter la dernière joumee dans la vie 
de Pierre Laporte, on ne l'empê­
chera pas de « prendre des li­
bertés » pour combler les trous de 
l’histo're
Les projets avortes

Mais tout cela nous tient loin 
de l'edition, un theme que nous 
avions décide d’aborder, sachant 
que Pierre Turgeon. avant de re­
tourner au journalisme à la pige, a 
dinge le groupe Sogides, sans 
compter le Jour, ni Les Quinze II 
répond que le metier d'editeur se 
concilie mal avec celui de l'ecn- 
vain Durant cene penode il n’a 
réussi, dit-il. a écrire qu’un seul 
roman, /.a première personne. 
pour lequel il a quand même obte­
nu le prix du Gouverneur general

Et qu’est devenu depuis le 
temps notre héros de l’ordinateur, 
celui qui nous avait annonce un 
roman par correspondance, pro­
duit sur deux claviers relies par 
un modem? L'expenence s'est ter­
minée en queue de poisson, « par 
manque de temps », note Pierre 
Turgeon, et aussi parce que son 
compagnon d'armes. Bob l^ewine. 
l'auteur de la sérié Mission im­
possible, écrivait. lui, en anglais, 
obstacle supplémentaire à la cons­
truction d’un texte commun.

Aujourd’hui, Pierre Turgeon 
exige moins des puces, se conten­
tant de les utiliser comme tout le 
monde. Sauf qu’elles lui servent à 
faire revivre Hitler. Il a bien rete­
nu les paroles d’un romancier al­
lemand. Peter Handke, qu’il cite 
d’ailleurs: « Comment allons-nous 
pouvoir écrire des romans, main­
tenant qu’il n’y a plus de guer­
re? ». Pierre Turgeon a donc choi­
si de la faire durer, en lui donnant 
un souffle québécois.

I Ndlril Jm v|ur<k m-M hi'iM «

Pierre Turgeon le «réalisme magique» ou le melange d histoire et de .ction

« bateau d'Hitler » de Pierre Turgeon

Une histoire enchevêtrée 
qui manque d'émotion
Militaire, metaJliqiu*. froid, dur, violent.. « Le bateau d Hitler ». 
dernier roman de Pierre Turgeon, « align»- d»'.s ann*-e.s *-nti»'H's de 
moti> », à r»‘gard«*r |)our le .spei ta» le d un»- < ulture guerm-n- On 
y trouve diffieilement l’émotion, de e»-.s |ietit»-s jilintsj-s nnite.s 
sunples qui aunüent jiu quelque jiart noirs toueher

cons,TPU1R^

A CHAQUE ANNEE DEPUIS 1971.. EXPOSITION - VENTE DES OEUVRES DE

^uriel jBilIarh
Ou 26 septembre au 9 octobre 1988 
Tous les jours de midi à 21 heures

Vous êtes cordialement invites a rencontrer personnellement

MURIEL MILLARD
Au Motel - Hôtel “Carillon”

2800, boul. Laurier, Ste-Foy, Qué. Tél.; (418) 653-5238 
Relatlonniste: Jean Simon (Montréal) Tél.: (514) 526-2821

Bienvenue à tous!

l*»i^i*n HABITAT’du V\MIXM un outil 
indispen-^ble pour sjmpl'fK'f vo» cor.k' ’̂s lie
rvTvovation

fiarToiiaiM
ABONNEMENT 647-3333

Pour 90n« ito l compommt l« numoro Mn<
trots 1-40P488-7362 
Heuret d •ffatres 

Lvndi ou vontfrotfi 7hOOi17H30 
Samodl ot Otmorkcho 8h00 • IThOO

Aussi bien le savoir en partant, ce 
livre n'est pas fait pour plaire aux 
femmes. Pour ce qui est des 
hommes, souvent encore fa.scines 
par les peripeties du dernier con­
flit mondial, a eux d’en juger. 
L'action se déroulé, comme l’indi­
que le titre, durant la guerre 
19,39-45. Sauf que, pour les be­
soins de l'intngue, l'auteur a choi­
si de la prolonger jusqu'à nous.

Le héros, un certain von Che­
nier, est ne à Quebec en 1917, 
donc au temps de la première 
guerre, d’un pere «gaze par les 
Allemands ». Sur les murs du 
salon figuraient les portraits de 
Napoléon, de Mussolini et d’Hit­
ler. Ça n’empéchait pas la recita­
tion du chapelet en famille. 
« Jesus mort sur la croix. J'ai

DISQUES COMPACTS
SPÉCIAUX DU 24 AU 30 SEPTEMBRE 88

Les deux derniers disques de

L’ORCHESTRE SYMPHONIQUE 
DE MONTRÉAL

Direction: Charles Dutoit
D j^CX Suites de l'Arlesienne et 
DIteC I de Carmen

P (3 DI Harold en Italie, Ouvertures
DCIXLil^^^ Le Corsaire et Rob Roy

À LA TÉLÉ, CEHE SEMAINE TÉLÉPLUS / CÂBLE 24
Partez à la 
découverte du 
Pérou BOLIVIE et
de ITnde avec le ste-Foy.ouebec

Des voyageurs témoignent de leur expérience.

Club
Aventure

• Samedi 22h00 Pérou Bolivie
• Dimanche 18h30 Pérou Bolivie

Lundi 20h30 Inde 
Jeudi 21h30 Inde

Pour informations: 687-9043

pj.v.se mon enfance ,i .idorer un 
cada\Te», dit von Chenu-r qui en 
viendra d’ailleurs à « cracher 
l'hostie du tahem.icle »
Histoire enchevètree

Mais ça. c'etait du temps ou il 
travaillait comme agent double 
demere les micros de la radio de 
Berlin Avant, il y aura eu ce coup 
de foudre à Montreal pour l.iz- 
beth, la fille d'un pasteur d»- 
Brème Par elle, il aura ete mis en 
contact avec Hofer, l'ex-man. fi­
dele serviteur du Führer, qui fini­
ra ses jours avec « un ventre lege- 
reinent pansu et, glissant ses 
pieds hors de .ses escarpins (.sic) ».

Ceci peut paraître enchevetre 
Mais ça l’est aussi dans le roman 
Car c’est von Chenier qui eent, du 
fond du bunker ou Hitler, autant 
que lui, n’en mene plus très large 
Retenons que l'histoire s’inscnl 
.sur toile de fond nationaliste. Von 
Chenier deteste les Anglais. Plutôt 
que de faire la guerre avec eux. il 
se tourne vers le troisième Reich 
qui, en retour, promet la libera 
tion du Quebec

Or.la mere de Von Cheniei 
Angela Perkins, est une anglopho 
ne qui .saute allègrement du fran 
4ai.s a l'anglais, quand elle parle 
File a d’ailleurs un deuxieme gar­
çon. Perceval, issu d’un premier 
manage, qui, lui, a été eduque en

anglais Coiiiiiieni it-llt- femme, 
agi-e de Hti .ins si nos calculs sont 
bons. peul-«-lle alors ecnre, .1 son 
(i»-til fils Chnstophe. une lettii- 
aussi alambiquee du point d»- viie 
grammatical'’ « Je le revois enco 
rt'. ch.ique annee plus dur. plus 
sec. plus insensible demere la pa 
roi transparente dont l'hygia 
phone {ce n'est p.is le vocabulaire 
qui fait defaut') liop has nous ohli 
geait. pour nous parler, a nous 
courber de façon humiliante, tan 
dis que nos mains se sui\.lient de 
chaque cote du plesiglass 
eraille »

Difficultés de parcours

Mi-me r.iuteur nsqiu- de s'y 
pi-rdn- Il ailleurs, ç.i lui .irrive 
quand, par exemplt-, faisant refe 
rence a Hofer. il fait dire a von 
( henii-r »|ue « .sans lui je fusse 
(sic) rentre a Montreal ftour y 
dre.s.ser mon fils a devenir un loyal 
sujet de .Sa Majesté britannique »

Si ce n’avail «-te »le toul»-s ces 
difficultés lie parcours, peut »‘tre 
bien qu'on aurait pu se laisser al 
tendnr par les aventures de Chns- 
tophe a la recherche de son vnii 
pere Surtout qui- depuis le Helgo 
land, ce fameux Bateau d'Hitler, 
en cale seche a Paspepiac. jusqu'.1 

Berlin, elles ni- manijuent pas de 
piquant D’ailleurs la fin. l»-lle 
ment inattendue mais qu il faut se 
garder de revf-le?. r-sl profialile 
ment ce qu'il y a di- meilleur dans 
ce roman

par ANNE MARIE VOI&ARD 
Il SOLtIL
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« Le bûcher des vanités » de Tom Wolfe, « le » roman de la rentrée

Pas si mal, mais ce n’est pas la fin du monde
Tout le monde le dit, Tom Wolfe continue de faire un malheur 
aux Etats-Unis avec son roman « Le bûcher des vanités •. C’est le 
best-seller de l’année, le bvre qu’il faut lire. Wolfe serait le Zola 
de la fin du siècle. Mais il serait plus juste de dire que ce roman 
s inspire aiLssi de l’écrivain anglais W.M. Thackeray qui, entre 
1847 et 1848, faisait paraître en fasi'icules « La foire aux vanités », 
fresque monumentale .sur la vie en Angleterre, celle des riches 
comme celle des pauvres. Thackeray mettait fin au roman victorien 
qui se terminait toq^ours par la victoire du héros. Dans « Le* 
bûcher des vanités », le héros pourrait bien être la ville de .New 
York elle-même

Chaque saison, des gros romans 
de cette espèce nous tombent des­
sus. Impossible de passer à côte, 
de faire semblant qu’ils n’existent 
pas. Des romans qu’on peut met­
tre des mois à lire mais qu’on 
achète tout de même en espérant 
ainsi remplir les heures de 
solitude.

Tom Wolfe n'est pas n'importe 
qui; on l’a surnomme l’inventeur

du nouveau journalisme. Il a tra­
vaillé au Washington Post, a Es­
quire et au New York Magazine. Il 
a 52 ans. L’air passablement «jet 
set ». Coco Douglas nous en parle­
rait tous les soirs s’il lisait. Voir 
Tom Wolfe, c’est s’éloigner de son 
roman. On se dit: c’est impossible, 
cet homme doit écrire avec du 
vide

Erreur Le bûcher des vanités 
est un livre excellent dans la for­

me et le fond. Un roman qui ra­
conte la vie d’un homme de 38 
ans: Sherman McCoy. Diplômé de 
Yale, Sherman a réussi, il est l’un 
des « maîtres de l’univers ». Il peut 
gagner quelques milliers de dol­
lars en claquant les doigts. Son 
bureau est à Wall Street. 11 pos­
sédé un appartement sur Park 
Avenue, sa femme s’occupe de dé­
coration, il a une fille qu’il aime 
Et même une maîtresse qui l’aime.

Un bon soir, il va justement 
chercher cette Maria a l'aéroport 
Mais au retour il se trompe de 
sortie sur l’autoroute et se re­
trouve dans le Bronx avec sa Mer­
cedes de $48,000. Sherman s’é­
nerve, se perd et finit par 
retrouver son chemin. Mais un 
pneu traîne au milieu de la route, 
il sort de l’auto pour le déplacer. 
Deux Noirs s’approchent de lui, il 
panique, les bouscule; Maria 
prend le volant de la voiture et 
frappe l'un des deux Noirs. Un 
« hit and run » classique.

Un roman de fin du monde
A partir de là, le roman de 

Wolfe se promènera d’un quartier 
a l’autre dans New York. On en 
apprend autant sur la ville que sur 
Sherman McCoy. Si ce bouquin 
ressemble a du Zola, c’est à celui 
du Ventre de Paris.

New York est une jungle, nous 
le savons tous. .New York c’est la 
ville où la fui du monde va com­
mencer, disait le Beatle John Len­
non. Tom Wolfe, sans reprendre à 
son compte l’affirmation du chan­
teur. nous fait vivre pendant plu­
sieurs heures « la fin du monde » 
de Sherman McCoy

Un pebt journaliste anglais, Pe­
ter Fallow, qui travaille dans un 
journal à sensaüon (le City Light), 
écrira un long article sur ce fait 
divers, « presque normal », surve­
nu au Noir Henry Lamb. Le peu­
ple s’indigne, on veut une victime, 
on veut un coupable, on veut la 
tête du « tas de merde » qui a fait
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le coup. Le décbn du « maitre de 
l’uruvers » vient de commencer.

C’est bizarre tout de même la 
littérature. Voia une histoire clas­
sique ou s’affrontent les classes 
sociales. Un roman « réaliste » 
comme la Russie voulait « obli­
ger » ses écnvains a en écrire Et 
on embarque, on marche du début 
à la fin Des bons et des méchants. 
Les pouvoirs de l’argent et les 
pouvoirs du journalisme La bour­
geoisie contre le peuple

Un défaut tout de même, que 
l’on ne peut pas attribuer à Wolfe, 
la traduction française. Très aga­
çant par moments, ce « pseudo- 
langage-populaire » qu’on essaie 
de mettre dans la bouche des per­
sonnages du Bronx

On présente Le bûcher des va- 
aités comme l’un des meilleurs li-

-<>4

Tom Woffe
vres de la rentrée. C’est vrai, mais 
empressez-vous de le lire parce 
que sans cela, avec ses 700 pages, 
vous passerez tout l’automne (&ns 
les rues de New York. C’est pas si 
mal, mais ce n’est pas la fin du 
monde non plus'!!
Marc CHABOT
coittbormion ioociaJo

I

Tom Wolft, Le bûcher det vanités. 
702 pages. $24Si

Sgteie Messenger éditeur. Paru, I98&
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Soleil, samedi 24 septembre 1988

En gref

(AFP) — Rouben Vartanian, un chef d'orchestre de 
pe U Bolchoi. a decide de demander le droit d'asile aux Etats-L’nis 

^ur essayer d y trouver un « climat de liberté - dans le domaine 
U ical. bien qu il pense le plus grand bien des « effons héroïques » du 

numéro un soviétique Mikhaïl Gorbatchev, a-t-il declare jeudi a

^ashington II donnait une conference de presse, au lendemain de 
I annonce de sa defection en Bolivie et de l'annbutiun de 1 asile 
p^itique aux Etats-L'nis Le musicien soviétique, age de 52 ans. a dinge 
^ speaacles Knques du Bolchoi depuis 1980 II avait ete auparavant 
direaeur musical de l'Orchestre s>-mphonique d .\rmenie, professeur 
au consenatoire de Moscou et assistant de Kinll Kondrachine a la tête 
de l'orchestre philharmonique de Moscou

rKDRTML \r) (RF.A) (.\FP) lu rtvette des derniers concerts de 
F nnce et de Michael Jackson en RF\. soit S2L’7.iHH), a ete volee chez 

un des organisaieurs de ces concerts, a t-on appns hier auprès de la 
ponce de Dortmund le \ ol a eu heu il > a une di/aine de jours mais la 
police a garde 1 affaire secrete jiour les bt'soins de son enquête
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"Claude Gai offre un one-man-show 

d'une générosité remarquable "
(La revue VOIR, Montreal, mai 1987)
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Québec, Le Soleil, samedi 24 septembre 1988

« Ne ni *en veux pas », un disque très attendu

Quand Ginette Reno semble retenir sa voix
Parmi les disques populaires parus récemment au Québec, celui 
de Ginette Reno a connu une popularité instantanée. Aussi 
commencera-t-on cette chronique par cet enregistrement très 
attendu, avant de prêter l’oreille (un prêt à court terme) au premier 
microsillon de MAX, dont le lancement à Québec avait été passé 
sous silence dans ces pages, le mois dernier.

On passera ensuite à quelques 
disques venus d’outre-Atlantique, 
ceux de France Gall et de Michel 
Sardou, qui, s’ils sont de belle 
qualité, ne débordent pas, eux 
non plus, d’imagination.
Ginette Reno 
Me m’en veux pas 
Melon-Miel MM-509 Select

La rencontre de la chanteuse 
avec le célèbre réalisateur fran­
çais Bernard Estardy a donné un 
disque riche en qualité technique 
mais sur lequel l'interprète sem­
ble «se retenir».

Sous la direction de ce «sor­
cier», comme elle l’appelle, on 
l'entend chanter très près du mi­
cro, ce qui donne un effet plus 
intérieur, plus mystérieux, un peu 
comme sur scène Mais la prédo­
minance de la rythmique fait re­

gretter, sauf peut-être dans Je 
suis la femme, la prodigieuse 
capacité de projeter les sons d'une 
voix qu’on avait l’habitude de 
trouver au premier plan.

Dans Comment te dire? par 
exemple, qui n’est ni la plus faible 
ni la plus forte de ces neuf créa­
tions, on peut aussi trouver que 
les voue d’accompagnement sont 
placées loin derrière et d’une fa­
çon un peu artificielle. Quatre des 
chansons ont été fournies par Di­
dier Barbelivien, dont une dédiée 
au père de l’interprète. Ceux qui 
s'en vont. La plus vivante. Laisse 
pas tomber le vieux blues man, 
du même auteur, elle la chante 
aussi comme pour une personne 
très chère, mais sa préférée de­
meure pour l’instant la chanson 
titre.

Quant à La prochaine fois que 
j’aurai vingt ans (ce sera aussi le

titre de son prochain spectacle), si 
on se souvient de la toute premiè­
re interprétation faite en décem­
bre dernier avec l’Orchestre sym­
phonique de Québec, on risque de 
trouver que la version «moderni­
sée» par Estardy, pour énergique 
qu’elle soit, manque un peu de 
subtilité et d’émotion.

Chang-Hai CH-IIII Interdise
Surnommé Max depuis son en­

fance, Marcel Decoste a vu une 
des chansons qu’il vient d’enregis­
trer sur son premier microsillon 
atteindre les 10 premiers rangs du 
palmarès, le printemps dernier. Il 
s’agit de Tourne tourne, dans la­
quelle la plus belle partition est 
celle du saxophoniste Martin 
Daviault.

Il y a cependant peu de risques 
que Sensuelle, le nouveau 45- 
tours qui en est extrait, puisse 
propulser l’ensemble du 33 tours 
vers les sommets de la popularité.

Les neuf chansons le montrent 
en effet à mi-chemin entre l’au- 
teur-compositeur-interprète des

années 1970 et le rockeur 
moderne. Avec une voix dont on 
perçoit très vite le limites, il essaie 
de projeter des images usées à 
coup de rythmes qui ne leur col­
lent pas.
France Gall
liabacar
WEA 2420961

C’est avec près d’un an de re­
tard sur sa diffusion européenne 
que la compagnie WEA distribue 
en pressage canadien le dernier 
disque de France Gall.

Contrairement à Ella Fitzge­
rald, à qui elle rend hommage 
dans Ella, elle l’a, on peut dire 
que la «poupée de cire, poupée de 
son» de l’époque Yé-Yé doit sur­
tout sa place au firmament des ve­
dettes françaises a un mari doué 
pour lui éenre des paroles pas 
compliquées et pour lui composer 
et arranger des airs accrocheurs.

Mais le refrain semble usé. Par 
exemple, La chanson d’Azima a 
beau avoir un son rajeuni, sa mé­
lodie ne manque pas de rappeler 
l’introduction de Starmania.

En général, on a donc droit à

un produit éphémère Comme un 
papillon de nuit, même si l’ur­
gence et l’interrogation revien­
nent soyvent dans un propos qui 
ne pèche pas par excès de 
profondeur.

Au plan technique cependant, 
il faut dire que le disque est très 
réussi, avec des musiciens comme 
l’excellent guitariste Claude Engel 
et le saxophoniste Patrick Bour- 
goin. Quelques participations spé­
ciales au contenu vocal sont ins­
crites au générique, mais par 
exemple, pour J’irai où tu iras, 
celle de Jean-Jacques Goldman 

est bien peu perceptible.

Michel Sardou
Regards
Tréma TRM 3023 Trans-Canada

Michel Sardou est, depuis des 
années, le chanteur qu’on adore 
ou qu’on deteste pour «son» 
succès de l’heure, ce qui laisse 
inévitablement dans l’ombre la 
plupart des autres chansons de 
ses microsillons.

Alors, autour d’une ou deux 
chansons qui marchent bien, aussi 
bien rééditer des airs passes ina­
perçus ou presque, ce que sa com­

pagnie de disque vient de faire 
avec Regards.

Sur la pochette, on a pris la 
peine de dater les titres (1975 à 
1987), sans pour autant les pré­
senter dans un ordre 
chronologique.

Les deux chansons inédites 
(sauf sur 45 tours) sont Tous les 
bateaux s’envolent et Laisse toi 
prendre. Toutes deux ont été 
construites sans derogation au 
style qui caractérise le chanteur. 
On retrouve par contre, juste à 
côte, deux extraits du disque Mi­
chel Sardou de l’annee dernière: 
Musulmanes et L’acteur.

Il y a même une plage qui re­
prend une fois de plus la chanson 
Une fille aux yeux clairs (1975) 
qui, avec les mêmes arrange­
ments, était déjà contenue dans le 
disque souvenir 12 grands succès 
paru lui aussi l’an dernier.

Pour les inconditionnels à qui 
la repetition fait plaisir.
LOUIS TANGUAY 
L£ SOLEIL
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Avec

Huguette Oligny • Gratien Gélinas
Mis«* tMi scene

Yvette Brind’Amour
Ddeor: - Costumes ÿlclairaf^s
André Hénault François Barbeau Pierre-René Goupil

6-7 et 8 octobre, 20h
palais montcalm
• BILLETS EN VENTE SUR LE RÉSEAU § Biltetech fe
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Télé 4

U I) 1 T 0 R I U M
SEPH-LAVERGNE
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J’changerais pas ma peau avec personne...
Venez vivre un apres midi magique

Le 25 SEPTEMBRE 1988 à 13het 16h
Une collaboration du Comité des Caisses Populaires Oesiardms du 

secteur Sie-Foy SiHery Cap-Rouge et St-Au9ustin

•lAACi»»** . « «ü OfUI MAGASINS LA SM. MifOTHCOUC CAOMiLLE-AOT COilSCC.
Vf MTE OAMS xB! ntll0TOr*H 6NAN0 ThCATNC. MALANThC Ami. AALAtS MONTCALM SALLE

W l/UlClCLil w' ALMNTNOUSSCAU SEFTSUeCNMAACMCSeNOVIGOPAnTtCMANTS VALRFRALBERT-ROUSSEAU
2410, chemin SIe-Foy. Sie-Foy. Renseignements 659 6710

Bains EN VENTE 0«NS U RESEAU

Billetech

VÎO?:
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14^

20, 27, 22 OCTOBRE 1988 à 20h
Commandes téléphoniques acceptées; 670-9011

palais montcalm

VigntauK. absolument génial! Son 
spectacle te plus puissant, le prûs fort, le 
plus magnifiquement écrit.

Mathafre Petrowslu. CMC

Ur>e rentrée éblouissante Un veritable 
one-man show poétique.

frencint Crmtêkh CBf Bonfout 
Tour a tour poete. conteur, mime, 
gigueur, beau parleur, il a ouvert son 
album de famille. Il n est pas difficile 
d’airrrer Vigneault

Marre Laurrer. Le Devoir

Vigneault. magicien parmi les 
magiciens, a trouve les mots lustes 

Manon Gotiberi Joorrutl de Monfreaf

Vigr>eault a une presence débordante. 
r>ous livrant une magnifique synthèse de 
toute son oeuvre Oer'rs Lavove 11 Presto ^

Collaboration
rn
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I Gouvtfoeo^eni du Quebec |
Mmitière des

1 ftffelres cunwretlet

CITF-FM

UULUUUULI-/

PRÉSENTE

CLAUDE

BARZOni
GRAND THÉÂTRE DE QUÉBEC
SALLE iajlS-FRËCHETTE.TÉL. 643 8131

7 et 8 octobre 
à20h

17$ —20$ —24$

Un événement ^
Télé 4

SON TOUT NOUVEAU SPECTACLE AVEC DE 
TOUTES NOUVELLES CHANSONS

M.urs CR 
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Les productions Alain Charbonneau

BILLETS EN t-imi .i. 1 «« DEUX MAGASINS LA BAIE. BIBLIOTHEQUE OASIHELLE-AOV. COLISÉE.
VENTE DANS «W OllIPlPrn ORAHO THEATRE. IMPLANTHÊATRE. PALAIS MONTCALM, SALLE
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Quebec, Le Soleil, samedi 24 septembre 1988

Metallicapasse avec succès un test important
Pas de doute, Metallica effectue uii retour en force avec ..And 
Justice For .A]]. Un microsillon où. une fois de plus, le groupe 
californien allie l'énergie du « speed metal » au côte mélodique 
du hard rock.

Metallica 
...And Justice For.AU 
U’ea Elektra 960812J

La mort accidentelle de Cliff 
Burton n’aura que momentané­
ment perturbe la carrière de Me­
tallica. Le groupe a assez rapide­
ment déniché un nouveau bassiste 
en la personne de Jason Newsteed 
mais, jusqu’à ce jour, il n’avait 
rien concocté de vraiment 
nouveau.

Histoire d’intégrer son bassiste 
et de faire patienter ses fans, le 
groupe a présente en 1987 The 
$5.98 F.P. Garage Days Re-Re\i- 
sited, un mini-microsillon de 
reprises.

Mais le véritable test pour Me­
tallica était sans contredit ce .And 
Justice For Ail qui parait deux 
ans et demi après Master of Pup­
pets. Un test que le groupe passe 
avec succès. Les « rois » du « hea­
vy metal » et du « speed metal » 
n’ont rien perdu de leur mordant.

Dans l’intervalle, bien des

groupes ont repousse les limites 
du « speed metal » mais Metallica 
ne s est pas lance dans cette sur­
enchère Les neufs pièces propo­
sées. reunies sur deux microsil­
lons pour conserver la qualité 
sonore, sont de facture « classi­
que » pour Metallica.

C’est-à-dire des pièces au 
tempo rapide, des charges mar­
quees par de multiples arrêts et 
changements de rvthmes. le tout 
illumine par les solos du guitanste 
Kirk Hammett.

Les musiciens ne tombent pas 
dans la facilite. C’est d'ailleurs ce 
qui fait la force de Metallica. 11 
faut dire qu'en plus, contraire­
ment à beaucoup de ses confrères, 
le groupe mise aussi sur les mélo­
dies et n’hésite pas à utiliser à 
quelques occasions une guitare 
acoustique (dans la pièce One et 
dans la quasi instrumentale To 
Live Is To Die.

...And Justice For .Ail est sans 
aucun doute un point tournant 
dans la carrière de Metallica. Et

de toute evndence ..And Justice 
For .Ail était attendu avec impa­
tience par les amateurs de heavy 
metal de la region de (Juebec A 
un point tel que d’ailleurs des ma­
gasins de disques se sont vite re­
trouves à sec

Un rapide sondage auprès des 
magasins de la region nous per­
met d’evaluer qu’en deux se­
maines, le microsillon s'est vendu 
a plus de 1.300 exemplaires! Sur­
prenant pour un groupe qui ne bé­
néficié d'aucune diffusion 
radiophonique

Claude Wagner, proprietaire 
de Metal Rock, un magasin spe­
cialise dans le heavy metal et le 
hard rock, a déclare au SOLEIL 
en avoir vendu pas moins de 300 
exemplaires en onze jours. Une 
bonne vente bref!

Même son de cloche aux 
chaînes de magasins Discus et 
HM\’. Alain Champoux. le gerant 
de la succursale HM\’ de Place 
Fleur de Lys , déclare pour sa part 
en avoir vendu 110 exemplaires 
(disques et cassettes) dès la pre­
mière joumee.

A ce jour, les ventes des trois 
magasins de la chaîne se chiffrent 
à près de 550 exemplaires et, se­
lon Alain Champoux. plusieurs

us Disques

Du 6 au 10 octobre 88
! iM.lICloniK'

•INTERNATIONAL

FESTIVAL
MUSIQUE
ACTUELLE
VICTORIAVIL^E

Billets à tous le'-<omploirs '' 7
r en collaboration avec

LE SOLEIL

TIcketron
JEUDI
6 octobre

CEGEP
12h00

Cymbali es

/VENDREDI
7 octobre

DIMANCHE
9 octobre

GRAND CAFE 
13h30

Léo Smith,
Fred van Hove et 
Sabu Toyozumi los

Maria Joao et
Aki Takase io$

EVEhEMENT SPECIAL
Robert Ashley ns

HOTEL CENTRAL
moo

Les Granules;
Jean Derome et 
René Lussier es

Bill Smith.
Evan Parker et 
Wolfgang Fuchs los

Joëlle Léandre es

HÔTEL CENTRAL
17h00

Vivienne Spiterl es Anne LeBaron es

ÉGLISE
STEVICTOIRE
moo

Terra Australis i:s Wayne Horwitz et
J.A Deane t2$

f'.tNtMENT SPÈCiA.
Terry Riley us

Mal Waldron et 
Marion Brown i»

GRAND CAFE
21h00

SOIftEE 0 OUVEBTURE 16$

l'Alain Thibault

2' Louis Sclavis 
Quartet

SOlfItt EUhOPEEV'.E :os
1* Piano Kwartet

2" Maarten Aliéna 
Dctel

SOWEE JAZZ ZZS

1 ° John Zorn et 
Fred Frith

2" Anthony Braxton 
Ensemble

SC'.BEE »■:;« :cs

1° Gestalt and Jive

2° John Zom Group 
“Naked City"

SOiPEE OE Clôture ras

l'The Bill Frisell 
Band

2' Nimal

MOTEL COLIBRI
OlhOO

Miriodor es Fish and Roses es The Qrthotonics es

LES BONS MOMENTS OU FESTIVAL 
SUR ETUUETTE VICTO;

VdoO' NOUS AUTRES
fi ...j.i'er Fred Frith 
MOMENT PRECIEUX 
Anthony BrantOh. Oerek Bailey 

v«-o :x’ THE SEA BETWEEN
Renard Teiteiftaum. Carlos Zmgaro

. . (• ».!• - \ . T( ) .f>nf dixtrit>uf>» ivir IST^RDlH"

ni

■’“•‘-yWHtl'S

.;A;4<0>>
"tr Reseau FM Stéréo

Radio-CènacJa

Restaur jrit
Chez lASON

Tél 1-819-752-2024 

SuNtt grec a partir da 6.9SS

HÉBERGEMENT
Forlall Motel Colibri S6S (occ jajDHi 
une nuit un petit oeieuner 11 soiree au Grand Cate : 1 
speciacte dans la Sene a S12 ou 1 Evénement Spé­
cial /1 entree au Musee Leuner 
Pou' reservation contacte: te MOTEL COLIBRI au 1819) 
758-0533
Hebergemeni a pria modique au Pavillon Agri- 
Commerce. $12 nuit
Style auoerge de leunesse ' (sac de couchage requis) 
Pour reservation, contacte: PRODUCTION
plateforme

POUR TOUTES INFORMATIONS SUPPLEMENTAIRES 
C0NTACTE2-N0US A

PRODUCTION PLATEFORME INC.
CP 460.

82 Notre-Dame Est. Victonavilie 
Québec Canada G6P 6T3 

Tel (819) 752-7912

Québec Cinat la

Québec

ventes ont ete ratees simplement 
parce que les stocks étaient 
épuisés

A la lumière de ces chiffres il 
est evident que lors de sa pavhai- 
ne visite à Quebec le groupie va se 
produire au Colisee 
M'Chel BILODEAU
CO aPo-sf.-' specati

LE BUCHER 
DES VANITÉS

un roman 
’’national-realiste"

par TOM WOLFE, le 
BALZAC de NEW-YORK

En vente partout 
EDIPRESSE Inc (514) 273-6141

CANADIAN TIRE PRESENTE

En 82, le Grand 
Cirque de Chine 
triomphait au 
Colisée.
Ils sont enfin de 
retour!

^ SEP ' e.

® U-» toiC'"»
UH.

is.MlComprend vpfr« don pour iê dot p«nd«»PartdtdpAon* Mi-7311

"Les mots seront à jamais superflus pour ima­
ger ce qui restera dans la mémoire de tous 
ceux qui ont admire le Grand Cirque de Chine, 
hier soir Le spectacle le plus étonnant, le plus 
impressionnant, le plus frissonnant, le plus cap­
tivant, le plus elegant, le plus charmant, le plus 
troublant, le plus palpitant et quoi encore! '

C.-S. Lemery — Le Droit

CfiOl
I 987'’’

'^é4

COLISEE DE QUEBEC » BUletech à;

fer

LE SOLEIL

SIMON STREATFEILD

Orchestre
symphonique de Quefiec

SIMON STREATFEILD
Chef d’orchestre

DARREN LDWE
violoniste

Au Grand Théâtre de Québec 
le mardi 27 septembre 1988 
à20h
Série Wilfrid-Pelletier

MENDELSSOHN
PROKOFIEV
SIBELIUS
SIBELIUS

- «

Ouverture pour Le Songe d'une nuit d'été 

Concerto pour violon no 2 en sol rnineur. op. 63 

Le Cygne de Tuoneia 

Symphonie no 5 en mi bémol majeur, op 82

k "./.htl'

DARREN LOWE •
•* aT

é
Billets: 14$ et 30$ 

10$ (étudiants et âge d'or)
iMiLmrM
lésMtîu* ■ Dilletech

^-On Fii'strç .symphonique de Quebec

s):)ii'i IONIQUE

DU 1er AU 9 EXPOSITIO ETROSPECTI VE OCTOBRE 1988

GRANDS MAITRES CANADIENS
KRIEGHOFF C. — PILOT R. — COBURN F. S. — CULLEN M. — GAGNON C. — JACKSON A. Y.

EN COLLABOFIATION:

rei ASSURANCE-VIE
«Jdubeau limitée

âÛÛLokeview ESTATES LTD.

MRC DUA10NT-S4INTE-ANNE MONT STE'ANNf ,
HEURES D’OUVERTURE:

DU MARDI AU DIMANCHE DE 13H À 18H 
TÉL. (418) 827-4433

, BOULEVARD BEAU-PRÉ, BEAUPRÉ (QUÉBEC) GOA 1EO
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Sous le charme du couple Bissonnette-Rohitaille
Il n’y a pas de mystère: on va voir le Ballet Kddy Toussaint pour 
admirer Anik Bissonnette et Ixiuis Hobitaille. Extraordinaire, ce 
que de grands dans«‘urs pinivent faire iMHir un chorégraphe! 
danse appartient aux dan.vurs. Et la soirée d'hier, au (Jrand 
Théâtre, appartenait au meilleur couple de danM* *urs du Québec.

Le couple Bissonnette-Robitaille 
nous a donné les deux grands mo­
ments de la soiree: deux pas de 
deux... Le plus touchant fut celui 
de La Symphonie du Souveau 
Monde, a la fin. Nous sommes 
tombes sous le charme de cette 
rencontre, de ce moment d’éter­
nité qui va plus loin que la choré­
graphié, plus loin que la danse: 
dans la confiance absolue qu'Anik

Bissonnette et Louis Robitaille ont 
l’un dans l’autre, réside le secret 
de leur beaute. ils s’aiment

C’etait tout autre chose, juste 
avant, dans l.e Mandarin mer\eil~ 
leux. Si Symphonie... repré­
sentait le bien, l.e Mandarin... 
était le mal: une sordide affaire de 
prostituée et de truands. Un mes­
sage gros comme ça: ce magnifi­
que mâle (Robitaille) qu’aucun

meurtner ne peut tuer, finit par 
mounr d'amour sous le poids d’A- 
nik. La musique de Bartok ajoute 
a l'excessif de la situation. Iji 
scene de séduction est a la fois 
pathétique, acrobatique et deses- 
péree

Alexis le TroBeur

Les deux premieres chorégra­
phiés, sans Bissonnette ni Robi­
taille, ont paru de trop. D’ailleurs, 
la soirée a été un peu longue, avec 
ses trois entractes. Alexis le Trot­
teur es\ une oeuvre qui a déjà 10 
ans et qui les fait. Pas très con­
vaincant, ce folklore à peine trans­
pose, avec tapes dans les mains et

DOUZE HOMMES EN COLERE
de Réginald Rose

à

Un drame de conscience interprété par 
douze de nos plus grands comédiens 
Le procès d un procès Le procès d une 
certaine justice Un texte incisil qui 
relance le débat sut la peine de mort
ET VOUS. ÛUEL SERAH VOTRE VERDICT?

I. h S S O I R I -: H S

THÉÂTRE

Mise en scène Claude Maher 
Avec Jean Duceppe Michel Dumont. '
Gèioidl Poulet Gilles Pelletier.
Rogei JoulMrt Claude Michaud.
Guy Piovost. Jean-Plene Chaitiand 
Jean-Guy Vloru. Paul Savoie. Michel Dolgle 
Mate Giégoue et Bégeon Godene

SALI 1

ALBERT 
ROUSSEAU

900 abonnements encore disponibles, hdtez-vous! 659-6710
Une présentation de la BANGUE NATIONALE en collaboration avec CITF et RADIO-CANADA

BANQUE
NATIONALE iSI # Radio C<indd.i

Television

AI RMALHERT-IRXJSSEAU
2410. chemin Ste-Foy. Sle-Foy Renseignemenis 559-6710 *■*

Dületech*à

OFUX MAGASmS LA BAIE BlBLlOTHC- 
QUE GABRIELLE-AOV COLISEE 
GRAND THEATRE IMPLANTHCATRE 
PALAIS MONTCALM SALLE ALBERT- 
ROUSSEAU SEPT SUPER MARCHES 
PROVIGO PARTICIPANTS PERCEP 
TiON DE FRAIS DE SERVICE EN SUS 
OU PRIX DU BILLE T

« pelages » de bretelles. Le pas de 
deux est mieux conserve- on re­
marque a peine quelques petits 
tremblements des bras d’Hélene 
Dion, la jeune fille qui hante les 
rêves d’Alexis, solidement campe, 
couru par Denis Dulude Bref, 
c’est la Belle et la Béte. Le meil­
leur moment est celui ou la béte 
est domptée par sa cavalière.

Neiges

seurs soviétiques invites tout ré­
cemment par Toussaint, n’ont pas 
eu le temps de maitnser \eiges. 
même s’il s’agit d’une piece assez 
courte. Mais maigre quelques 
manques, la magie était là, grâce 
surtout à Irina Lavrova. On com­
prend qu’il fallait faire vite pour 
inclure les deux Soviétiques au 
programme, mais il leur faudra 
une pièce plus elaboree.

Manifestement, Irina Lavrova régis tremblay 
et Sabirjan Yapparov, les dan- n soleil

LE HAU.ET DE MO.XTRE.AL EDDY TOI .S.S.AJ\T. Aier Anik Hiuon- 
nette. Ijnuin Robitaille. Irina Lavrova, Sabirjan Yapparov et la troupe. .\u 
programme: .Atexi» le Trotteur, .\eige». Ije Mandarin mevcHteux, La Sym­
phonie du Souvtau Monde. .4u (Irand Théâtre, Halle Louii-Fréchette, hier 
noir. Ij* Soleil. \ von Mongrain

Louis ROBITAILLE

Branchez-vous sur la

Fîadio France Internationalt'
Maintenant au Québec, l'actualité française et internationale, 

la culture et l'art de vivre en direct de Paris

Au réseau Télémédia
• Le tour du monde des correspondants", du lundi au vendreo A n 45

• Les informations françaises", du lundi au vendredi a 22
• "Les mots do la longue", le dimanche matin entre 9 h et 1 n

• Des nouvelles internationales par les correspondants de RFI. dans toi • - . bulletins

À la radio par câble
• 24 heures par jour Pour fout 

renseignement, contactez votre 
càblodistributeur

Au canal
• De minuit a 15 h 
De minuit a 14 h la ‘

TV5

Radio France Internationale ■ B P 9516-75016 Pans. France

Radio-Musique m Radio-Culture Radio-Canada
24 heures sur 24 au réseau FM Stéréo de Radio-Canada

SAMEDI 24 SEPTEMBRE 1988
12h00 DES MUSIQUES EN MEMOIRE

Aperçu des differentes activités de la rentrée 
concernant les traditions musicales du 
monde Amm Eh/aDeth Gagnon 

13h00 LES JEUNES ARTISTES 
Martin et Josee Caron, p «Verklarte Nacht. 
op 4 (Schoenberg) Amm Françoise Oavome 

13h30 L OPERA DU SAMEDI 
• Oas Rheingold* (Wagner) John Tomlinson 
Philip Kang Helmut Pampuch Bodo Brink 
mann Hilde Leidland Orchestre du Festival 
de Bayreuth, dir Daniel Barenboim Amm 
Jean Deschamps

17h30 RECITAL D ORGUE 
Denis Bedard orgue Beckerath basilique de 
TOratoire St-Joseph du Mont-Royal Tierce en 
taille et Basse de trompette (Marchand) F an 
îaisie. op 101 (Saint Saens) ChoraMmprovi 
sation sur «Victimae Paschali» (Tournemire) 
Amm Michel Keable

IShOO MUSIQUE DE TABLE 
Amm Jean Paul Noiet

19h30 MUSIQUE ACTUELLE 
Amm Janine Paquet

21h00 ORCHESTRES AMERICAINS 
Orchestre de Philadelphie dir Hiccardo Muti 
Malcolm Frager, P -Lontano» (Ligeti) Con 
certo no 1 (Weber) Symphonie no 6 (Bruck 
ner) Amm Jean Deschamps 

23h00 JAZZ SUR LE VIF 
Oe Quebec Double V Amm Mchel Benoit

DIMANCHE 25 SEPTEMBRE 1988
OhOO MUSIQUES DE NUIT 

La nuit, des musiques de toutes les époques 
et de tous les pays vous accompagnent |us- 
qu'a l aube Amm Monique Leblanc 

5h$5 MEDITATION 
«Le désir d amour* (Jean Vanter)

6h00 LA GRANDE FUGUE 
Amm Gilles Dupuis

9h00 MUSIQUE SACRÉE 
•Laudate Oommum. K 339 (Mo/aH). «Deuts­
che Mofette* (R Strauss) • Missa brevis* 
K 194 (Mozart) Amm GiHes Dupuis 

lOhOO POUR LE CLAVIER
• Leopold Godowsky I homme le pianiste et »e 
compositeur* (dern de 2) Amtn Jean Des­
champs

llhOO SUITE CANADIENNE 
Amm Andre HebeH

12h00 HEBDO-MUSIOUE 
Magazine national et international Amm 
Georges Nicholson et Françoise Davoir>e 

13h00 CONCERT DIMANCHE 
Quatuor Orford et Jon Kimura Parker p Tno 
pour piano. Op t no 3 (Beethoven) Quintette 
pour piano, op 34 (Brahms)

14h30 LES MUSICIENS PAR EUX MÊMES 
Inv Tosca Marmor pedagogue Int Georges 
Nicholson

1Sh30 EN CONCERT
En direct de la Chapelle historique du Bon 
Pasteur a Montreal LuisGrmhauz vi Berta 
Rosenohl. p «Romance* op 78 no 2 «Se 
renade*. op 79 no 4 et «Souvenir* op 79 
no 1 (Sibelius) Sonate (Janaeek) Sonate en 
fa op ê(Grieg) Amm Michel Keable Pour 
obtenir des laissez-passer veuillez appeler au 
(514)872-6338

ieh30 LES GRANDES RELIGIONS
• La Voie du milieu ou le bouddhisme* (52 de 
56) La Soka-Gakkai Inv Suzanne Botvm 
pratiquante du Sutra du Lotus membre de la 
Soka-Gakkai Amm Yvon Leblanc

17h00 TRIBUNE OE L ORGUE
• L'orgue symphonique en France Alexandre 
Guilmant» (3e de 24) inv Antoine Reboulot 
Amm Michel Keable

IShOO MUSIQUE DE TABLE 
Amm Jean-Paul Noiet

IthSO MUSIQUE ACTUELLE 
Amm Janine Paquet

21h00 LE PETIT CHEMIN 
Amm Jean Deschamps

22h00 RENCONTRE QUEBECOISE 
INTERNATIONALE 
DES ÉCRIVAINS*

Récitai de lecture publique qui a eu lieu te 17 
avril 1988 avec tes écrivains suivants Alexis 
Letrançois (Quebec) Miodrag Buiatovic (You 
gosidvie) Anne Hebert (Quebec) Hubert Had- 
dag et Georges Emmanuel Clancier (France). 
Madeleine Ouellette Michaiska (Quebec) Jac­
ques Darras (France) Guy Cloutier (Quebec) 
Jeanne Hyvrard (France) et Pierre Morency 
(Quebec) Amm Renee Hudon 

23hOO JAZZ SUR LE VIF 
Concert enregistre le 6 luillet 1988 dans le ca­
dre du Festival International de jazz de Mont­
real Eclectique Electrique Helmut Lipsky vl 
Karen Young voix Jean-François Martel 
perc Amm Michel Benoit

18h30 L'AIR DU SOIR et
CONCERTS EUROPEENS 

43e Festival International «Printemps de Pra­
gue 1988* Orchestre philharmonique tchè­
que dif Jtn Belohlavek «Ma Patrie» (Sme­
tana) Amm Danielle Charbonneau 

21h30 THEATRE OU LUNDI •
Ire partie magazined actualité culturelle 
Amm Michel Vais 2e partie «Le Bien-aime* 
de Laurier Melanson. lu et interprète par t au­
teur

23hOO JAZZ-SOLILOQUE 
Avec Lee Konitz Joe Williams Joe Bonner 
Rex Stewart Johnny Hodges Charles Mmgus 
Gil Evans Steve Lacy et Eddie Jefferson 
Amm Gilles Archambault

MARDI 27 SEPTEMBRE 1988
LUNDI 26 SEPTEMBRE 1988

OhOO L EMBARQUEMENT 
POUR SI TARD

Une invitation a risquer I aventure d une nuit 
en musique Amm Myra Créé 

5h5S MEDITATION
• Le secret d amour avec Jesus* (Jean Va 
nier)

6h00 LES NOTES INEGALES 
Amm Francine Moreau 

7h54 BLOC-NOTES
Bulletin d actualité musicale Amm Georges 
Nicholson et Françoise Oavome

8h00 LES NOTES INÉGALES (suite) 
9h00 MUSIQUE EN FÊTE 

Le petit almanach Le violoniste Salvatore Ac 
cardo Concerto pour violon no 2 «La Cam 
paneiia* (Pagamm) le pianiste Alfred Cortot 
extr Sonate no 3 (Chopin) le centenaire de 
I écrivain T S Eliot musique de I epoque eli 
zabetame le chef d orchestre Charles Munch 
extr «Symphonie fantastique* (Berlioz) le 
compositeur George Gershwin «Rhapsody in 
Blue* Amm Renee Larocheile 

IlhOO LA COROE SENSIBLE 
Un rendez vous quotidien au cours duquel v<v 
tre choix musical est le nôtre Faites-vous plai­
sir Ecrivez nous en accompaqnant vos de 
mandes d un court texte de presentation per 
sonoaiise Amm Andre Vigeant 

12h04 BLOC-NOTES 
Reprise de I emission dihusee a 7hS4 

12h10 AU COEUR OU JOUR 
Anna Motto sop avec orchestre airs d o- 
c>eras de Puccioi et de Massenet Joaqum Ro­
drigo • Concerto d ete. (1943) AL Ara vl 
dir EnrtqueBatiz Amm Andre Hebert 

13h00 AU GRE DE LA FANTAISIE 
Antm Colefle Mersy 

16h00 FICTIONS*
Maga/ine de littérature étrangère Amm Re 
lane Bouge

16h30 LA FEMINISATION 
OU LANGAGE *

4e de 20 La langue française est-elle sexiste*^ 
Int et anim Guy Rochette 

17h00 LATITUDES*
• Un peuplement, des visages et des von • (4e 
de 5) La Basse et la Moyenne Côte Nord (tre 
de 2) Un rer>dez vous a Tète-a-ia-Baieme Inv 
Gilles Monger enseignant Jean Yves Pmtal 
archéologue Jean Marc Darveau anthropo­
logue et Pierrette Vigneau Rech Jocelyne 
Meiançoo Amm Robert Charles Loogpre

I7h30 EN CONCERT
E n direct du Palais Montcalm a Québec Jo­
hanne Perron et Claudio Jaffe ves Rachel 
Martel p Sonate en si m»n pour violoncelle 
et piano (Loeiiiet) Chaconne BWV 1002 (J S 
Bach/Ceilissimo) extr «From Jewish Lite* 
(Bloch). «Danse rituelle du feu* (Faiia) «Ha 
banera* (Ravel). «Rhapsodie hongroise* 
op 68 (Popper) Trois lieder (Schumann) 
Amm Sophie Magnan Entrée libre Pour as­
sister a ce coTKeri veuillez vous presenter au 
Palais Montcalm situé a la Place d Youvi'ie 
Les portes ferment 10 minutes avant le début 
du concert

OhOO L'EMBARQUEMENT 
POUR SI TARD 

5hS5 MEDITATION
• Le célibat* (Jean Vamer)

6h00 LES NOTES INÉGALES 
7h54 BLOC-NOTES 

Bulletin d actualité musicale
8h00 LES NOTES INEGALES (suite) 
9h00 MUSIQUE EN FÊTE 

Anniversaire de l’ecnvain Prosper Merimee
• Suite espagnole* (Aibeniz) Dansenes de la 
Renaissance extr «Chants d Auvergne* 
(Canteioube) extr «Carmen* (Bizet), Sonate 
pour clarinette et piano (Samt-Saens) Sym 
phonie no 82 «L Ours* (Haydn) Valses (Waid 
teutei)

11hOO LA CORDE SENSIBLE 
12h04 BLOC-NOTES 

Reprise de l emission dittusee a 7hS4 
12h10 AU COEUR DU JOUR 

Eugene Fodor a Moscou en 1974 grand prix 
du Concours Tchaikovsky de violon pieces 
de Wieniawski et Tchaikovsky «Caprices* de 
Paqamni Le repertoire leger de Mado Robm. 
coioratur airs de Delibes Ponce et Victor 
Masse

13h00 AU GRE DE LA FANTAISIE 
16h00 LE PONT DES ARTS *

Tableau de I actualité artistique en France en 
Belgique et au Canada realise en collabora 
fion avec la Communauté des Radios publi­
ques de langue française Amm Rejane 
Bouge

16h30 PRESENCE DE L ART *
Ire partie reflet de I actualité dans des domai­
nes aussi divers que la peinture et la perfor­
mance • 2e partie entrevues avec des artis­
tes théoriciens, historiens de I art Amm Gil­
les Daigneault. Rober Hacme Ent a Pans 
Rene Viau

17h30 EN CONCERT
En direct du Studio 12 de la Maison de Radio- 
Canada Jean Vaiheres gui Francine Voyer. 
tl Tno Renoir Quatuor pour guitare et tno a 
cordes H III 8 (Haydn) Quatuor pour flûte 
guitare alto et violoncelle (Schubert) «Littie 
Tno» pour flûte violon et al*o (Porter) Amm 
Michel Keable Entrée libre Pour assister a ce 
concert veuillez vous presenter a la Maison 
de Radio-Canada 1400. boui Rene-Levesque 
Est Montreal Les portes ferment 10 minutes 
avant le debut du concert 

18h30 L AIR OU SOIR et
CONCERTS EUROPÉENS 

4 3e Festival de Musique International «Prin­
temps de Prague 1988* Orchestre sympho­
nique de Prague dir Leopold Hager Thomas 
Zehetmair vt Ouv «Les Hebrides* (Mendels­
sohn) Concerto op 77 (Brahms). Concerto 
pour orchestre (Bartok)

21h30 EN TOUTES LETTRES *
Magazine consacré é la littérature de chez 
nous Amm Marie Claire Girard - «La Séduc­
trice* de Bernard Levy Lect Pascal Roiiin 

23hOO JAZZ-SOLILOQUE 
Avec Eddie Lockjaw Davis/Paul Gonsalves 
Lee Konitz Chartes Mmgus. Jim Hall Miles 
Davis Woody Herman et Teddy Wilson

MERCREDI 28 SEPTEMBRE 1988
OhOO L'EMBARQUEMENT 

POUR SI TARD...
ShSS MEDITATION

• La fécondité* (Jean Vanier)
6h00 LES NOTES INÉGALES 
7h54 BLOC-NOTES 

Bulletin d actualité musicale
8h00 LES NOTES INEGALES (suite) 
9h00 MUSIQUE EN FÊTE 

Le petit almanach Le compositeur Johann 
Mattheson Sonate en re no 1 le chef d or­
chestre Charles Lamoureux Concerto pour 
violoncelle no 1 (Samt-Saens) le compositeur 
Florent Schmitt extr «Mirages* «La Tragique 
Chevauchée* le 80e anniversaire de «L His­
toire du soldat* (Stravinsky), le scientifique 
Louis Pasteur Nocturnes (Faure)

11 hOO LA CORDE SENSIBLE 
12h04 BLOC-NOTES 

Reprise de l emission diffusée a 7h54 
12h10 AU COEUR OU JOUR 

Rondo cappricioso Prelude et fugue, op 35 
(Mendelssohn) Murray Perahia. p Introduc­
tion et Rondo cappricioso (Samt-Saens) et Al- 
»eqro du Concerto, op 35 (Tchaikovsky) Eu­
gene Fodor vl . Qrch New Philharmoma. dir 
Ënch Lemsdorf

13h00 AU GRE DE LA FANTAISIE 
Enregistrements publics et decouvertes médi­
tés

16h00 LITTÉRATURES PARALLELES • 
Magazine littéraire Table ronde réunissant 
entre autres chroniqueurs Yves Lacroix et 
Jacques Samson (bande dessmee). Danielle 
Lapiante et Jean-Marie Poupart (policier). 
Chantal Gamache et Norbert Spehner (fantas­
tique) Amm Andre Carpentier

I6h30 SCIENCE ET TECHNOLOGIE 
EN MARCHE•

• Recherches en technologie industrielle a l'U- 
niversite d Ottawa* Inv Pierre Morand, vice- 
recteur professeur et chercheur chimiste a 
i Université d Ottawa Gilles Morier. directeur 
des Contrats, licences et brevets au Service 
de la recherche a I Université d Ottawa Andre 
Gagnon directeur des recherches en micro­
ondes a la compagnie Telemus Rech texte 
et int Yves Jeaurond Prés Gustave Heon

17h00 AU FIL DU TEMPS •
• Une histoire de la téléphonie dans l'Est du 
Quebec* (4e de 5) Aujourd hui Cap Nord 
Rech et mt Louis Beizile

17h30 EN CONCERT
Concert enregistré é Rimouski. te 30 mars 
1988 Christiane Guenette. sop Michael Mc­
Mahon, p «Eriafsee*. «Suteikas zweiter Ge- 
sang* (Schubert). «Wie Melodien zieht es 
mir* «Wir wandeMen* et «Meme Liebe ist 
grun» (Brahms). Quatre «Chansons de jeu­
nesse* (Debussy). Quatre «Madngaies Ama- 
tonos* (Rodrigo). Cinq lieder «Clemens Bren- 
tano* (R Strauss)

18h30 L AIR OU SOIR M
CONCERTS EUROPEENS 

Printemps de Prague 1988 Orchestre philhar­
monique tchèque. Chorale philharmonique de 
Prague dir Zdenek Kosler. Magdalena Hajos- 
syova sop . Ida Kiritova. cont LeoMairan 
Vodicka. t. Ludek Veie b . ivan Moravec p 
Concerto pour piano no 20. K 466 (Mozart).
• Messe giagditique» (Janaeek)

21h30 L'UNIVERSITÉ éN QUESTION •
4e de 10 «L Université française d hier à de­
main» Inv Laurent Schwartz, mathématicien, 
professeur et président du Comité national 
d evaluation des universités françaises Aiam 
Touraine sociologue, professeur à I École 
des Hautes Études a Pans Rech . mt et anim 
Ftonan Sauvageau

22h00 LITTÉRATURCS •
• Premier tirage* (2e de 10) Le choix de I édi­
teur Inv Frar>cme Noel et Robert Baiiiie écri­
vains Amm Dominique Bior>deau

22h30 ANTHOLOGIE •
• Maria de I hospice* de Madeleine Grand 
bois Lect Gisèle Trépanier

23h00 JAZZ-SOLILOQUE 
Avec Mugsy Spamer. George Russell. Gil 
Evans A»r Karen Young/Michel Donato. Sam 
Noto Branford Marsalis. Courtney Pine et 
John McLeod

JEUDI 29 SEPTEMBRE 1988
OhOO L'EMBARQUEMENT 

POUR SI TARO...
ShSS MEDITATION

• La celebration ae I'uniie. Ijean Vanier)
6h00 LES NOTES INEGALES 
7hS4 BLOC-NOTES 

Bulletin a actualité musicale
OhOO LES NOTES INEGALES (suite) 
9h00 MUSIQUE EN FETE 

Anniversaire ae l ecrivain Elie Wiesei, prix No­
bel ae la Paix 1987 .Danses populaires ro­
maines* (Bartok). .Un Survivant ae Varsovie. 
(Schoenberg). Trois .Klavierstucke., O 946 
(Schubert), extr Symphonie no 13 (Chosta- 
kovilch). extr .From Jewish Lite. (Bloch).
• Les Plaintes (Je Job. (Lassus). .Nuit et 
brouillara. (Jean Ferrât)

11hOO LA CORDE SENSIBLE 
12h04 BLOC-NOTES 

Reprise ae l'émission aihusee a 7h54 
12h10 AU COEUR OU JOUR

• Colas et Colinetle. (Ouesnel. 1790). Ier 
opéra canaaien Exir par Pierretle Alarie. 
Leopoia Simoneau. Claube Corbeil e) Clauae 
Letourneau. Orch ae Raaio-Canaaa. air 
Pierre Heiu Julian Bream, gui .Le Rossi- 
niane. (Giuliani)

13h00 AU GRE OE LA FANTAISIE
• Les S dès ae sol. version intégrale Oes Ois- 
gues ou Oes oeuvres qui ont obtenu la meil­
leure cote a remission Chronique Ou Oisque

16h00 LES IDEES A L'ESSAI •
Oes essais récemment parus sont présentes 
par leurs auteurs Int ClauOe Lévesque. Fran­
çois RicarO et RicharO Salesses 

t6h30 LIBRE PARCOURS •
Oes écrivains Oe tous les horizons viennent 
parler ae lecture Des anniversaires. Oes évé­
nements littéraires. Oes Oispantions sont évo­
quées au passage Chronique O'humeur avec 
Wiltna Lemoine Anim Gilles Archambault 

17h30 EN CONCERT
En Oirect Ou StuOio 12 Oe la Maison ae RaOio- 
CanaOa Francine Chabot et RicharO Boulan­
ger. p Fantaisie. O 940 (Schubert) Valses 
op 39 (Brahms). .Petite Suite. (Debussy) 
Amm Miche( Keable Enbée libre Pour assis­
ter a ce concert voir marOi 17h30 

teh30 L'AIR OU SOIR 
20h00 ORCHESTRES CANADIENS 

Orchestre symphonique Oe Montréal. Oir 
Charles Dutoit. ClauOio Arrau, p .Ecstasy. • 
creation (Buhr). Concerto no 3 (Beethoven). 
Symhonie no t (Mahler) Amm Jean-Paul No­
te!

22hOO LES CHEMINS
OE LA CREATION •

• Arts et meOias. (4e ae 15) AuiourO'hui .Pi­
xels en noir et blanc. Inv Rot^rl Groborne. 
artiste français Rech et int Rene Viau

22h30 MEMOIRES •
Inv Rene Oe Chantal, universitaire et ex-diplo- 
mate. membre Oe la Société Royale Ou Ca- 
naOa et Oe I AcaOemie canaOienne-trançaise 
Int ClauOette Lambert

23hOO JAZZ-SOULOOUE 
Avec Stéphane Grapelli. Nels Cime. TeOOy 
tNilson. Bobby Hutcherson Niels Lan Doky. 
Duke Ellington et Mill Jackson

VENDREDI 30 SEPTEMBRE 1968
OhOO L'EMBARQUEMENT 

POUR SI TARD...
5hS$ MÉDITATION

• Découverte de l'amour de Dieu» (Jean Va 
nier)

ShOO LES NOTES INÉGALES 
7hS4 BLOC-NOTES 

Bulletin d'actualité mu5»caie
ShOO LES NOTES INÉGALES (autte)

9h00 MUSIQUE EN FETE 
«Trésors d'archives» (Pe de 13) Séné d'entre­
tiens de Maryvonne Kendergi avec de grande 
musiciens disparus Nicolas Nabokov (tre de 
2) «Le Jeune Stravinsky* Extr «L Oiseau de 
feu* et «Symphonie des psaumes» (Stra 
vinsky). «Casse-noisette» (Tchaikovsky) «La 
Mer* (Debussy). «Petrouchka* et «Renard» 
(Stravinsky)

llhOO LA CORDE SENSIBLE 
12h04 BLOC-NOTES 

Reprise de ( émission diffusée a 7h54 
12h10 AU COEUR OU JOUR 

Musique de Gabriel Faure Souvenir de Bay­
reuth (1680) pour piano quatre mains. «Pièces 
brèves», op 84 jean-Philippe Collard et 
Bruno Rigutto 1er Quatuor avec piano (1879) 
par le Guarneri Ouariet

13h00 AU GRÉ DE LA FANTAISIE 
16h00 AU CINEMA*

Le magazir>e de l'actualité cinématographique 
animé par le critique Richard Gay 

16h30 LES INDUSTRIES 
DE LA CULTURE *

Inv Antoine Del Busso. directeur général des 
Editions Boréal Amm Pierre Olivier 

17h00 BIOLOGIE ET MÉDECINE *
Prod France Culture

17h30 LES JEUNES ARTISTES 
Trio 1+1 + 1 Douq Miller fl Mane-Lme Ross, 
htb . Christian Sharpe bas Tnoensol(Sta 
mitz) «Six Metamorphoses after Ovid» (Bnl- 
ten). «Images» (Bozza) «The Melancholy 
Clown* (Forsyth). «Three Littte Pieces* (Ja 
cob). Sonate en ré mm (Loeillet) «Fantasy* 
(Arnold). Concerlo en sol mm (Vivaldi) Amm 
Françoise Davoine

16h30 LAIROUSOIR 
20h00 LES GRANDS CONCERTS 

En direct Concert inaugural du Pavillon Pe­
rez département de musique de l'Umversite 
d Ottawa Salle de récital Quatuor, op 25 
(Brahms) John Gomez, vl Jane Logan, vc . 
Pawel Szymczyk-Marjanovic. vc . Andrew Tu­
nis. p . récitai de chant avec tngemar Korjus 
bar et Cynthia Ftoyd. p • Salle de répétition 
d'orchestre Création de ('«Etude pour 
Shayol»no4(F Tousignant) Gloria Jean 
Nagy. sop . Richard Green vl . Laurent Phi­
lippe. DX-7. «Trikaya* (Gellman) Richard 
Green, vl . Jean-Guy Brault fl Peter Smith, 
clar. Hugues Cano. perc Laurent Philippe, p 
Amm Françoise Oavome et Normand Latour 
Entrée libre Pour assister a ce concert, veuii 
lez vous présenter a l'angle des rues Cumber 
land et University Private Les portes lerment 
10 minutes avant le début du corKert 

22h00 TRAJETS ET RECHERCHES *
Inv François Ouchesr>eau. professeur de phi­
losophie Int Claude Lévesque 

22h30 SECONDE DIFFUSION •
• Séquences du septième ari* (I2e de 13) Le 
Cmema Novo brésilien Amm Richard Gay et 
Jean-Marie Pouparl

23h00 JAZZ-SOLILOQUE 
Avec Joe Turner. J J Johnson Django Rein­
hardt Dicky Wélls Coleman Hawkins. Lee Ko­
nitz Barney Biggard. Johnny Hodges Rex 
Stewart et Niels Lan Doky

SAMEDI 1er OCTOBRE 1988
OttOO MUSIQUES OE NUIT 

Anim Monique Leblanc 
5b$5 MEDITATION 

«Le message des pauvres. (Jean Vanier)
6h00 LA GRANDE FUGUE 

Antm Gilles Dupuis
10600 CHRONK3UE DU OISOUE 

Inv Gilles Marcharxl. discopbile. Gilles Potvin 
collaborateur musical * Radio Canada Inter­
national Amm Normand Seguin

• Emission culturelle
RADIO JOURNAUX

Ou lundi au vendredi 6h00, 7h00 8h00 9h00 
midi et minuit
Samedi et dimanche 6h00. 7h00 8h00 midi 
et minuit
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Ou«b«c, L« Sot*il, samedi 24 septembre 1968

Les 4rts visuels

Giuseppe Fiore: fragments d’un discours amoureux

i

• Dansi mon tra\ail, non n ost d»'fini à I'aN'anro, declarr Ic 
pemiro nKintreaiaLs Giuseppo Pioro U*s clomcnts Mirgi»ont on 
l'ours de reaü^&aüon; c est la maiioro qui, à toutes fins utiles. %■» 
donner certains indices de do\eloppement. Ça ressemble à un 
dialogue, rt je dirais même plus c'est comme un dialogue 
amoureux. »

par MARIE DELAGRAVt 
USOUIL

Deux ans et demi apres sa der- 
mere exposition cher Fslampe 
Plus, Flore re\ient y presenter, 
jusqu'au 4 octobre, une ^^ngtalne 
d oeuNTes recentes Lt c'est avec 
une emphase propre à son pays 
d ongine, l'Italie, que l'artiste a 
bien wuhi év’oquer sa concepnon 
de l'art, une conception mùne et 
appuyee par plus de 35 années de 
pratique

« L'art, c'est une vraie aventu 
re, qui deviendrait inintéressante 
SI tous ses episodes étaient con­
nus av'ant même qu'elle ne dé­
buté. Moi, je crois beaucoup au 
hasard, mais attention: au hasard 
qu'il faut contrôler. La matière te 
dicte des choses: à toi de lui impo­
ser tes points de vue! »

__ _ Le SoieiL Yvon Mongrftjn
" L’an, c'est une vraie aventure, raconte Giuseppe Fiore. qui deviendrait 
inintéressante si tous ses épisodes étaient connus avant même qu elle ne 
débuté Moi. je aois beaucoup au hasard, mais attention au hasard quil 
faut contrôler »

le theatre du Trident
Guillermo de Andrej 
Direction artistique

CEMDRES
AS-ES; DE DAVID RUDKIN

MISE EN SCENE GUILLERMO DE ANDREA
A.EC PIERRE CURZI 

MARIE TIFO
MARIE-THERESE FORTIN 

_ ROLAND LEPAGE

DU 13 SEPTEMBRE 
AU 8 OCTOBRE 1988 
À 20H00
.A LA SALLE OÇTAVE-CPEMAZIE 
DU GRAND THEATRE DE QUÉBEC

: O >

Billets en vente 
dans le réseau Billetech

Dilletech -S»

Billets 17 S. 19$ 
Pour réservations- 
643-8131

ANNE SYLVESTRE 
PAULINE JULIEN

dans

elMEAUX CROISÉES
écrit par

DCNISE BOUCHER. PAULINE JULIEN. ANNE SYLVESTRE

27 ET 28 SEPTEMBRE, 20 H
EN COLLABORATtON Â^EC

LE SOLEIL 4 '

mis en scene par 
VIVIANE THEOPHILIOES

'æÂ

**^A L L E

'm L’INSTITUT
«. SAINT-STANISLAS. QUÉBEC. 691-6981 
Slalionnemenl de l'Hûlel de Ville

lIrkeau' ^ Pilletech -ci
DEUX MAGASINS U BAIE BIBUOTHEOUE GABRIELIE- 
ROV COIISEE GRAND THEATRE IMPIANIMEATRÉ 
PALAIS MONTCALM SALLE ALBERT ROUSSEAU SEPT 
SUPERMARCHES PROVIGO PARTICIPANTS 
PERCEPTION DE FRAIS DE SERVICE EN SUS DU PRIX DU 
BILLET

Le théâtre de mouvement à son meilleor”^^:i^;S3
Jn spectacle pour la famille

MUR-
MUR

“Sons pour le araiidpuMlc

mr les oroupes *lur les oroujic» ^ u 4 c 9:^0octgb«il3MaoCTTriT- — " - — —

. A__ * • *--dtA ta. 1. société 4u «Srand Théùrtr. U*
neproductloncictcsoe**" ■

SUITE A L’IMMENSE SUCCÈS QU'IL ACONNU 
L’AUTOMNE DERNIER SOL EST ENFIN DE RETOUR
"C est à mon avis, et de l’avis général le meilleur de tous ses spectacles 
C’est magique' On rtt pendant plus de deu* heures '

— Francine Gnmaldi. CBF Bon/our 
“J ai adoré Quelle intelligence' Quelle subtilité'

— Plena Pascau. CMC
"ES-TRA-DI-NAIRE' Un spectacle â voir 
absolument'”

— Daniel Paquet Journal de Québec

MERCREDI 28 SEPTEMBRE

•^urt fH 
vtirrt oâws 
le MMAU BüJetech -ô ïïss

1A« MSMtlif-HO* COiflttta«fMiâT«f aaiMi HawrcaiH «Ail 
irv wipiioo aanric»—t»
M ■WiCt 9m

20 HEURES
Billets: 14,50$ 16,50$

•t^SALLL
Vé ALBERT-ROUSSEAU

2411. ckMM Sk-Fay. Sk Fty ReaseigMineflts f5f-{710

1 exposition en cours chez Fs- 
tampe Plus comprend plusieurs 
huiles, des acryliques, des dessins 
au fusain et au pastel, ainsi que 
quelques estampes Si les uns sont 
puissamment rolores, d’autres, en 
contrepoint, explorent les subti­
lités du noir et blanc F'iore y pour­
suit en fait sa recherche plastique, 
entrepose il y a une douzaine 
d années, où il pmnlegie le corps 
humain en mouvement, sousent 
dissous dans un enchevêtrement 
de formes et de lignes.

«Je n’ai pas de sujet predifini, 
soutient l’artiste Mais au depart 
—c'est devenu un postulat chez 
moi— ce qui m'interes.se c'est le 
corps humain. Sa posture, la com­
position dans laquelle il s'intégre, 
tout ça se développe par la suite, 
au fur et à mesure que s’accumu­
lent les interventions sur la surfa­
ce de la toile ou du papier. »
La fugacita du mouvement 

Plutôt que de fixer, de façon 
intemporelle, un moment bien 
preas d’une situation. Giuseppi' 
Fiore se fait le témoin de la fébri­
lité de notre epoque « A mon avns 
plusieurs elements peuvent expli­
quer la présence du mouvement, 
de formes « bougées » dans mon 
travail, dit-il. D’abord il ne faut 
pas oublier que je suis ne en Italie, 
où les consequences de l'École fu­
turiste (qui prônait l'exaltation du 
mouvement) se faisaient encore 
beaucoup sentir lors de mes pre­
mieres années de formation 

« D’autre part, si tu le bornes a 
représenter un objet suivant ton 
champ de vision habituel, tu n'ob- 
tiendras qu'une image figee de 
cette chose Une image morte » 
Ainsi pour éviter cet ecueil, l'ar- 
ti-ste n’hésite pas a faire appel a 
diverses techniques

« Je crois qu’un éventail varie 
de moyens peut contribuer à un 
éclatement de la vision, affirme-t- 
il Un éclatement salutaire, susci­
tant plusieurs lectures, plusieurs 
intcrprétatioas d'une même oeu­
vre. et « liees » entre elles sous 
forme de mouvement.. D’autre

En COMbO'ttor

mÔL Radio-Canada 
Télévision

•uns EN «UTl DANS U KSEM

Dilletech I^.

part, je suis d’avis qu'il faut veiller 
a ne pas se mstalliser dans une 
façon de faire, car alors ça devient 
du maniénsme C'est 14 le danger 
des modes. *

Parlant de mode. Fiore n’est 
pas tres tendre envers la « bad 
painting » et la peinture • neo-, a 
(classique, romantique, expres­
sionniste, ...) qui ont envahi, via 
New York, le marehe de l’art des 
années 80 « Se soumettre aux 
miHlfs. c’est se trahir soi-mème. 
siHJtient-il. Mieux vaut être à l’é­
cart. et demeurer fidele a sa pro­
pre demarche

• Par ailleurs notamment avec 
la had painting, le metier, le .savoir 
peindre ont ete aimplelement né­
gliges l eloge de l'ephemére* 
vDilà une consequence tout à fait 
directe d’une mentalité capitaliste, 
dominée par la consommation a 
outrani-e

A Cela peut paraître banal, 
poursuit-il, de dire qu’il faut res- 
ptHler les temps de sechage im- 
po.ses par la peinture a l'huile F!l 
pourtant! Combien y contrevien­
nent, surtout en cette pCnode ou 
les « techniques mixtes >• sont fa­
vorisées! Il e.st permis de trans- 
gre.s.ser les ri’gles, mais encore 
faut-il les connaître, ces règles... » 
L'autodiscipline

Sans prétendre qu’il faille reve- 
nir a un enseignement academi­
que où des modèles en plâtre 
étaient fastidieusement recopies 
dans les écoles de « beaux-arts », 
Giu.seppe Fiore prêche en faveur 
de l'autodi.scipline. » El celle-ci ne 
s'acquiert que par la connai.s.sancé 
des matériaux et des techniques, 
donc, par la pratique Parler de 
l’art, c’est bien, mais il faut au.s.si 
agir' »

L’an prochain, ce profe.v*eur â 
rUQAM m«*ttra un terme a .31 an» 
nees d'enseignement « Je me 
sens plus égoïste, j’ai envne de 
concentrer davantage mon ênerN 
gi»' sur ma pratique artistique. 
Vous savez, l’àge. », dit Fiore, en­
core SI fougueux a 57 ans

« J’ai toujours adore, et j'adore 
encore, être en contact avec le$ 
jeunes, ils ont un .sens cnlique, U$ 
sont 1res exigeants. Ces dialogues 
féconds vont me manquer Ma 
femme me l’a d'ailleurs souvent 
mentionne, depuis que j'ai pns ma 
decision Mais il faut choisir... *

T ilÇCRDlSSh.Mh \T O l \ GhSTh, printumt et demiinji de ttumeppr 
Flore. A ta gâterie Fttampe Plan. 19 rue d qutber. Jusqu’au 4
nrinber. Ouvert du mardi au dimanrhr de t2h à t7h.W
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Sept grands spectacles
Mere 19oct 
Jeudi 20 oct 
Vend 21 oct 
Sam 22 oct 
Dim, 23ocl
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19h30 

14h,19h30 
13h.17h00

Prix des billets.
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(Frais de service «rt sus) 
tsoonipte de 2$ pour tes /euoes (16 ens 
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celte de la soiree d ouvr^rture

Prix spéciaux pour les groupes Pour informations, téléphonez au *
(418)691-7211
Billets en vente le lundi 19 septembre 1988 au Colisée «>t dans tout 
le réseau BILLETECH Pour obtenir les meilleurs billets, com­
mandez des maintenant par la poste en utilisant le coupon ci-joint

IM n ITIC D DIV • sieges le mercredi 19 octobre. |
IA. Une courtoisie du journal LE SOLFIL |

Billets en vente au Ckilisee et dans tout le reseau BILLETECH.

LE SOLEIL

C«nt»«4A OM NHIM k# CaPMM 
Cou»** d* OuAMc
aos. mms du CoIiaBa iniiBOuéBAC rOudbKi JOUR.
011AW7 O in»» 0*j I»

COHIPI» VM ~ OG M«t>»- C»(J '

RdpréMniaYlon demandé*
't »crp*^ k» d o»/é6rt jr9)

..........  DATE ..... ........ HEURE.
M«nricr {joafa

D6l6 0 «rcpptfion .....
^ BHl^êdütte 7 Sc^l'îurt m
A vteunM ou Age d or (62 ans et pKjSj • S chaque ■
(mciufeer plus trae de service de 1$ par britet' Totat * ......
NOM ....................................................... ..........TÉLÉPHONE____
A08ESSE .................................. ..............................................................
VILLE........................................................... CODE POSTAL.........

id’n t-TvteOppt i MrTi«n«i ocAjp ta LéTMcvi
^**60 PO»» j r yYy*n rjo n Co^pv SA 0» r »rpr»»t>y

M.ifrs €N
VfMTi OAMt Dilletech 4» orvi MCAewt 1.4akn a4ai.ierMtou« c^aiwiLf «or coiM«e

mer kHQvpo PàmricSruJ^ »mmaenorn ot riiA« ot mmc m 9m» ayîSi ogUifT



0-14 LES ARTS ET SPECTACLES Quebec. Le Soleil, samedi 24 septembre 1988

Une édition québécoise de 
Paris-Match dès octobre

— « Paris-Matrli •, l'h(*l><it)ma(lairc pari-Meri. sortira le 1 1 
octobre une edition queb*Hois«‘. Les Publications Filipacchi en 
iLsvK'iation avec le ^rou|H‘ TeU*niedia ont en effet décidé de 
vendr»- au Quebec une version internationale du célèbre inaga/uie 
d actuaJit*" illu.stre au^nentee d'un catiier de huit pa^es qui 
conqiortera des retMirtaHi s et des photos traitant des siyeLs île 
l'actuiüite qiielM’Coise.

pa' JtAN PAUL 8URV

ao ‘d Cdndd.«no«

L'accord entre les deux grou­
pes a ete finalise dernièrement a 
Pans Ce projet devrait permenre 
de porter les ventes du maga/ine 
de 25,000 exemplaires par semai­
ne — moyenne de la diffusion au 
Quebec — a quelque 40,000. Un 
objectif que les dirigeants des 
groupes français Filipacchi et qué­

bécois Telemedia estiment pou­
voir atteindre rapidement lorsque 
I on sait que le numéro diffuse 
lors de la mort de Rene Levesque 
avait ete vendu, au Quebec, a
48.000 exemplaires. Le mois der­
nier, lors de la dispantion de Félix 
Leclerc, le premier numéro consa­
cre en partie à la nouvelle a ete 
vendu a 40.000 exemplaires et a
30.000 pour celui de la semaine 
suivante.

L’equipe québécoise reunie au­

tour de la redaetnee en chef Loui- 
se-Mane Cote componera un di- 
reaeur de l'info. Claude Blan­
chard. qui vient de T\'-Hebdo. un 
rédacteur en chef technique. Ber­
nard Pare, appartenant aupara­
vant au mensuel de finances per­
sonnelles « L’argent et vous », 
ainsi qu'un directeur artistique, 
Diane Heroux. mais aussi deux 
rédacteurs dont l'un sera délégué 
auprès de Pans-Match, a Pans, et 
une solide équipé de pigistes

Selon l imponance des nouvel­
les du cahier québécois, la page 
de couvenure du magazine pour­
ra être changée pour l’edition spé­
ciale qui sera conçue a Montreal 
mais realisee et impnmee à Pans. 
L'accord conclu prévoit que quels 
que soient les résultats le test se 
prolongera sur au moins un an 
avant de prendre une deci^ipn 
definitive

iù aller à Québec Faire parvenir vos communiques a Lise GIGUERE. journal LE SOLEIL. C P 1547.390. St-Valher est. Quebec. G1K 7J6 Tel 647-3489
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rANABDÏf.RE (Galeries Canardiere. 661- 
8575) ♦ Programme double Arthur no 2 (6) 

> jim Un4^ lbn55 21h05 Toquee 141 
lurn 14n55 19h Q Pnx d-ntree $6 50. 

~ > peur les U P ^nssoaf le wn opr» - 
ij .ji";- J 11 -. t pour les 65 ons ri

d«
Leonce 
GAUDREAULT

exceptionnel
remarquable
bon
passable
mediocre
nul

DANGER
***
TAMPOPO
On a écrit et cote très haut ce 
premier weatern-spaghetti ja­
ponais. Je n'al heureusement 
pat l'estomac à ce genre 
gastronomique.

AVOIR

LA LECTRICE
Un film délicieux, ciseie avec 
finesse par Michel Deville et 
Miou-Miou. A vous donner le 
goût de la lecture, si ce n'est 
déjà fait.

kkkk
L'OEUVRE AU NOIR
Le cinéaste Andre Delvaux a 
(ait oeuvre d alchimiste dans 
cette soiide adaptation du 
roman de Yourcenar. Gian 
Maria Volonté et Sami Frey 
sont sublimes

kkkk
BAGDAD CAFE
Le film le plus tendre, le plus 
joyeux et le plus charmant de 
I annee. On le doit a Percy 
Adlon. cinéaste allemand fas­
cine par l'Amerique

♦ ♦ ♦ Vî

PORTES TOURNANTES
Francis Mankiewicz a réussi 
la un film d'une grande 
beaute visuelle tout en ren­
dant son hommage au cine­
ma des debuts. Monique Spa- 
ziani est tout simplement 
superbe

QUELQUES JOURS...
Le merveilleux film de Sautet 
avec une distribution d ac­
teurs pour les grands soirs 
Daniel Auteuil. Sandrine Bon- 
naire. Jean-Pierre Manelle.
* * *
MIDNIGHT RUN
Robert de Niro fait une capti­
vante traversée de I Amérique 
avec un étonnant partenaire. 
Charles Grodin

CHRONIQUE O'UN...
Un regard amoureux mais lu­
cide sur la jeunesse, dans 
l'un des très beaux documen­
taires du cinema québécois

GASPARD ET FILS
Un heureux retour du cinéma 
québécois a la comedie. mai­
gre quelques erreurs de par­
cours. Jacques Godin et Gas­
ton Lepage font une belle 
paire de gagnants de la loto

PIEGE OE CRISTAL
Bruce Wlllis nous prouve 
qu'on peut jouer au Rambo 
tout en ne prenant pas les 
spectateurs pour des 
Imbeciles

CINTPLEX CHARIST (com du Pont et boul 
Charest. $29-97451 Cinema I Pieee de cristal 
t4n I de Die Hard I3h, loh 19.'. 21h45 U 
ar.s Cinema 2 Vice versa (41 12h2u 14h35 
16h4‘i 19hl0, 2lh20 G Cinema 3- Petit bon­
homme (41 iversion française de Bi,(' Doiby 
I2r.l$. I4h30. Ibh50. I9h2u 2lh4,' u Cinema 
4 Bagdad Cafe (31 iversinn française 13h20 
(5h2U l’h2U 19h25 21h25 u Cinema 5 
L oeuvTe au noir (31 I3h30 I6h3u I9h30. 
21h45 C Salle no 6 La lectnee (31 I2h5ü 
ISh 17hl0, 19h25 21h35 14 an- a Les laissez 
pa.sser ne sont pas acceptes Salle no 7 Les 
portes tournantes (31 I2h30. I4h40 l6hSU 
I9hl5. 2lh35 G Salle no 8 Midnight run (41 
(version fr nçaisel I3h30, 16hl5. 19h. 21h4u G 
Pnx d entree $6 50 Î5 50 etudiants 14-17 saut 
ven sam apres 18h, $3 50 age d'or et enfants 
moins de 14 ans N B . Il est possible de se 
procurer ses billets a l'avance, la tournée 
même de la representaUon a laquelle vous 
desirez assister

CLAP (2360 Chemin Sainte-Foy. 653-37501 a 
Tampopo (31 v française Sam I2h (bh3u 
Dim I3h, I7h45 G a Chronique d un temps 
flou (51 Sam 12h30, 17h Dim 2[h(5 G Colors 
(41 Sam I4hl5, [8h45 Dim 15hl5 (4 ans a A 
l'anglaise (-1 Sam 14h30. 21n30. Dim 14h45 
I9h 14 ans Frantic (41 version françaiseï Sam 
I9h Dim I6h45 G a Don Giovanni 131 Iv o 
avec sous-titre trançaisl Sam 21 h Dim 20h 15 
G Les aventures de Chatran 141 Dim 13h. G 
Pnx d entree i4 $3 pour les 50 ans et plus et 
les moms de 14 ans Les films precedes d un a 
ont un pnx spécial de $b les ven sam dim 
Aussi cane d abonnement disponible 10 films 
pour $30

GALERIF.S DE LA CAPITALl (5401 des Gale­
ries. 628-24551 Salle I: La septième pro­
phétie (51 (The Seven Signl Sam Dmi 13h 
15h05 17hl0, I9hl5. 21h25 14 ans Salle 2: 
Cocktail (51 Sam Dim 12h30 14h40, 16h5ü 
19h 21h20 G Salle 3' Un prince a New York 
(5' IV Irançaise de Corning A.T.enral Sam Dim 
I3h30 I6h I8h3ü 2lh G Salle 4 Oui veut la 
peau de Roger Rabbit? (31 (version française 
a- Who Framed Roger Rabbif’l Sam dim 
12h30. I4h40. 16h50 19h 2lh2i- G Pnx den- 
tree $6 50 itj 14-17 ans $3 50 entan'--. $3 age 
d -.r

LIDO (Levis 837-0234I.Salle I Midnight Run 
(41'Version français» Sam 19h3i' 21h40 Dim 
I3h30 I9h30. 2lh40 G Salle 2. Cocktail 151 
Sam 19h30, 21h30 Dim 13h30 I9h30 2lh30 
G Pnx d entree $5 $3 50 pour les 14-18 ans 
$2 pour les moms d» 13 ans et . ag-. dor

MTDI-MTNUrr (252 rue Saint-Joseph est 
522-2828) L amour au soleil l-l I2hOS. I4h50, 
PhdS 20hl5 Manlvn mon amour (-1 I3h25.
! 6h ! 0, 18h55 ^ i .'136 1 o ans Pnx d entree 
$5 50

PARIS (Place d Youville, 694-0891i. Salle 1. 
Rambo 3 - (5' I3h4 .'lh2- Double
detente (4) lSh4c (Ur î 14 a..- Salle 2 la 
grenouille et la baleine (4i 13hi~ IShlb 

■;..i 19hl5, 2l.hl6 G salle 3. Gaspard et 
Iüsl5ll3h I5h Ph 19h 2lh G. Pnxder.- 
î rer $6 50 $5 5o pour 14-]' ans sauI le ver. 
..... apres 18h $3 5o age d or moins de 14 ans 
poaf ' liaque --iile Pnx sp^^.al du mardi $3 5i

PI.ACF QUEBFC (525-4524 Salle I Quelques 
jours avec moi (31 Sam, Dim 12h50 15h30, 
IBhIS 21h G Salle 2: Un ange dénomme 
Wanda 14) Sam Dim I2h45 )4h55 )7h05 
)9hl5 2)h25 G Pnx d entree $6 50 $6 14-17 
a.-.s $3 50 enlan'j, $3 pour age d or

SAIVTF-FOY (Place Sainte-Foy. 656-0592) 
Salle 1. Dead Rmgers (-) Sam Dim 13h3L 
IbhlS I8h45. 21hl5 14 ans Salle 2 Betrayed 
(4' Sam Dim 13hlu. 15h50, 18h30. 21h i, 
Salle 3. The deceivers 13) Sam Dim I3h. 
15hû5 Phlü I9hl5 21n25. 14 ans Pn.xden­
tree $6 50 $6 11 17 ans $3 50tnlants $3 age 
d r

CINl PARC BUtUPORT ic6'-5362 Ouvenure 
des guiche'wS a I8h3ü. Proieaion au crépuscule 
Lcran no L Un ange dénommé Wanda (4)

. : de A t'ish called Wandai Willow (41 ô 
lcran no 2. Un prince a New York (51 ivt 

".ni . Amenca'Fems Rueller (4) G Lcran 
no 3 Piege de cristal 141 (v! de Die Harc 
Neige sur Beverley Hills 14) (v t de Less than 

- 14 ins Pnxdentr, $5 50 $5 pour!».
i4-P SI. Ssut les vendredis et samedis $i * '■

" ' .g; dor $1 pour les 13 ans :• ~,

VIDIOTOIATRLS
Bibliothèque Gabnelle-Roy, _'5 rue ba.r.t- 
seph es; Rens i529-0924 ,4ui P.n et 16h 

Philippe Noiret • Domiruque banda 
■ Bibliothèque Succursale Saint-Albert a» 
Oes . Rens lo2j-'99fi Auj 13h Aiber- 
luie letemelle jeunesse Pour ies er.lan'.a 
-ussi .1 13h l 'apprenti Schlroumpf 

- Bibliothèque succursale Saint-André tl
BdMien Hfiis i>43-32b3 Auj 13hi- Lt* 

p<«>s maudit Schlroumpf mecdiuqut 
• bibhotheque succursale Saint-Charles 
1 4*^ avenur Rens 691-6358 Ajj Mr» U*
petit monde de Charlotu

J^escriptiondes films

Un ange dénommé Wanda (41 '•-•-rsion trar.Ço 
-■ de A Fis.- .jiled .\a.-.da' Bn'.anniqje 1988 

medic pô..;.ere reaiisee par Charles Cncht.
:• • If.hn G.ess» Ja.niie 'ace Curtis Trois ■'
. r. - plate' ci.g.naux crga.-.istT.t un vol mpn-.r- 

d diamants Mais tout se gate quand 
'■ "nr.c du îTr'-af-r pers_-.de les deux autres d a. 
.eBl-r ..n mercenaire ex.enlnque com.me ■ om.- 

'ai.- Quebec et cm.» parc Beaupuf

\ I anglaise 4) .-micr. française de Persor.a. 
..-r... . Br.tar.nique 1986 Con.edie oe moeurs 
rea..-,- par Terry Jiires In' '..Ile Wa.ters 
è,' V.C'-.-.er Af-n d» mettre un terme a ses 
prob en-es financiers ;re sen-use de rest.»a' 
rant decide d imiter une pn t^ee -I» Clap

Arthur no 2 161 .V;..r.a.n 1988 Comedi» de 
»ars realise* par Bud Y-rKUi Int Dudley 

V -re bza Vineili et Stephen Elliott Apres six 
ar.s d un bonheur parlai' Arthur perd sa I iriu 
ne L se retrouve donc dans la rue sa.ns le sou 
avec pour seul compagnon le fantôme de son 
ancien maiordome qui essa.e de le ccnvamcr" 
d arrêter de boire et de prendre sa destine* en 
mam. ( ^onardiere'

Les aventures de Chatran 141 Japon » - 1986 
i-inle eent et rea.iæ par Masamin Hata Cha- 
Iran est un chaton ne dans une ferme T. se lie 
d amitié ave un jeune chiot bouledogue Un 
banal "tident suscite par -u- grande cun-isite 
lait qu il se retrouve lom de .a fertr.. ma.-, « ^ 
ami canin partira a sa recherche 'Le C'.api

Bagdad Cafe (3i république Federale dAlie 
magne |98' Realise par Per y Adlon Int Ma­
rianne Sagebrerht ■ LHPoandtr Apres une dis­
pute ave» lon man une femme se retrouve dans 
un minable motel dinge par une noire a qui 
1 amvee et les allures de l'elrargere ne plaisent 
guere iCineplex CJiaresti

r

Lv Gilles Lafond

Betrayed (4) Amencain 1988 Drame social rea­
lise par Costa Gavras Int Debra Winger. Tom 
Berenger. Une espionne s'infiltre dans une com­
munauté du Mid-West américain pour incnmi- 
ner les coupables d'un assassinat raciste com­
mis par les membres d'une organisation secrete 
d extreme droite (Sair.te-Foyl

Chronique d un temps flou 151 Canadien lüie- 
be i 1988 Documentaire realise par Sylvie 
Groulx Int Marvse Potvin Jean Henault Re- 
therche sociologique sur la generation des 20- 
25 ans (Le Clap'

Cocktail (SI Amencam 1988. Realise par Rod­
ger Donaldson Int Tom Cruise, Bryan Brown 
Un jeune homme exerce le metier de barman 
Avec son partenaire plus age il caresse le projet 
d ouvnr plusieurs boites Apres une dispute il se 
rend en Jamique ou il tombe amoureux d'une 
jeune touriste amencaine. (Galeries de la Capi­
tale Lidü'

Colors 14). Amencain 1988 Drame policier rea­
lise par Dennis Hopper Int Scan Penn Robert 
Duvall, Mana Conchita Alonso et Trmidad Sil­
va Un jeune policier de Los Aneles s est porte 
volontaire pour faire partie d une bngade spé­
ciale de lutte aux bandes cnmmelles de jeunes 
Son partenaire est tue en intervenant dans un 
alfronlement arme (Le Clap'

The deceivers (31 Anglo-indien 1988 112 min 
Dra.’ne d aventures realise par Nicholas Meyer 
Int Pierce Brosnan. Saeed Jalïrey Aux Indes 
au debut du 19e siecle un homme apprend l'ex­
istence d une secte d adorateurs de la deesse 
Kill, qui se consacrent a l'extermination des 
voyageurs II se joint a eux afin de les détruire 
Sainte-r'oy

Don Giovanni (31 Français 1979 Drame musi­
cal realise par Joseph Losey Int Ruggero Rai­
mondi Jose Van Dam Adaptation cinématogra­
phique de I opera de Wolfgang Amadeus 
Mozart iLe Clap'

Fems Bueller (4) A,T.er.ca;n 1986 Coir.edie 
realise* par John Hughes. Int Matthew Brode- 
r.k Mia Sara Un etudiant sa petite amie et un 
copain profitent d une belle joumee d ete pour 
aecher les cours et parcounr les rues de Chica- 
t ■ Le directeur d ecoie a cepenaanl fiaire la 
manoeuvre et se lance a leur poursuite iCine- 
parc Beauport

Frantic (41 AnitncaL-. 198' Dra.'ne policier rea- 
l'V- par Reman Polanski Int Hamson Ford 
Emmanuelle Semgner Lors d un voy age a Pans 
1 epouse d un médecin disparaît mysteneuse- 
ment II decide de mener une enquete et com­
mence pur essayer de retreuver la propneta re 
' ai.e valise que sa temme a pnse par erreur 

(Le Clap

Gaspard et fils (51 (uinaoa 1987 Realise par 
François Labonte Int Jacques (ôûdin Gaston 
Lepage Un septuagénaire haïssable et son fils 
vieux garçon manier* se découvrent des affi­
nités .orsqu .is doivent partir eru>emb.e a 1 a- 
venture il'an..

l.a grenouille et la baleine 141 Quebec 1988 
Conte entar.t.n realise par Jean-Ciauae Lord 
Int Fanny Lauzier, Denis Forest et Manna Or- 
smi Une jeune fille possédé une ouïe particuliè­
rement fine ce qui lu; permet de communiquer 
avec les baleines et les dauphins 'Pans'

la leetnee (-1 France 193" Realise pur Michel 
Dev.„e int M.uu-Miou Mana üasares Une 
jeune temme qui adore 1- leaure s invente un 
metier Elle sera leetnee a domicile. (Cinep.ex 
Charest

Midnight run (4' A-nencain 1988. Corned.* po- 
liciere realise* par Martin Brest Int Robert 
DeNiro, Charles Grodin Un chasseur de pn.'nes 
moderne est charge par de rattraper un comp­
table tunide qui a voie des millions de dollars a 
son patron un mafioso. Apres l'avoir retrouve et 
arrête commence un penple en autobus et en 
voitures diverses a travers le pays alors que des 
policiers tederaux et des gangsters sont a leur 
poursaite 4 En version française 'Cmeplex 
Charest et Lid.

Neige sur Beverly HtUs (41 'v f de Less Than 
Zero Amencam 198' Drame psychologique 
realise par Marek Xanievsxa Int Andrew 
McCarthy Robert Downey Jr Un tno d a.'nis 
est separ* lorsque 1 un d eux doit poursuivre ses 
etudes dans une université de 1 Est A son 
retour pour Noel, il constate que tout n est plus 
pareil (Cme parc Beauport'

l'oeuvre au noir (31 France-Belgique 1987-88 
Realise par André Delvaux Int Gian Mana Vo­
lonté S^i Frey En Flandres au temps des 
troubles religieux du 16e siecle et en pleine 
inquisition, un médecin errant depuis 20 ans 
sous un faux nom revient dans son pays iCine- 
plex Charest

Petit Bonhomme 141 'vers.on française de Bigi 
Américain 1988 Comedie fan'-ais.ste realise* 
par Penny Marshall avec Torn Hanks Elizabe'Ji 
Perkins et Jared Rush'min Pour avoir fait un 
voeu devant une machine a souhaits Josh 12 
ans est transforme homme de 30 ans Sa mere 
qui ne le reconnaît plus le chavs* de la maison 
Avec I aide d un ami débrouillard il se rend a 
New York et déniché un emploi dans une com­
pagnie de KHiets (Cmeplex Charest'

Piege de cristal 14) (v f de Die Hard I Amen- 
am 1988 Drame policier par John McTieman

Int. Bruce WiUis et Allan Flickman. Un polioer 
de New York sa femme et des employes d une 
importante firme japonaise sont pns en otage 
par des terroristes a 1 occasion d un party de 
Noel Notre homme échappé cependant a leur 
attention et se réfugié a un etage supeneur où il 
engage une guerre individuelle contre les in­
trus. 'Cmeplex Charest et cme parc BeauportI

Les Portes tournantes 131 Canada 1988 Rea­
lise par Francis Mankiewicz Int Monique Spa- 
ziani, Gabriel Arund Une célébré pianiste de 
jazz fait ie bilan de sa vie et envoie les pages de 
son journal a son fils dont elle est séparé et a 
son petit-fils de 10 ans Ce dernier est fascine 
par cette grand-mere inconnue (Cmeplex 
Charest)

Un pnnee a New York (5) (v française Co­
rning to Amenca) Amencam 1988 Comedie réa­
lisée par John Landis Int Eddy Murphy Arse- 
rio Hall Pour échapper a un manage arrange 
par son pere le pnnee Akeem se rend a New 
York dans le but de trouver une epouse a I es- 
pnt plus indépendant que celle qu on lui des- 
tme IGaienes de la Capitale et Cir.e parc 
Beauport)

Quelques jours avec mot l-l France 1988 Rea­
lise par Claude Sautet Int Daniel Auteuil. San- 
dnne Bonnaire Un homme qui sort d une de­
pression se traduisant par une excessive 
indépendance entreprend une mission taire la 
tournée des succursales de l'entrepnse familiaie 
et verifier les comptes (Place Quebec'

Qui veut la peau de Roger Rabbit? 131 (version 
française de Who Framed Roger Rabbit’l Ame- 
ncain 1988 Drame anime realise par Robert 
Zemeckis Int Bob Koskms. Chnstopher Lloyd 
et Joanna Cassidv Un detective pr.ve se voit 
charge d une enquete dans le petit monde anune 
du «cartoon* ou tous les mdices laissent croire 
que Rogger Rabbit est coupable d'un meurtre 
iGalenes de la Capitale-

Rambo no 3 (5i .Amencam 1988 Film d aver- 
ture realise par Peter .MacDonald Int Sylvester 
Stallone Richard Crermr.a et Marc de Jenge 
Apres ses exploits au Vietnam Rambc se retire 
dans un monastere en quete de paji mteneure. 
Il en ressert pourtant peur venu en aide a son 
ami le colonel Trautman. capture par les 
Rasses lors dune mission clandestine en At- 
ghanistan 'Pans

la septième prophétie (5) .'.ersion française 
de Tne Seven Signs' Amencam 1988 Dram.e 
fantastique realise par Cari Schu.tz Int Déni 
M.oore Jurgen Prochnow Une jeune temme en- 
eemte est mtriguee par certaines attitudes 
étranges de son locataire En furetant chez lui. 
elle trouve des parchem.ins en langue etranger» 
scelles a 1 ancienne qui semblent présager la 
realisation des predictions de 1 apocalypse 'Ga­
lènes de la Capitale'

Tampopo (31 Japonais 1986 Comedie satJique 
realise* par Juzo Itami Int Tsutomu Yamaza- 
ki Nobukû Miyamoto Differentes histoires mê­
lant 1 amour et la gastroromie (Le Clap'

Toquee (41 Iv.f de NutsI Amencam 198" Dra­
me judicia’Je realise par Marvin Ritt Int Bar­
bra S’jeisand Richard Dreyfuss Un avocat est 
charge de la defense d une call-gir! accuse* 
d homicide mvolor.taire Les parents de la jeune 
temme voudraient qu elle soit soigne* dans u.ie 
mstitution psychiatnque Cette dernier* refuse 
et exige d etre declare* apte a subir son prxes. 
(Canardiere

Vice Versa (4) A-mencam 1988 Comedie fantai­
siste realise* par Bna.i Gilbert Int Judge Rein- 
hold, Fred Savage Un homme rapporte d un 
voyage en Thaïlande un crane sacre Alors qj il 
s occupe de son fils de onze ans un mcider.t 
myster.eux fait que par 1 action du crâne, ta 
personnalité de 1 un se transféré dans 1 autre et 
vice versa 'Cmeplex Charest'

WiUow (41 Amencam 1988 Conte realise par 
Ron Howard Int Warwick Davis, Val Kilmer 
Afin d empecher U naissance d une fillette pré­
destinée a dinger le royaume, une cruelle reme 
enferme toutes les femmes encemtes de son vil­
lage Cependant I enfant sera sauve* et trouvera 
un protecteur darj la personne d un nam (cme 
parc Beauport,

VINCI spectacle conçu realise et interpret* par 
Robert Lepage Ce soir 20h Institut Canadien. 
42 Samt-Stanislâs Pnx d entree $16 et $13 en 
semaine et $18 ven sam 4 Supplémentaires 
les 29-30 septembre et 1er octobre

CENDRES de David Rudkm dans une traduc­
tion de Roland Lepage Int Pierre Cuni Mane- 
Theres* Fortm Roland Lepage et Mane Tifo Vn 
couple essaie par tous les moyens d seoir un 
rnfsnt Mar au sam 20h Le Tndent Salle Oc- 
tave-Cremazie du Grand-Thealre Se termine le 
8 octobre

TES MIEUX DE PAS ÉTW MALADE A l UR­
GENCE imedif mise en scene de Michel Na­
deau Avec Johanne Bolduc. Sylvie Cantin Si­
mon Fortm, Jacques Leblanc. Jack Rob.uill* et 
Manivse Tremblay Obsrrvêtions de toute I e- 
quipe Mar au sam 20h30 Theatre La Bordée 
1091 nie Samt-Jean Reservations arompter 
de I5h au 694-9631

Si vous êtes malade, il vaudrait sans doute mieux vous tenir loin de l'urgence 
de la Bordee mais si vous voulez rire, d serait sans doute prudent de reserver 
Johanne Bolduc. Simon Fortm et Maryline Tremblay dans une scène de «T es 
mieux de pas être malade a l'urgence»

LE BEST CE L'BS. de Fernand Jacques Avec 
I auteur. Carole Pouliot Isabelle Dorval Serge 
Lanvee et Jean G'aay L'htstoire de deux as­
sistes sociàux qui attendent leur cheque Ce soir 
20h a I Anglicane, 33 rue Woife Levis pnx 
d entree $8,

îoirée dansante

Le Club de danse Edouard Tremblay Inc. Soi­
ree de danse sociale et de ligne avec disco mobi­
le Lunch en fin de soiree Ce som 20h Au 1030 
boul des Capuems LimoUou Pnx d entree $3 
Rens 667-9852

Soiree de danse sociale et de groupe avec 
l'orchestre Le Retro Ce soir 21h Sa.ie de la 
C S N , 155 boul. Charest est Pnx d entree 
$2 50 Rens 681-9584 ou 647-5858

Cercle Aimtie rencontre Soiree dansante avec 
la disco Chrystaline Ce soir a compter de 20h30 
pour pratique de danse de ligne ou sociale sui­
vie de la soiree Motel Universel 2300 chemin 
Sainte-Foy Pnx d entree $6 $4 pour les mem­
bres. Rens 833-1370

Soiree de danses canadiennes et sociales 
avec 1 orchestre Les Sorciers de l'IIe Tous les 
samedis 20h30 Au sous-sol de 1 eglise St-Pierre 
IledOrleans Pnxdentree $4 Rens bbI-3154 
Rose-Aimee Lebel

Soiree de danse sociale et danse de groupe 
Ce som 20h30 Centre des Loisirs Montcalm 265 
St-Cynlle ouest Pnx d'enlree $5 Rens 523- 
6595

Club de l'Age d'Or Chauveau. 5oiree dansante 
avec 1 orchestre Ti-Pieire et Ti-Frere Fusion Ce 
soir 20h Ecole Trois Saisons 1455 rue Buifon 
quartier Laurenlien Pnxdentree $5 incluant 
buffet troid en fin de soiree Rens 872-7426 oa 
1390

Soiree dansante avec orchestre Les Schoe- 
cUcK. organisée par Multinove Inc Invitation 
spéciale aux gens de lage dor Ce soir 21h 
Centre François Charon, local F-107 525 boul 
Hamel Pnxdentree $3 Rens 529-9141 poste 
30) 4 Aucune consommation d alcool ne sera 
permise

Soiree dansante avec orchestre ce sou 20hl5 
Sous-sol de 1 eglise St-Joseph Pnx a entree $5

Croix dhier a sujourdhji .Manoir de la Rose 
1030 boul Talbot Stonenam Rens 523-722'

Association des Maliens a Quebec lAMQI Ce­
lebration du 28e anniversaire de I mdepend^e . 
de la République du Mali lAfnq.e de I iSâàâL 
aujourd hui sur le campus de 1 université Lavtl 
plus précisément a 1 aquanum du pavillon Va- 
chon Le tout commence a 14h par une projec­
tion commente* de diapositives et de videos sur 
le Mali et une visite commentée de 1 exposition 
d objets d art M de documents sur le Mali A 
19h45 dégustation de me’,s maliens suivie à, 
2lh d une soiree dansante Entre* libre durant 
la joumee $6 pour le souper et la soiree dan­
sante S3 pour la soiree dansante seulement

Association Amitié Quebec-Colombie. Debut 
de la nouvelle saison ce soir 20h avec presenta­
tion d un spectacle de pantomime musical* par 
le groupe theatral «La Tanmai de Colombie 
.'ne fête suivra avec de la musique typique St 
Lawrence Campus, Champlain College. 790 Ne- 
reeTremblay Samte-Foy Pnxdentree $4 $3 
pour les membres. Rens 651-4859 ou 683-2695

s pohtoiogues ei 
val lAPEULI. Coüil'universite Laval lAPEULI. Colloque «Le re- 

nouveau politique en URSS evaluation et pers­
pectives Pavillons Charles-De Koninck et 
Louis-Jacqvjes Casault cite universitaire

Les Boisvert Reunion de tous les Boisvert de­
meurant a Quebec et les environs Auj 14h3ü. 
Vieille maison des Jesuiles. 2320 Chemin ou 
Foulon, Sillery Rer.s Michel Boisvert au 66"’- 
9820

gpectacle

LE GRAND CIRQUE DE CHINE Sam I6r, 20h 
Dim 13h Colisee de Quebec Pnx d entree 
$15 50

Bars
• Jack Peaker et Véronique Labranche. qua 
tuor jazz standard Claviers et basse Ce soir et 
demam 22h 15. Cafe-bar 1 Empnse de I hotel 
Clarendon
- Bernard Cimon chante Prevert Au piano: 
Claude Soucy Jeu au dim 21h3û Pub St- 
Aiexandre lOS'rue Sa'Jit-Jean Prjt d entree 
$8 $6 pour les etudiants
- The Keep, blues Jeu au dim 22h Bar d Au- 
teuil. 35 rue d Auteuil
. Duo Jazz avec Pierre Menaro saxophone et 
Charles Gauvin p.ano Sam au mar 22h Bar 
Jules et J.m 1060 rue Cartier

'onférence

Onan Inc. Invitee Louise Haley astrologue A 
13h Atelier sur les noeuds lunaires suivi d une 
conference sur les liens qui existent entre le 
cosmos, les hommes et les an.maux a 20h. Ce- 
gep Xavier-Gameau local 1130. 1660 boul de 
1 Entente Pnx d enfree $25 pour 1 atelier et 
$10 pour U conference Rens 831-7237.

jour les jeunes

Place du Village. Bibliothèque Gabnelle-Rov 
350 St-Joseph Place du Village au Secteur des 
enfants Rens 529-0924 Auj et demain 13n30 
Le monde en couleurs, spectacle avec les Dan­
seurs de Ste-Mane Au programme Danse de,- 
pays baignant dans la mer la France la Grece 
la Scandinavie A 15h Animation sur la voile 
avec les entants du Club «Les voiles filantes» de­
là Baie de Beauport

jemaine du Japon

Galenes de la Capitale Joumee des sports 12h 
et ISh Kendo Clair.uki Aïkido I3h et I6h 
Aïkibudo. Aido Kata de Judo. I8h Banquet

Marché aux puces

Reunion

Ordre de la Rose-Croix lA.M.O.RC.I Ce S'c.r 
20n Presentation dun diaporama La Hose-

Grand bazar au profit de la paroisse Saint , 
Sauveur Marche aux puces, jeux, bingo, «t. 
Auj. et demain au Centre Durocher 290 rue 
Carillon Un dejeuner sera otfert au coût d-, 
$3 25 demain de lOh a I3h Rens Claudette au 
524-3105.

surveiller

heatre

Portes ouvertes au Mont Radar
l.e sommet de la montagne du Mont Ste-Marguente. l'ancienne 
base de radar, communément appelée Mont Radar est ouverte 
aux visiteurs, demain de lOh a 17h. Ce heu panoramique, a 700 
metres d'altitude est situe a 7km du village de St-Sylvestre de 
Ixitbiniere. dans le rang Ste-Catherine. Des personnes ressources 
seront sur place pour repondre au question du public et expliquer 
les plans de développement de la «Compagnie Développement 
Mont Radar Inc». On conseille de s’y rendre en agréable 
compagnie et d'apporter ses jumelles pour mieux admirer les 
beautés de notre automne.

■ Journée de spaghetti
Le Cercle de fermieres de Notre-Dame-des-Laurentides organise 
une joumee de spaghetti demain de 1 Ih a 19h30 au sous-sol de 
l'eglise. Pnx d'entree. S5., S3, pour les 10 ans et moins

■ Nageothon YWCA/Nordique
Demain de lOh a 16h. se tiendra un nageothon-benefice sous la 
présidence d’honneur de Danna et Galina Statsny. Cette activité 
sera retransmise en direct dans le cadre de l'émission Sport 
dimanche. Badaboum sera present (dans la piscine?) Les nageurs 
et leurs commanditaires auront la chance de se mériter l’une des 
10 paires de billets de hockev qui seront attribues. Rens 683- 
2155.

■ Rallye navex
Les Chevaliers Colomb du conseil 446 de Quebec organisent un 
Rallye-Navex qui prendra le depart aujourd'hui à I3h du 50 Mane 
de l'Incarnation II n’y a aucun frais d'inscription Rens Guv 
Claveau au 688-9478

■ Randonnée en montagne
Le Club de ski OOk-Pik Inc. propose une randonnée au Mont Ste- 
Anne. l^e depart aura lieu demain a 9h30 des Galenes de 
Charlesbourg Rens: Yvon Plante au 628-9304 D'autres 
randonnées sont egalement prevues: 2 octobre au Mont du Lac 
des Cygnes et 16 octobre au Cap Tourmente

■ Avis aux ornithologues
Le Club des ornithologues du Quebec avise ses membres qu'une 
activité e.st prevue pour demain dans le Parc de la Jacques- 
Cartier Il faut .se rendre a l'accueil pour 8h
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«Lotopompier 88»

La campagne pour les grands brûlés vise $1 million
Pour sa sixième année d’existence, la campagne « Lotopompier 
88 • s'est donné un objectif de S1 million pour faciliter le 
perfectionnement des soins ultra-spécialisi^ que requiert l’état 
exceptionnel des grands brûlés du Québec.

par MICHEL TRUCHON 
L£ SOLSfL

La campagne a ete lancee officiel­
lement mercredi par la Fondation

des pompiers du Quebec pour les 
grands brûlés, à Quebec et à 
Montreal. D’ici la fin d’octobre les 
quelque 21,000 pompiers, poli­
ciers-pompiers et pompiers volon­
taires de la province seront mobi­
lises pour essayer de vendre quel­
que 500,000 billets de loterie

•• >

s

■ -- ^ «ca««c^

Les docteurs Georges Hébert et François Auger, accompagnés du directeur 
général de l'hôpital Saint-Sacrement, ont dévoilé cette semaine la maquette 
du nouveau laboratoire de recherche pour les grands brûlés, à l'occasion du 
lancement de la campagne • lotopompier 88 » dont la présidence pour l'Est 
du Québec est assurée cette année par M Jean-Louis Harguindeguy. prési­
dent général du syndicat des fonctionnaires provinciaux du Québec.

L« CAhiPT HABfTAr'du 5AMLÜI. un ouhl 
irvjtsp^n&abte pour simplifier vo» corvees de 
renovation

HiKéliajJ
ABONNEMENT; 647-3333

Rm Ma 9«na 6» l •xtértawr. compoaat M numfo aana frM f00 4«3 23»
Haurt* d’tftalrM:Umdiauvandmdl TbOOatTliSO 

Samedi al Dimancba 8n00éi2b0b

APPEL D’OFFRES
A VENDRE:

Btimau d'affaires situé à Chamy 
TERRAIN:

♦ • 250' face x iio' de profondeur 
(entièrement asphalte)

BATISSE:
1 éta^. aous-sol flni. air climatiaé et 
chauffa^ central, entièrement meublé 
dont 7 bureaux et une salle de oon* 
ferenœ. deux voûtes a l épreuve du feu 

I..a mise à pnx minimal est de 225 0O0$
I^es soumissions seront reçues au 455, 
23c Rue Sud. Chamy. G6W 5J6 au plus 
tard le 19 octobre 1088 a 15h 
Les soumissions devront être accom* 
pa^fTiées d'un chèque visé représentant 
lo%du montant de la soumission payable 
a l'ordre de Gestion Gaston PK:ard Inc. et 
servant a titre de depot si la soumission 
est acceptée
I>e8 soumissions dexront être valides pour 
30 jours I>e propriétaire nés pnjra(?p A ac­
cepter ni la plus haute, ni la plus basse, ni 
aucune des soumissions
Pour plus de renselfpnenients et visita 
des Ueux. tél : (418) 832>6137.

ma
ville de ==i
CHARLESBOURG
APPEL D’OFFRES

PLAFOND RÉFLÉCHISSANT 
ARÉNA. ARPIDROME DE 

CHARLESBOURO
AVIS VOUS est par la présente donné que des 
soumissions cachetées et marquées “Pla­
fond réfléchissant, aréna. Arpidrome de 
Charlesbour^" et adressées au GrefTler de la 
Ville. 7575. boul Henn-Bourassa. Char- 
lesbourff. seront reçues d'aujourd'hui jus­
qu'au B octobre 1988 avant 15 heures.
Les documents (ensemble complet de plans 
et devis) sont disponibles au bureau du con­
sultant en architecture contre une somme de 
trente dollars (30.00$) non remboursable 
Faire le cheque au nom de “Le Groupe- 
conseil Bisson Poulin" Les plans et devis 
sont également disponibles pour consulta­
tion à rAssoc’iation de la Construction du 
Quebec à Quebec (Kéf No . GC. 88 073)
Tout renseignement relatif à cet appel d'of- 
fW» peut être obtenu aux bureaux des con­
sultants
CONSULTANTS (archJtMtare):

Le Groupe-conseil Biseon Poulin 
5220. Ire Avenue 
Charlesbourg, QrGlH 2V2 
Tel (418)623-1587

Pour être valide, toute soumission devra 
être faite sur les formules fourmes et être ac- 
onmpâOTée dos documents requis ainsi que 
d'un dépôt de garantie au montant de 10% 
de la soumission, lequel dépôt doit être four­
ni sous l'une des deux (2) alternatives 
suivantes
I* Un cheque certifie payable a Tordre de la 

Ville de (IJharleRbourg tiré d'une banque à 
charte ou d'une caissi* populaire faisant 
affaires dans la province de Quebec 

2 Un bon ou cautionnement de soumission 
d’une compagnie d assurance reconnue 
♦■t valide pour une penode de quatre- 
vingt-dix (90) jours de la date d ouverture 
des smimissions

Les entrepreneurs soumiSBionnaires sont 
entièrement responsables du choix de leurs 
sous-traitants tant pour leur solvabilité que 
pour le contenu de leur soumission 
Les sous-traitants qui déposent leurs 
soumissions au bureau des soumissions 
déposées du Québec doivent le faire avant 14 
heures le 3 octobre 198A et leurs soumis­
sions doivent être valides quatre-vingt-dix 
(90) jours après la date de leur dépôt 
Les soumissionnaires sont invités à assister 
a l'ouverturs des soumissions qui aura lieu 
k THôtei de Ville de Charlesbourg a 15h06, le 
S octobre 1988
La Ville de Charlesbourg ne s engage a ac­
cepter ni U plus basse ni aucune des soumis- | 
sions

LE OREmER DE LA VILLE 
ROSAIRE OODBOUT. o.iD.a 

Le 24 septembre 1988 !

^ VILLE DE
SAINT-ROMUALO

V*
TRAVAUX D'AQUEDUC. 
D'EGOUT ET DE VOIRIE 

DOSSIER NO 101-07

APPEL D’OFFRES
La Ville de Saint-Romuald de­
mande des soumissions pour 
l’exécution de travaux d'égouts, 
d'aqueduc et de voirie sur le 
Chemin du Sault et sur le 
boulevard de la Rive-Sud sur en­
viron 480 mètres linéaires.
Les plans, devis et formules de 
soumission peuvent être obtenus 
au bureau des ingénieurs- 
conseil

Gauthier Guillemette 
Consultants Inc.
1110, boul. de la Rive-Sud 
Saint-Romuald. Québec 
G6W 2S2

Les documents seront fournis 
aux intéressés moyennant un 
dépôt de cent (100$) dollars, non 
remboursable, en argent ou 
chèque visé à l'ordre de Gauthier 
Guillemette Consultants Inc.
Les soumissions devront être ac­
compagnées des documents 
suivants:
1. Bon de garantie de dix pour 

cent (10%) du montant de la 
soumission valable pour une 
période de 90 jours;

2. Autorisation de signer au nom 
de la compagnie, le cas 
échéant;

3. Lettre d'intention d'une com­
pagnie d'assurance reconnue, 
s'engageant a fournir les 
documents suivants lors de la 
signature du contrat ou lors de 
l’acceptation finale des 
travaux, selon le cas;
I Garantie d'exécution de 

50% du prix de la soumis­
sion;

II Garantie de paiement de la 
main-d’œuvre et des ma­
tériaux de 50% du prix de la 
soumission,

III Garantie d'entretien de 5% 
du montant de l'estimation 
finale pour une pénode de 
deux (2) ans.

4. Une copie de la licerKe d'en­
trepreneur en règle.

Les soumissions seront reçues 
au bureau de la greffière. 2171, 
Chemin du Fleuve, Saint- 
Romuald. Québec G6W 5M3, 
avant quatorze (14) heures, 
heure locale, le jeudi 6 octobre 
1988 Elles seront ouvertes et 
lues le même jour à 14h05 et le 
contrat pourra être accordé 
après étude par le Conseil 
municifjal.
La Ville de Saint-Romuald se 
réserve le droit de n’accepter ni 
la plus basse ni aucune des 
soumissions qui Im seront pré­
sentées Aucune poursuite ou 
réclamation pour frais ou pertes 
subis par les soumissionnaires à 
la suite de telles décisions ne 
pourra être intentée contre la 
Ville. Cette dernière se réserve 
également le droit de retrancher, 
à sa convenance, certaines par­
ties du contrat.
SAINT-ROMUALD. CE 19e JOUR 
DU MOIS DE SEPTEMBRE 1988

U GREFFIÈRE DE U VILLE 
DANIELLE BILODEAU. AVOCATE

donnant droit a des coupons-ra­
bais et à $100.(K)0 de pnx

À (Quebec les profits de cette 
loterie seront phnapalement ver­
ses à l'Hôpital du Saint-Sacre- 
ment qui s’apprête à aménager un 
Centre de recherche sur la culture 
de la peau complète en laboratoi­
re Echelonné sur cinq ans. le pro­
jet global nécessitera une mise de 
fonds de l’ordre de $1.5 million

A Montréal, les fonds recueillis 
dans le cadre de « Lotopompier 
88 )• siendront soutenir les efforts 
de la recherche clinique destinée 
à améUorer la nutntion des pa­
tients, à atténuer l’intensité de 
leur douleur et à analyser la gra­
vité de leurs blessures par mode 
informatique.

Si le financement des deux 
centres demeure la priorité de la 
Fondation des pompiers du Qué­
bec pour les grands brûlés, celle- 
ci envisage également de venir en 
aide aux institutions régionales 
qui doivent prodiguer les pre­
miers soins aux patients en atten­
dant leur transfert vers Montreal 
ou Québec

L’an dernier, la campagne avait 
permis de vendre 415,500 billets 

I qui, ajoutés au,x commandites du 
3 secteur privé, avaient fourni 
! $732,857 aux deux centres de 
3 Montréal et de Quebec. Dans I 
1 du Québec, les résultats avaient 
^ été plus que satisfaisants avec une

augmentation de pres de 49 pour 
100.

Cette année, c’est le president 
général du Syndicat des fonction­
naires provinaaux du Quebec. M. 
Jean-Louis Harguindeguy, qui 
agit à titre de coprésident de la 
campagne pour l’Est du Québec.

On rappelle par ailleurs qu'une 
part importante des $3.7 millions

amasses depuis 1983 dans le ca­
dre de la campagne « Lotopom- 
pier » a permis au Centre supraré- 
ponal des grands brûlés de l’Hô­
pital du Saint-Sacrement d'ac­
cueillir au-delA de 750 patients 
depuis son ouverture et de prodi­
guer des soins diffialemenl acces­
sibles auparav-ant. tout en se dis­
tinguant sur le plan de la re­
cherche.

LES GRANDS

CV^'
FO'<

ltd. rod

68^
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DU TOlIklSMK 
QUÉH ÉCOIS

Dans 1»' ctuiiv des Gnuids Prix du tounsnm 
quebtxxiis qui honorent nos j>Iu.s griuidivi 
n-alisation.s touristiques, vou.s «'les 
(lonluUeinent invites a assister à I.i 
pnx'Uunalion des lauréats de l.i rei^ion de 
Uuelxv qui ser.i tenue le S tohi'e .1 l.i Salle 
de bal du Château Fronteiiiu’
Cette ciMT’mome sera [irer-t'diH' a 17 heures 
d’une n-oeption a la .Salle Kronten;u:.
Ix* prix du billet est de ti.SS jxir jiersonno et ils 
.sont disponibles aux endroits suivants

Omoe du tourUme et des oongi^s de U CUQ 
399, rue St-Josepb Kst (2e 4t4i^)
Quebec

.. tel »e2-3Sll
Kiosque de renseltpiemenls touristiques de le CDR
60. rue D'AuteuU
Quebec
tel 692-2471

Kiosque de renselfruements tourlsUquee de le CUQ 
3003, boul Laurier 
Selnte-Foj 
tél.: 631-2S82

En colUbortilon anfc

CITF-FM

LE SOLEIL

Notre service coach 
prend une nouvelle saveur.

I' I' li'i-i'i 'l'i |l
: (

[A

À VO.S fourchettes! .Maintenant, en 
voiture-coach, VIA Kail’’^ vous sert 
gracieu.semcnt de satoureux repas 
légers sur le trajet vers .Montré-ai. 
Plus que jamais vous voyagez I esprit 
tranquille, puisque, comme tou­
jours vous vous déplacez en tout 
confort .Sauf que maintenant, av-ec 
les nout eaux repas légers, vous 
n avez même pas à vous .soucier 
d'un jx'tit creux éventuel' .Ajoute/ 
û cela le sers ice courtois et les 
horaires pratiques de VIA. et vous 
avez là une offre drôlement allé-

chante Pour un voyage de bon 
goût, choisissez VIA

W.___ __

de Qiwhec à

Montréal 39$
* f€fi ret'87 k mrmr pr.yr m le^À

Tarif m i intrur « Jy t" tir>hr*
Wmt o-ryitvim

P(7ur renseignements ou réserva-
fions, commiinifjuez avec votre 
agence de vos-ages tni V IA Rail 
au 692 3940 ^

AUmt-y en train. C'est sans pareil."'
GépMén 88 VIA 08n8>)8 Ine 

* Mênsüt Gb oommtrc* 08 VU Ra« C8n8d8 me
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Soleil, («ille» l'éptn

Aide au développement industriel, 
à Sainte-Croix de Lotbinière

Réaménagement toponymique
Les employés municipaux de Charny sont à compléter l'installation 
des plaques indiquant les rKjuveaux noms de rues Les autorités 
locales ont décrété que le réaménagement toponymique. qui est en 
préparation depuis plus d'un an, sera officiel a compter du 3 octobre 
1988 Grâce à cette opération qui a coûte â la ville quelque $50.000, il 
en sera fini des vieux problèmes de repérage dans le réseau routier de 
cette municipalité en forte croissance. A chaque entrée de la munici­
palité, un grand panneau de signalisation indiquera ou sont situés les 
9 nouveaux secteurs formant le territoire de Charny Comme on peut 
le constater par cette vignette, les anciens noms de rues demeureront 
encore quelque temps pour permettre à tout le monde de s'habituer â 
la nouvelle réalité. L'ancien nom apparait en plus petit, cependant, et 
une barre rouge indique qu'il est désormais â proscrire

SAINTE-CROIX — Les députés de Lotbinière, MM. Lewis 
Camden et Maurice Tremblay, des gouvernements provincial et 
fédéral, sont allés annoncer aux dirigeants de la municipalité de 
Samte-Croix, jeudi, qu’ils recevront une subvention de $274,272 
pour l'amélioration du .service d’eau à la fonderie Bibby. Cette 
contribution, provenant à parts égaies des deux griuvemements 
supt*neurs, s’inscrit dans le cadre du programme favoresant le 
développement industriel.

d’expansion et de modernisation 
devant faire augmenter considéra­
blement son besoin en eau de re­
froidissement. La fonderie a be-

On sait que la Fonderie Bibby 
Sainte-Croix inc. réalise un plan

La eSN représentera 
LAB Chrysotile inc.
THITFOKI) MINES — C’est la CSN qui va repré.senter les 108 
employés de bureau de la .sfK'iété en commandite LAB Chrysotile 
inc., qui regroupe les trois priKlucteurs d’amiante de la région 
de Tlietford Mines depuis le 1er juillet 1986.

par FORTUNAT MARCOUX 
I U SOŒIL

n (ail itumef Its tètes' 
OIStO. fauteuil piyotant 

Siège (oton polyestti 
Structure métallique 

Qioii de colons 
Reg 179$

Pour

144$

Cette centrale a recueilli 62 voix 
contre -Il pour le Syndicat des 
métallos lors du vote d’allegeance 
syndicale tenu jeudi soir.

En B ref

Quebec
èngU bout M’mei Hein t* 
(413) 871 2? 21 I INnil\ATK>NAL

levis. Sl.David. 
477 foine Irons (onodo (rte 132) 

(418) 835 IS 73

■ Les districts 
de la capitale

QUÉBEC — Le directeur général 
des élections tiendra une séance 
publique sur les districts 
électoraux de la ville de Québec, 
le mercredi 19 octobre, à 19 h .30, 
au Holiday Inn du centre-ville. 
Même si la ville n’a pas adopté un 
nouveau reglement relativement â 
la délimitation des districts pour 
les élections municipales de 1989, 
la Commission de la 
repré.sentation devait elle-même 
en prendre la respon.sabilité. Il ne 
semble pas que des changements 
importants soient apportés. La 
proposition de la commission sera 
publiée le 1er octobre dans les 
quotidiens. On pourra se la 
procurer au greffe de l’hôtel de 
ville ou au bureau du directeur 
des élertions

Il s’a^ssaut du deuxième tour 
de scrutin. Au premier tour, trois 
centrales étaient en lice dont la 
CSD. Aucune d'elles n’avait obte­
nu de majorité absolue des vo­
tants. I,a CSN avait reçu 47 appuis 
en comparaison de 31 pour les 
métallos, et de 25 pour la CSD 
S’étant classée en dernière place, 
la CSD avait été éliminée pour le 
deuxième tour.

Au moment du démembrement 
des syndicats lors de la création 
de la société en commandite, la 
CSN comptait 35 cotisants (Lac 
d'amiante du Québec Itée), les 
métallos, 33 (Bell Itée), et la CSD, 
40 (Société Asbestos Itée).

LE SOLEIL
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ABONNEMENT;
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Réactions
Le président du syndicat des 

cols blancs de Lac d’amiante du 
Québec Itée, Pierre Courchesne. 
était heureux du résultat. Il s’est 
engagé à faire l’unité dans les plus 
brefs délais. Le nouveau syndicat 
va élire un bureau de direction 
puis entreprendre les négocia­
tions pour une nouvelle conven­
tion collective

Quant au coordonnateur des 
métallos, Jean-Pierre Lapointe, il 
s’attendait à un résultat plus serré. 
Il se rallie à la décision de l’en­
semble des syndiqués

On .sait que dans le cas des em­
ployés rémunérés à l'heure, les 
accreditations .syndicales séparées 
qui existaient lors du regroupe­
ment des trois producteurs ont été 
maintenues. La CSN représente 
les cols bleus de la Société Asbes­
tos alors que les métallos comp­
tent dans leurs rangs ceux de Lac 
d’amiante et de Bell.

Succès sans précédent...
17 500 inscriptions en 1987!!!
Investir’ à’^coup'^sûr ACTIONS

Le cours de mon argent vous permet de:
• monter un portefeuille et le gérer
• comprendre les particulantés des actions privilégiées et ordinaires
• comprendre le fonctionnement des régimes d’épargne (RÉA et REÉR)
• prendre contact avec la Bourse et les courtiers
• évaluer Pintérôt de placements tels l’assurance-vie, Pimmobilier, etc.
• savoir lire les indices boursiers dans les pages d’informations financières
• tirer profit des avantages fiscaux du placement

■A

#
. V ,

S’inscrire, c'est Investir
Le cours de mon argent comprend:
• 10 leçons format magazine
• des exercices d’auto-évaluation
• 4 devoirs avec correction individualisée
• raide d'un professeur
• rachat facultatif d’une action d'une compagnie québécoise
Le cours de mon argent, c’est aussi:
• une série télévisée de 6 émissions
• animée par Alain Dubuc, Lise LeBel et Claude Pcher
• diffusée à Radio-Québec, fous les samedis à 9 h 30, 

à compter du l'r octobre 1988 ^ §^2^

V

V

^ ‘M RÉA

BOURSE!

Ne manquez pas la chronique hebdomadaire sur Le cours de mon argent dans le journal FINANCE

Le coure de mon argent, une production du ministère de TÉducation et de Rado Québec, en collaboration avec la Bourse de Montréal

Inscription au cours “““
• Remplir le formulaire ci-dessous.
• Faire un chèque ou un mandat-poste de 60 $ â Pordre de 

Le cours de mon argent.
• Retourner le tout à Padresse Indiquée.

Je désiiire recevoir gratuitement la vidéocassette contenant
les 6 émissions télévisées accompagnant le cours

Direction des cours par correspondance
600, rue Fullum. Montréal (Québec) H2K 4L1

0m ♦ Monlréal et environs. 873-2210 
^ • Pour les autres régions: 1-800-361-4886
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soin d’un million de litres d’eau 
quotidiennement, alors que la mu­
nicipalité ne peut jusqu’à mainte­
nant lui en fournir que 680,000 
litres

L’investissement de $1,100,000, 
qui est fait par l’entreprise Bibby, 
permettra d’y ajouter la produc­
tion de la fonte grise et quelque 40 
emplois.

Vallée-Jonctionide L*Enfant-Jésus

Opposition au 
projet de fusion
VALLÉE-JONCTION — Le projet de fusion des municipalités de 
Vallée-Jonction et de L’Enfant-Jé.sus, en Beauce, est contesté par 
une trentaine de citoyens de la loc’alité de L'Enfant-Jésus.

par PAUL-HENRI DROUIN 
LE SOLEIL

Par cette opposition au projet de 
fusion de ces deux municipalités, 
la Commission municipale du 
Québec se doit de tenir une ou 
deux rencontres afin de permettre 
aux signataires de la requête de 
s’exprimer.

Par la .suite, la commission au­
ra le pouvoir de recommander ou 
non le regroupement, de faire mo­
difier la requête ou d’autonser la 
tenue d’un référendum.

Dans leur requête adressée à la 
Commission municipale, les oppo- 
.sants à la fusion reprochent aux 
élus municipaux de n’avoir pas in­
formé d’une façon adéquate la po­
pulation au moment où ils étu­
diaient le dossier.

On estime de plus que la pé­
riode de réflexion réservée aux ci­
toyens a été écourtée compte tenu 
du fait qu’une étape, celle du rè­
glement de regroupement, a été 
franchie d'une façon plus rapide 
que celle prévue au départ.

M Yves Giguère, maire de 
L’Enfant-Jésus, considère que les 
opposants ont le droit de se mani­
fester, mais trouve regrettable 
qu’ils n’aient pas puisé plus de 
renseignements aux as.semblées 
de conseil et à l’assemblée publi­
que du 13 juillet.

De son côté, M. Luc Dumont, 
du ministère des Affaires munici­
pales, est d’accord pour dire 
qu’aucune irrégularité n’a été 
commise et que les municipalités 
ont tout simplement voulu gagner 
du temps afin de pouvoir deman­
der un report d’élections munici­
pales au gouvernement dans le 
but d’économiser de l’argent.

Advenanf, dit-il, que les deux 
conseils municipaux auraient a- 
dopté leur règlement de regroupe­
ment en septembre plutôt qu’en 
août, il leur aurait été impossible 
de demander au ministère des Af­
faires municipales une exemption 
en vertu de la Loi sur les élections 
et référendums en vigueur depuis 
janvier dernier.

D’ailleurs, a appris LE SOLEIL, 
l’écart entre la date de publication 
du règlement et le début des mi­
ses en candidature, le 9 septem­
bre, aurait été trop court pour per­
mettre au conseil des ministres de 
rendre une décision.
L'entente

Le protocole d’entente menant 
à la fusion de Vallée-Jonction et 
de L’Enfant-Jésus prévoit entre 
autres que :

• chaque municipalité gardera 
ses dettes;

• la nouvelle municipalité por­
tera le nom de Vallée-Jonction;

• un conseil provisoire regrou­
pera les élus municipaux actuels 
pour une période de quatre à six 
mois;

• les premières élections géné­
rales auront lieu le 1er dimanche 
du 4e mois apres l’émission des 
lettres patentes de la nouvelle mu­
nicipalité.

L’etude réalisée par M. Luc Du­
mont, du ministère des Affaires 
municipales, démontre que les a- 
vantages d’une fusion sont des 
économies administratives résul­
tant de la disparition d'un conseil 
municipal. Funiformisation des 
rôles d’évaluation, des règlemenls 
et des services, et une subvention 
gouvernementale de $70.689 ré­
partie sur cinq ans.

LE CONSEIL 
DE L’ORDRE NATIONAL 
DU QUÉBEC LANCE 
UN APPEL PUBUC 
DE CANDIDATURES

L’ORDRE NATIONAL DU QUÉBEC est la 
plus haute di.stinction décernée au Québec 
L’ORDRE NATIONAL DU QUÉBEC e.st com­
posé de personnes à qui le gouvernement a 
conféré le titre de Crand officier, d’Officier 
ou celui de Chevalier de l’Ordre.
Objectifs:

Témoigner de la fierté qu’inspirent au 
peuple du Québec les actions éminentes 
accomplies par ces personnes.
Manifester du respect et de la fidélité à 
ceux et à celles qui ont marqué l’évxilu- 
tion du Québec ou qui ont permis son 
rayonnement dans l’un ou l’autre des 
secteurs de l’activité québécoise.
Traduire les liens entre le passé et le 
présent du Québec.

Critères d'admissibilité:
Toute personne née ou résidant au Qué- 
tec à l’exception des membres de 
I’/\ssemblée nationale.
Les candidatures seront soumises au 
Conseil de l'Ordre chargé de faire ses 
recommandations au Premier ministre

Mise en candidature:
Désirez-vous soumettre une candidature 
.Si oui, des formulaires d’inscription sont 
disponibles sur demande. (Jhaque candi­
dature doit être parrainée par oeux per­
sonnes et/ou une as.sociation et achemi­
née avant le 10 octobre 1988 avec la 
mention «candidature».

Madame Denise Grenier 
Directrice de l'Ordre 
SECRITARI.AT 
DE I.'ORDRE NATION.M, 
DU Ql EBEr,
Ministère du (;onseil etèrulif 
883 est. Grande-Allee 
f.difire « | » _ Bureau R-17 
Ouebec. QC GlA lAZ 
Tel.: (418) 64.1-88D3
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Boff à Québec pour parler de 
la théologie de la libération
Un des plus célèbres théologiens de la libération, le Brésilien 
I>eonardo Boff, sera à Québec le 27 septembre pour prononcer une 
. onf^érence pubüque au pavillon Vandr>' de l'universite U\-al (à 
19h30, salle 01-05) sur le thème de l’évolution de la théologie de la 
libération en Amérique latine.

par JEAN MARTEL 
i£ SOLIIL

La reputation de Leonardo Boff 
n’est plus a faire. Auteur de plu­
sieurs ouvrages sur la théologie 
de la libération, il a dû subir les 
interrogations et les mises en 
question des autorités de l'Eglise 
catholique. Un de ses livres Egli­
se, Charismes et Pouvoir (édi­
tions des Lieux Communs, 1985) a 
dû passer au tamLsage de Rome.

H a eu cependant l’appui de la 
majorité des évêques brésiliens 
qui ont assuré sa défense auprès

de Rome. Apres une pénode de 
silence qu'on lui a demande de 
respecter, il a réintégré tous ses 
droits dans l’Église. Aujourd'hui, 
il est conseiller de l’Eglise brési­
lienne et partage son temps entre 
la théologie, des conférences et 
les communautés ecclesiales de 
base brésiliennes

Né en 1938 au Brésil, Leonardo 
Boff est religieux franciscain et a 
fait ses études théologiques en Al­
lemagne. En plus de l'ouvrage 
mentionné plus haut, on peut 
trouver de lui les traductions fran­
çaises suivantes: Jésus-Christ li­
bérateur (Cerf, 1985), Qu'est-ce

On Çherche un foyer

Une petite fille dans une 
enveloppe de g^rande fille
( hcz LLsa, la maturité s’est déposée tel un vernis venu recouvrir 
l'aspect intellectuel mais épargnant l’aspect affectif. Elle est très 
grande, plus que la plupart des filles de son âge. Elle enrobe ses 
jugements de fillette dans un vocabulaire et des formules de 
demoLselle bien élevée. Et quand rien ne va plus, elle boude et 
tape du pied....

que la théologie de la liberation? 
(Cerf), Le chemin de la croix de 
la justice (Cerf-Novalis, 1984), 
Témoin de Dieu au coeur du 
monde (Cerf, 1986), François 
d'Assise (Cerf, 1987)

Le père Leonardo Boff sera ac­
compagné à (Quebec de son frère 
Clodovis, lui aussi théologien de 
la liberation. Religieux de la com­
munauté des Servîtes de Marie. 
Clodovis est ne en 1944 au Brésil. 
En plus d’enseigner la théologie, il 
travaille auprès des populations 
de l’Amazonie

Les deux frères Boff s'adresse­
ront en français à l’université La­
val. La conférence commencera à 
19h30 et se tiendra dans la salle 
01-05 du pavillon Vandry.

On se souviendra qu'en 1984 la 
Sacree congregation pour la doc­
trine de la foi de Rome publiait 
une Instruction sur quelques as­
pects de la théologie de la libera­
tion. Ce texte était très critique 
envers la théologie de la libéra­
tion. Deux ans plus tard, la Sacree 
congrégation publiait un second

maintenant

Vêtements 
a importâtKyi 
aufop^enn# pour 
damas ei masssieur^

NIVEAU ^ BASILAIRE

I PLACE 
Sv ae la CITE

Leonardo Boff. l'un des plus célébrés théologiens de la libération

texte intitule Instruction sur la li­
berté chrétienne et la liberation: 
ce document a été perçu comme

une rehabilitation de la théologie 
de la libération de la part de 
Rome.

maintenant

Lisa est âgée de 14 ans. Elle dé­
concerte par l'écart important en­
tre ce qu’elle semble être et ce 
qu’elle est réellement : une petite 
fille naïve, désireuse de se faire 
des amies et de leur res.sembler. 
Dans sa vie, les visages familiers 
se sont succédé, des liens ont été 
coupés et les mauvais hasards ont 
surgi trop souvent. Pas étonnant si 
son coeur semble s’être éparpillé 
ici et là. Pas de grande surprise 
non plus si sa performance scolai­
re est déficitaire par rapport à son 
potentiel. Après avoir beaucoup 
travaillé sur elle-même afin d’arri­
ver à exprimer ses émotions et ses 
angoisses et aussi afin de dominer 
sa peur de la nouveauté, Lisa s’es­
time maintenant prête à quitter le 
centre d’accueil oû elle vit depuis 
six ans et c’est elle-même qui 
nous demande de « raconter son 
histoire dans un journal pour 
avoir enfin un chez-soi ».

Malgré les différents revers su­
bis, elle demeure une fille joyeuse, 
TOuriante, loquace et ouverte aux 
autres. Elle déborde d’imagina­
tion et de créativité, adore la dan­
se et parfois il faut contenir un 
peu ces élans qui la poussent à se 
réfugier dans la musique au détri­
ment du monde réel. Pour elle, les 
garçons ne constituent pas encore 
une priorité, ce qui n’exclut en 
rien un brin de coquetterie.

Lisa a besoin de restaurer sa 
confiance en elle et la tâche de sa

famille d’accueil sera de l’inciter à 
participer à des activités valori­
santes, de l’encourager dans ses 
relations sociales et surtout de 
l’aider à remplacer certains com­
portements « bébé » qui la margi­
nalisent face aux autres par des 
comportements plus appropriés a 
une adolescente. Les personnes 
intéressées à recevoir Lisa seront 
secondées par un éducateur et ils 
recevront une compensation fi­
nancière plus élevée pour jouer ce 
rôle de famille d’accueil de réa­
daptation. Nous allons privilégier 
les offres des familles résidant 
dans l’agglomération urbaine de 
Québec sans toutefois rejeter cel­
les des villes avoisinantes.

On demande : L’Accueil- 
ressources, centre de services so­
ciaux de Québec, tél. ; 529-7351, 
poste 2730.

Vêtements 
<J imptvtatfon pour 
dames et messieurs

NIVEAU BASILAIRE
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Le cahier "HABITAT' du SAMEDI 
un outil indispensable pour simplifier 
vos corvées de rénovation.

LE SOLEIL
ABONNEMENT: 647-3333

Pour 9en8 de l'eiténeur. compote» le 
numéro tent frelt. 1 •a0<M63>2362 

Heures d’effaires:
Lundi eu vendredi 7b00 à 17h30 

Samedi et Oimanene ShOO è ^ 3hOO

fV-

Prêt h fx 'fter féminin

Clas,siqup ou sportive 
vous .ippfêciéce/ Li 
difference des 
boutiques Iü 
Carougeoise

Pour le choi*. Ui 
qualité mais aussi 
pour la ( fialeur de 
notre service, passez 
voir notre (X>llenion 
mode automne hiver 
89

LaÇaraigsoiæ
NIVEAU BASILAIRE
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FINI ® SP

«r /V ;

Une invitation à un 
romantisme d'antan

Rr).SA

NIVEAU BASILAIRE

S PLACE 
O de la CITE

L’ANTIROUILLE QUI COULE
Notre produit est propre, propre, propre

NOUS POUVONS FAIRE UN TRAITEMENT ANTIROUILLE
— Qui ne coule pas
— Durabilité de 5 ans
— Nous démontons vos portes pour faire te TRAITEMENT
— À chaque annee. une inspection gratuite de votre véhicule, et il est 

retouche si necessaire
— À meilteur pnx qu'un traitement à l'huite

NOTRE PRODUIT... «GRAISSE DE GRAPHITE»
ET NON DE L’HUILE

(Ce produit est testé à une très haute température)

Voilà toute la différence
VENEZ VOIR de quelle raçon nous appliquons notre produit

MeLThPeorsc
4910, bout. Pierre-Bertrand. Québec siège social

CHACUNE

QUÉBEC 623-8166
iKMIN
em-eiM

■ MS4SN kMMMMUUire-tltT 
iiSeMS-lllt «aMt^MS •

lue Tst nti 
I t«e-tsii

'AVtC UN PLEIN 
OE CA»BURANt 

(MIN 251)
TAX WXJfNKüj 

.UoftU AÉPUl5f.Mf:NTOtS3TOClC

Ensoleillez votre journée en utilisant les 
nouvelles tasses mode Shell.
Offertes en 4 ravissantes couleurs, vert, bleu, jaune ou rose ces tasses 
mode vont au four à micro-ondes et ou love-voisselle.
Ce modèle toit exclusivement pour Shell vous plaira oussi par sa 
capacité pratique de 8 onces.
Grâce à leur fini ultra-glacé, elles conserveront leur apparence 
moderne qui convient â tous les décors.

Procurez-vous une tasse mode à un prix fantastique 
chaque fois que vous ferez le plein (min. 25 L) chez 
un détaillant Shell participant du Québec et des 
Maritimes.
Bdut tous rensegnements le Centre Shell - Aide 1 • 800 - 661 • 1600

inaintenant

Prêt â porter et 
créations exclusive*, 
par des designers 
québécois

eries
BASILAIRE
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Vêlements pour dames 
La spécialiste des 
moyennes et fortes tailles

NIVEAU BASILAIRE

PLACE 
de la CITÉA-51



0-18
Quebec, Le Soleil, samedi 24 septembre I98fi

Pour faire valoir leurs droits, de nombreux supermarchés seront ouverts demain.
Informez-vous auprès de votre épicier Métro.

10

BACON TRANCHE 
SANS COUÊfiNE

i\..) LA LOI
EST DISCRIMINATOIRE 

POURQUOI N'EST-ELU
rasumIme

POURTOUS?

METRO
PAQUET 500 g

POMMES 
DE TERRE

CELERI
PRODUIT 
DES ÉTATS-UNIS 
CANADA No 1PRODUIT DU QUEBEC 

CANADANol 
SAC 101b (4,54 kg)

■If"*

ât

li»^
' »

, ^ , 'O-

OEUFS METRO CREME GLACEE 
METRO .
ESSENCES VARIÉES j

CALIBRE GROS, CANADA “A” 
LIMITE 2 DOUZ. PAR CLIENT

CARTON 2 L

mETRO

/douz.

Les prix annoncés dans cette 
page sont en réclame le 
dimanche 25 septembre 1988 
seulement.
Nous nous réservons le droit 
de limiter les (quantités. Si un 
article venait a manquer, 
n’hésitez pas à demander un 
bon d’achat différé. Pas de 
vente aux marchands. Photos 
à titre indicatif seulement.

Annonce payée par les 
épiciers Métro membres du 
Regroupement des Épiciers 
pour l’équité dans les heures 
d’affaires.

AU GOUT P'AUJOURD'HUI


